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PREFACE 



En exposant sous une forme simple et accessible 
à tous, par la pratique môme, les principes de 
l'économie forestière, nous avons essayé, dans ce 
manuel, de rendre à la propriété boisée, sous 
quoique aspect qu'elle se présente, la place impor- 
tante qui lui appartient dans le domaine de Tagri- 
culture, dont elle n'est qu'une branche trop souvent 
négligée. 

Nous nous adressons plus spécialement aux pro- 
priétaires, aux gérants de domaines et aux gardes, en 
leur offrant le résumé de recherches longues et 
laborieuses sur la pratique forestière, c'est-à-dire sur 
l'art d'augmenter les richess(»s qu'ils possèdent ou 
qu'ils sont appelés à administrer, et nous insistons 
sur la nécessité pour eux de s'en occuper comme de 
toute autre propriété, industrie ou revenu. 

Des particuliers surtout dépend l'avenir des forêts. 
Il suffit, pour s'en convaincre, de jeter un coup d'œil 
sur la statistique. 

A présent comme en 1791, l'étendue des forêts de 
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VI PRÉFACE 

la France est de 9.5 millions d'hectares ; mais dans 
rintervalle, leur répartition entre les trois grands 
propriétaires, TEtat, les communes et les particuliers, 
s*est modifiée. 

Le domaine de l'Etat a diminué, celui des com- 
munes est resté stationnaire, mais celui des particu- 
liers a augmenté dans des proportions considérables. 

En 1813 comme en 1791, évaluée à 2 millions d'hec- 
tares, l'étendue des bois des particuliers a été suc- 
cessivement portée, depuis, à 3.1 millions en 1823, à 
5.6 millions en 1837, à 5.8 millions en 1841, et à 
6.1 en 1865. Elle est actuellement de 6.5 millions 
d'hectares et le boisement continue. 

C'est que nous sommes tributaires de l'étranger 
pour 133 millions de francs de bois communs, de 
ceux que nous produisons, et l'application de la 
chimie à la matière ligneuse ouvre aux forêts des 
débouchés nouveaux. 

L'infériorité de notre production forestière est 
plus apparente que réelle. Elle vient de l'incertitude 
des méthodes forestières, qui a donné lieu à des mé- 
comptes, et de la prime accordée aux bois étrangers 
par suite d'une erreur économique et sous prétexte 
de libre-échange. 

Il faut 100 ans et plus pour produire les arbres de 
futaie. Que l'on admette par exemple, comme on l'a 
fait pendant bien des années, que l'on ne produise 
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les arbres de futaie qu'avec des sacrifices de temps et 
d'argent, et que cette culture ne soit pas rémunéra- 
trice, il n'en faut pas davantage pour déterminer des 
réalisations, avec cette pensée que le prix qu'on peut 
obtenir de la vente des futaies sera plus utilement 
employé ailleurs que dans la culture forestière. 

Il est vrai qu'une fois coupées, les futaies ne se re- 
produisent qu'au bout d'un nombre d'années assez 
considérable, mais on ne peut en conclure l'infério- 
rité de la culture forestière. En réalisant les futaies, 
on a fait, comme cela n'est arrivé que trop souvent, 
une fausse spéculation, et il est facile de le com^- 
prendre. 

Pour avoir à couper chaque année des bois ex- 
ploitables de 100 à 150 ans, il faut entretenir dans la 
forêt toutes les classes d'âges intermédiaires entre le 
plant qui naît et l'arbre exploitable. Si Ton considère 
le jeune plant, faible et obscur la première année, il 
triple, quadruple et souvent même quintuple de 
volume pendant la deuxième année, c'est-à-dire 
qu'il s'est accru de 200, 300 et même 400 Vo. Le 
taux de l'accroissement diminue de la deuxième à la 
troisième année, et ainsi d'année en année, et ne 
sera plus que de 3 et même de 2 **/« quand l'arbre 
sera parvenu au terme de son exploitabilité. Mais 
l'infériorité de ce taux n'est qu'illusoire, et c'est là 
le point sur lequel il est essentiel 4*iûsister. 

On sait, en effet, qu'en raison delà solidité dvi^W 
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cément, on se contente, en forêt, d'un intérêt moindre 
que celui de l'argent. Par exemple, l'argent étant à 
4 ou 5 •/©» on se contentera de 3 à 3 1/2 % en forêt» 
Mais l'accroissement des bois jeunes et d'âge 
moyen étant très supérieur à l'intérêt de l'argent, il 
est nécessaire, pour obtenir ce taux moyen dans la 
forêt, d'y entretenir une proportion importante de 
bois s' accroissant à 3 **/, et même au-dessous. Couper 
tous ces arbres, ce n'est pas réaliser du bois à ce 
taux, mais bien au taux moyen qui résultera de 
leur enlèvement, soit à 8 ou 10 **/o. Et comme l'argent 
rapporte 4 ou 5 ®/», cette opération, qui est d'ailleurs 
une dérogation à l'aménagement et abaisse le revenu, 
n'est plus qu'une spéculation fausse dans laquelle on 
échange du 8 ou du 10 **/o contre du 4 ou du 5 •/«i II 
eût été préférable de vendre la forêt auparavant, elle 
aurait trouvé preneur au cours. 

Qu'il faille 100 ou 150 ans pour produire des 
arbres de futaie, peu importe, et cela ne signifie 
absolument rien pour l'aménagement. Depuis un an 
jusqu'à 150 ans et plus, à quelque âge qu'on le con- 
sidère, l'arbre a une valeur utilisable. Jeune plant, il 
sert au reboisement; brin ou rejet de faible dimen- 
sion, il donne des harts, des cercles de tonneaux, des 
fascines; plus fort, des tuteurs, des perches pour les 
usages domestiques, les houblonnières, les construc- 
tions, les mines ; phïs fort encore, de la charpente de 
diverses dimensions, des sciages, du merrain. A tout 
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âge et de toute dimension, il est bon à quelque chose, 
et l'art forestier a pour objet de proportionner le 
nombre, la grosseur et l'essence de manière à fournir 
chaque année du bois propre à tous les usages dans 
la mesure des besoins de la consommation et des 
ressources de la forêt. 

C'est l'accroissement des bois et non leur âge qui 
doit servir de règle pour l'aménagement. Le capital 
forestier et son revenu doivent être aussi grands que 
possible, mais avec cette condition rigoureusement 
nécessaire, que le taux du placement en forêt soit 
rémunérateur, c'est-à-dire en équilibre avec celui 
des autres placements agricoles, financiers ou indus- 
triels. 

On devait s'appuyer sur l'accroissement, et c'est 
sur la révolution qu'on a édifié l'aménagement 
théorique. Telle est l'origine des incertitudes et des 
mécomptes survenus dans la culture forestière et 
dont il importe de se préserver. 

Pour se rendre compte de l'erreur économique qui 
s'est accréditée sous prétexte de libre-échange, au pré- 
judice de la culture forestière et des industries qui s'y 
rattachent, on doit considérer la matière ligneuse 
sous le triple aspect de la substance, de l'utilité et 
de la valeur. 

Considérée dans ses éléments organiques, la subs- 
tance ligneuse est un produit nalurcV Sc>\^ \3L\À\\Vfe ^^- 
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suite de ce qu'en raison de ses propriétés, elle peut 
s'adapter à difiérents usages. Mais ce n'est ni de sa 
substance ni de son utilité que résulte la valeur du 
bois. Elle vient exclusivement du travail fait pour ob- 
tenir la substance ligneuse et la rendre utile, c'est-à- 
dir(^ l'approprier aux différents usages qu'elle peut 
avoir. Ce travail devenu inséparable de la substance 
est le résultat des mains-d'œuvre de toute sorte aux- 
quelles il a fallu recourir pour asservir à nos be- 
soins la matière ligneuse. La valeur du bois n'est 
donc autre chose que le prix de la main-d'œuvre in- 
corporé dans sa substance. 

Importer un mètre cube de bois commun d'une va- 
leur de 20 francs dans son pays d'origine, c'est donc 
importer 20 francs de main-d'œuvre de ce pays. Si le 
prix du mètre cube semblable est de 30 francs dans 
le pays importateur, le laisser entrer eaa-fRrarfro^, 
c'est mettre la main-d'œuvre étrangère sur le même 
pied que la main d'œuvre nationale, c'est lui accor- 
der une prime de 30—20= 10 francs. Et cette prime 
se trouvera prélevée sur la main-d'œuvre similaire 
du pays importateur, car c'est bien elle qui est Ahlîgfa^ 
d'abaisser ses prix de la quantité nécessaire pour 
faire cette prime. 

Appeler cela du libre-échange, c'est un abus 
de langage, c'est au contraire de la protection à 
rebours, et les traités qui le consacrent sont l'asser- 
vissement à l'étranger, non seulement de la pro- 
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priété forestière française, mais de la nation elle- 
même. 

Dira-t-on que les traités de commerce assurent des 
compensations ? D*abord le fait en lui même est 
inexact, parce que la différence dos importations aux 
exportations, d'une manière générale, est de plus d'un 
milliard. Elle a été bien plus grande encore, mais elle 
s'abaisse par suite des énergiques protestations venues 
de toute part. 

En admettant même que la compensation existe, 
c'est la propriété forestière qui en fait les frais, pour 
sa part bien entendu, car elle n'est pas seule compro- 
mise. Mais a-t-on le droit de prendre ainsi à la main- 
d'œuvre nationale pour donner à la main-d'œuvre 
étrangère ? Evidemment non, et cette violation de la 
propriété a les plus graves conséquences. 

Dégager la pratique des termes techniques et du 
vague des théories spéculatives, rechercher et for- 
muler des principes rationnels, indépendants de toute 
conception arbitraire, donner par le contrôle le moyen 
âft le& élâhlix: sur chaijue forêt en particulier comme 
base de son aménagement, combattre les préjugés 
antiforestiers, c'est ce que j'ai essayé de faire en 1868 
d'abord, dans le Mémoire sur la gestion des forêts^ 
et plus tard, en 1870, dans le Traité forestier pratique, 
manuel du propriétaire de bois. C'est en 1884 que les 
principes du traitement et de Yamfev\^?pax^uV ^\i. 
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nombre de six, et appliqués dans ce manuel, ont été 
formulés dans la Sylviculture française (<), et c*est en 
1890, dans la Méthode du contrôle à l'Exposition 
universelle j que j'ai traité la question des tarifs de 
douane qui doivent viser séparément la matière brute 
et ouvrée et, quant à la main-d'œuvre nationale, 
mettre Touvrier français sur le pied d'égalité avec 
rouvrier étranger (-;. 

Les études continuées sans interruption avec le 
concours bienveillant des propriétaires forestiers, ont 
confirmé et achevé de développer et d'élucider sur 
tous les points les principes exposés dans les publi- 
cations antérieures. 

La faveur accordée à l'édition précédente, depuis 
longtemps épuisée, semble justifier cette édition 
nouvelle. 

Qu'il me soit permis de remercier les personnes 
qui ont bien voulu m'aider et m'honorer de leurs 
conseils, et, pénétré des difiScultés de la publication 
d'un manuel, de faire appel à la critique et au con- 
cours des amis de la sylvirulture. 

Nancray, janvier 1890, 

(1) V. chap. II, III* partie, La Sylviculture française. — Paris, 
librairie agricole, 26, rue Jacob, el Besançon, P. Jacquin, impri- 
meur-lithographe, 1884. 

(2) P. Jacquin, la Méthode du contrôle à l'exposition universeUe.-^ 
Besançon, 1890, droits réservés. 
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La méthode en sylviculture. Exploitation selon le besoin. L'ordre 
dans la forêt, principe de l'art forestier. Coupes par conte- 
nance, dans les taillis d'abord, et plus tard dans les futaies. 
La révolution dans les futaies fixée à 100 ans. Différence de 
la révolution dans la forêt d'âge gradué et dans la forêt 
d'âge mêlé. Taillis simple et futaie simple. Taillis composé 
et futaie composée (§§ 81 à 84). — La coupe de l'année est 
principale, d'éclaircie et do nettoiement. Elle se fait sur des 
points différents avec la forêt d'âge gradué, et dans les mêmes 
limites avec la forêt d'âge mêlé. Après la coupe rase, il n'y a 
plus d'accroissement avant que la forêt se soit reconstituée. 
Epoque du maximum d'accroissement, variable suivant la 
durée des révolutions et le mode de traitement. Dans la futaie 
simple comme dans le taillis simple, avec l'abaissement des 
révolutions, le bois de tige des futaies s'obtient par surcroît, 
comme dans la forêt d'âge mêlé. Utilité d'une forte réserve. 
Avantage de la réduction des révolutions Le mélange des 
âges est la consiilulion des peuplements naturels. Consistance 
normale, ce qu'elle est, et comment elle s'entretient (§§ 85 
à 88). 

Chapitre II. — Le contrôle r»7 

Définition du contrôle. Dénombrement de la futaie. Le com-as 
forestier et la griffe. Description et croquis de ces inslrumei:i3. 
Equipe de compteurs. Calepin de pointage (§§ 88 à 91). — 
Cahier d'aménagement. Etats imprimés et feuilles blanches. 
Inventaires du matériel. Etat I, futaie en réserve. Etat II, 
futaie exploitée. Détermination de l'accroissement, fixation et 
revision des prévisions d'exploitation. Etat III, récapitulatif du 
matériel. Spécimen de calcul d'une revision. Etat IV, récapitu- 
latif de prévision et d'exploitation. Spécimen de col état rem- 
pli quant à la prévision. Etat V, récapitulatif des tôCôV.«ai ^N. 
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des dépenses. Emploi des feuilles blanches. Plan d'ensemble. 
Plans de détail. Etat de l'â^ des coupes (§ 92). — Calculs 
d'accroissement. Comparaison des étals de dénombrement. Ma- 
nière de procéder à ces calculs. Spécimen d'un calcul d'ac- 
croissement (§ 93). — Travaux d'entretien et d'amélioration. 
Modèle d'état de travaux. Composition du cahier d'aménage- 
ment. Etat récapitulatif d'aménagement par divisions, spéci- 
men de cet état. Etat récapitulatif d'aménagement par séries 
d'exploitation (g§ 94 à 96). 

Chapitre 111. — Trailement 83 

Le traitement se résume dans la coupe, qui doit être annuelle 
dans le triple intérêt du propriétaire, de l'ouvrier et du con- 
sommateur. Toutes les opérations se rapportent à la division 
qui est l'unité tactique en sylviculture. Partage de la forêt en 
divisions, irrévocable, quelque changement que l'on apporte 
dans le mode de traitement (§g 97 et 98). — Taillis simple. 
Maximum d'accroissement. Manière de procéder pour modifier 
le traitement sans changer les divisions. Profit résultant de 
l'abaissement des révolutions. Futaie simple, maximum d'ac- 
croissement. Manière de procéder pour modifier le traitement 
sans changer les divisions. Plan d'exploitation de la demi- 
futaie. Forêts à double étage (gg 99 et 100). — Taillis com- 
posé. Marche de l'accroissement des futaies. Maximum d'ac- 
croissement. On retrouve en haut dans le branchage ce que la 
futaie, par son couvert, fait perdre en bas dans le sous-bois. 
Formation de la réserve de futaie d'après le contrôle. Futaie 
composée ou jardinée. Principe de la coupe normale. Prin- 
cipe de la coupe eu général. Son étendue inversement 
proportionnelle à la fertilité. Décomposition du malériel prin- 
cipal de la réserve eu bois gros, moyens et petits. Manière de 
procéder aux modifications dans le traitement, sans changer 
les divisions. Le furetage dans les sapinières, dans les forêts 
feuillues. DilTurence eutre le furetage el le jardinage. Le fure- 
tage est la culture forestière exlensive, tandis que le jardinage 
esl, par excellence, la culture forestière intensive (gg lOl 
et 102;. 

Chapitre IV. — Aménagement 94 

L'aménagement est la réglementation du traitement pour une 
courte période au bout de laquelle il se revise. Travaux prépa- 
ratoires, statistiques, plans. Aménagement sur le terrain ou 
partage en divisions fixes. Inventaires par divisions. Prévisions 
des exploitations ordinaires. Coupes extraordinaires ou em- 
prunts au capital de la forêt. Prévisions. Remboursements ou 
reconstitutions du capital entamé. Revision (gg 103 à 108). 
Chapitre V. — Application 99 
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cie dans l'étage supérieur, d'éclalrcie et de nettoiement dans 
l'étage inférieur, par divisions entières. Coupe régulière. Coupe 
de régularisation. Coupes de bois secs, de chablis, de délit 
(|§ 109 et 110). — Marteau du propriétaire, différent de celui 
des gardes. Martelage en délivrance. Martelage en réserve, ba- 
liveaux, modernes et anciens. Ceinturago à l'huile. Martelage 
mixte. Importance du martelage des coupes principales. Grif- 
fage des coupes d'éclaircie et de nettoiement. Martelage de 
bois secs, chablis et de délit. Carnet de martelage. Livre des 
coupes, modèle. Récolement, son objet, son utilité. Relevé des 
calepins de récolement au cahier d'aménagement (§§ 109 
à 112). 
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lettres, grand-livre, carnet d'échéances. Comptes du livre-jour- 
nal, compte de capital, compte de caisse, compte de bois et 
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bage, état de livraison (modèle), marchés de transport et de 
vente, situation mensuelle (deux modèles), travaux d'entretien 
et d'amélioration. Reçus (modèle) (g 121). 
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Re vision des prévisions de coMpes, martelages, procès-verbaux 
de ces opérations, vente sur pied, commencement des exploita- 
tions, ouverture du journal forestier, livraisons de coupe. 
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sous- bois négligés. Coupe des plus beaux arbres, ne laissant 
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mètre do longuâur, en grume et ronds (p. 166 à 173). — Tables 
pour le cubage des bois en grume et ronds, selon la formule 
V = OMc^h (p. 174 à 210). 

m. — Tables diverses 211 

Tables d'intérêts composés. Tables d'annuités. Tables du couvert 
(p. 212 à 219). 

IV. — Renseignembnts 221 

Tableau des mesures légales (lois du 18 germinal an m et du 
4 juillet 1837). Mesures de longueur et de superficie. Table de 
réduction des mesures agraires en nouvelles mesures et récipro- 
quement. Mesures agraires. Table de réduction des pentes par 
mètre en degrés. Tableau des densités. Tableau des mesures 
employées dans le commerce des bois. Tableau de l'importation 
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CULTURE 



CHAPITRE PREMIER 



DEFINITIONS ET PRINCIPES 



^^ 1. La culture forestière a pour objet la production 
'M du bois. 

2. L'ensemble des arbres existants sur le terrain livré 
à cette culture est appelé bois ou forêt, 

3. Par essences forestières on entend toutes les es- 
pèces d'arbres qui se rencontrent dans les forêts. 

5 4. Dans la pratique on distingue les arbres feuillus 
ig* et les arbres résineux, appelés aussi arbres verts. 

Les arbres feuillus, à Texceplion de quelques espèces, 

TRAITE FORESTIER. \ 
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perdent leurs feuilles chaque année, ont une ramificaK>. *' 
tion diffuse et donnent des rejets de souche après la coupe^^'; 
Les arbres résineux ou arbres verts conservent leuife : 
feuilles plusieurs années, à l'exception du mélèze, quj^: 
les perd comme les arbres feuillus, ont une ramificatioi"' 
régulière et ne donnent, en général, pas de rejets d( 
souche après la coupe. f?^ 

5. On appelle brin Tarbre provenant directement d'un^*;* 
semence. Le rejet prend naissance sur la souche, et lejV 
drageon sur les racines. ^'^ 

6. L'arbre de forte dimension se nomme futaie, 

7. La futaie pleine est la forêt destinée plus particu-i 
lièrement à produire des arbres de fortes dimensions et 
à se régénérer par la semence. 

8. La sapinière est une futaie pleine composée de ^. 
résineux, bien qu'il y ait parmi ceux-ci une certaine V 
quantité de bois feuillus. 

9. Le taillis est la forêt qui se reproduit principale- 
ment par le rejet des souches. Il donne du bois de feu 
et du menu bois d'industrie. On y élève ordinairement 
de la futaie. Il prend alors le nom de taillis composé, 
pour le distinguer du taillis simple ou sans réservée. 

Les taillis, les futaies pleines et les sapinières 
sont les types de bois ou forêts auxquels s'appliquent 
les principes à&lditulture forestière, 

iO. La division est une portion de forêt fixée sur le 
terrain par des limites apparentes. 

En sylviculture^ la division est l'unité tactique. C'est 
par division que se font les coupes^ les inventaires ^}: 
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OU dénombrements des arbres de futaie, le contrôle et 
généralement toutes les opérations forestières. 

\%. L'accroissement annuel d'un arbre est le volume 
dont cet arbre augmente par la végétation de Tannée. 

L'augmentation de volume des a.rbres d'une division 
est V accroissement de cette division ; c'est la différence 
entre deux inventaires ou dénombrements de ces arbres. 

La première condition pour que la forêt produise est, 
par conséquent, d'avojlr toujours un certain nombre 
d'arbres en réserve. 

12. Dan^ la coupe, la rése^^e est l'ensemble des arbres 
qui ne doivent pas être exploités, et Vabandon, Yen- 
sqnable des arbres qui doivent être exploités. 

^ bçtliveau est la réserve de l'âge du taillis au mo- 
ment de la coupe, le modesme celle de deux âges, et Ton 
appelle anciens les arbres de trois âge.s et au delà. 

i3. Le matériel d'exploitation est l'ensemble de la 
réserve que l'on doit entretenir dans la forêt. Il se par- 
tage en principal et accessoire. 

iji. Le matériel principal se compose exclusivement 
du bpis de .tige des arbres de futaie, à partir d'un mini- 
mupfi de grosseur &^é. 

Le surplus, comprenant les rejets de souche, les brins 
n'atteigiiant pas le minimum de grosseur fixé et le hou- 
pier (cime et branchage) des futaies elles-mêmes, forme 
le m^atériel accessoire. 

15. La fertilité est la faculté de produire. Elle dépend 
de la nature du sol, des détritus végétaux qui forment 
Vhumus et des influences atmosphériques. 



16. Lorsque les réserves se trouvent convenaMement 
espacées par suite de reiploitation , leur aecrofâsement 
annuel est considérable, d'année en année elles caamreiit 
plus complètement le 9ol et finissent par être trop ser- 
rées. L'accroissement, d'abord progressif, devient sta- 
tionnaire, puis diminue. 

A partir de ce moment, si la forêt est abandonnée à 
elle-même, l'accroissement annuel est de plus en pins 
faible, les arbres perdent leur vigueur, dépérissent et 
:?èchent peu à peu. 

Mais an contraire^ si Texploitation est renouvelée en 
ayant soin de réserver les meilleurs arbres et de faire 
<iu*ils soient régulièrement espacés après la coupe, on 
prévient le dépérissement, et la végétation entre dans 
une nouvelle phase, pendant laquelle Taccroissement 
Hugmente, devient staiionnaire et diminue comme dans 
la précédente. 

Lorsi^ue après la coupe les arbres sont trop espacés et 
en nombre insuffisant pour utiliser toute la fertilité, il y 
a perle d'accroissement, production de végétations acces- 
soires et exagération du branchage des réserves. Le ma- 
tériel est insuffisant, et pour le rétablir il faut couper 
moins que l'accroissement. 

11 y a également perte d'accroissement lorsque les 
arbres sont trop serrés, et le matériel superflu est ce 
qu'il faut couper pour que raccroissement s'élève et 
ix}prenne le taux le plus avantageux. 

L'exploitation proportionnée à Taccroissement et 
périodiquement renouvelée est âivorable à la germi- 
nation et au développement progressif du jeune plant. 
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Les graines des arbres de la forêt, celles qui sont appor- 
tées par l'air, par Teau, par les animaux ou de toute 
autre manière germent partout, et du semis naturel 
incessamment renouvelé il se dégage en nombre suffi- 
sant des sujets remarquables par leur conformation et 
par les autres qualités qui les rendent propres au 
recrutement de la futaie dès qu'ils ont la grosseur 
requise pour être comptés dans le matériel principal. 
Par le fait seul de cette exploitation la forêt se 
conserve et s'améliore naturellement., 

17. Le traitement est l'ensemble des opérations à 
faire pour exploiter et améliorer la forêt. 

18. U aménagement est la réglementation du traite- 
ment pour un certain nombre d'années au bout duquel 
il est revisé et que l'on nomme, suivant les cas, révolu- 
tion, rotation ou péHode. 

19. La science forestière est l'art d'observer les faits 
qui se produisent dans la culture des bois et d'en tirer 
parti pour améliorer d'une manière suivie la gestion des 
forêts, 

20. La gestion des forêts^ comme celle des capitaux 
et généralement des entreprises industrielles, demande 
un esprit de suite, de l'ordre et des moyens de contrôle 
à l'aide desquels on puisse apprécier pratiquement les 
résultats des coupes et les comparer entre eux. Elle 
exclut les idées systématiques et doit être conçue de 
manière à permettre, avec le moins de sacrifices possible, 
les exploitations que peuvent demander les nouveaux 
besoins du commerce, se prêter auv: çecfeclvçi\\\\^\sv^\^î^ 



6 CULTURE. 

de Tart forestier et fournir des ressources pour les be- 
soins imprévus. 

21. Les capitaux engagés dans la production ligneuse 
sont le prix du sol dépouillé de bois, les dépenses d'en- 
tretien et d'amélioration, le môntafit des charges an- 
nuelles de la propriété et la valeur du matériel d'exploi- 
tation. 

Le bois est léiit à croître. Il fa'ttt mettre dfe récoûôriïié 
et de la circonspection dans les dépensés à faîte pour 
l'obtenir, car le jeu de l'intérêt composé, dont il faiit 
nécessairement tenir compte, augmente rapidement les 
capitaux engagés. 

On attribue au Sol une valeur qui se calcule d'après la 
production ou par comparaison avec les sols environ- 
nants. Les travaux d'entretien et d'amélioration peuvent 
être très variés. ïls s'appliquent aux chemins, clôtures, 
assainissements, plantations, etc., et peuvent donner 
lieu â de fortes dépenses. Il est nécessaire de les étudier 
et d'en tenir note avec soin. 

Les charges de la propriété conéisieril principalement 
dans l'impôt et les frais de garde. Elles reviennent par 
hectare et par an à une sonitiie â péù près fixé. 

Le revenu est le produit de là forêl net Se tous frais. 

^2. On doit prélever Sur le produit l'intérêt de tôuS 
les capitaux qui concourent à là production. Le maté- 
riel d'exploitation iest là principale source du revehu 
et doit appeler d'une ihatiiète tôiité Spéciale l'atteniiën 
du propriétaire. 

33. Dans les taîlliâ où Ton n'élève pas de futàiéâ, lés 
souches donnent les rejets dont ces forêts sont presque 
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exclusivement peuplées. Le produit, que Ton peut esti- 
mer directement ou par comparaison avec les autres 
exploitations de la forêt, sert à calculer, lorsqu'il en est 
besoin, la valeur des taillis non encore exploitables. Les 
souches forment une sorte de matériel d'exploitation 
dont la valeur est comprise dans celle du sol. 

24. La futaie, soit dans les taillis où Ton a l'habitude 
d'en élever, soit dans les futaies pleines, est la princi- 
pale partie du matériel d'exploitation. Elle a quelquefois 
une grande valeur à l'hectare. Les arbres dont elle se 
compose n'ont pas tous, à beaucoup près, le même 
accroissement, et il est utile de se rendre compte des 
difiPérences et des circonstances concomitantes. 

25. En résumé, une bonne administr^ion doit pré- 
voir la succession des coupes, tenir note des produits 
et être bien renseignée sur le matériel d'exploitation , 
sur les dépenses d'entretien et d'amélioration, les 
charges de la propriété, et finalement sur sa valeur. 

Le point capital d'une bonne administration est d'as- 
surer la coupe annuelle. De cette manière la main- 
(T œuvre est retenue dans les campagnes par le travail 
qu'elle y trouve chaque année pendant la saison morte 
pour l'agriculture, et l'on prévient Vimportation des 
bois étrangers en pourvoyant régulièrement aux besoins 
de la consommation locale. 



CHAPITRE II 



TAILLIS 



26. Le taillis est la forêt qui se reproduit surtout de 
rejets de souche. On y rencontre généralement un cer- 
tain nombre de brins dont il est d'usage de choisir les 
meilleurs pour faire de la futaie. Dans les taillis simples, 
c'est-à-dire sans réserves, l'exploitation se fait par cou- 
pes rases, 

27. La manière de couper a de l'influence sur la repro- 
duction du taillis. On doit se servir d'instruments bien 
tranchants, surtout de la hache, ne pas écailler le pour- 
tour de la souche et éviter qu'elle ofire des creux dans 
lesquels l'eau venant à séjourner occasionnerait de la 
pourriture. Le bûcheron de profession coupe générale- 
ment moins près de terre dans les sols humides que 
dans les terrains secs. Quelquefois, pour donner plus de 
vigueur à ime vieille souche, il la coupç au-dessus du 
nœud de la précédente exploitation. 

28. Au printemps qui suit la coupe, les souches de 
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taillis se couronnent d'une très grande quantité de rejets 
dont beaucoup sèchent dès les premières années. Les 
plus vigoureux parmi ceux qui persistent s'élancent et 
forment pour la coupe suivante la meilleure partie du 
taillis. Les rejets de moindre vigueur poussent oblique- 
ment, et sur les souches d'essences vivaces, dans les 
taillis non éclaircis, on trouve encore, au moment de la 
coupe, des rejets qui traînent sur le sol. On remarque 
que les rejets droits sont les plus gros et les plus longs, 
que les autres rejets sont d'autant moins forts qu'ils 
sont plus inclinés et que les traînants restent petits. 
Les principes de la fertilité sont ainsi répartis entre des 
sujets qui ne les utilisent pas tous d'nne manière égale- 
ment profitable. 

Dans l'intervalle des cépées, même dans les taillis où 
l'on ne conserve pas de futaies, il se produit des semis 
naturels provenant de graines apportées sans le concours 
de l'homme. 

29. Dans les taillis non éclaircis, les cépées vigou- 
reuses s'étalent le plus. Elles étouffent les brins de se- 
mence et même les cépées faibles. 

30. Les rejets d'essences à bois tendre, qui poussent 
d'abord très rapidement, sèchent, les saules et les cou- 
driers surtout, avant que les bois durs puissent être 
coupés. 

31. Dans les bois durs couper : V les rejets traî- 
nants ; 2° parmi les rejets penchés ceux qui ne sont pas 
capables de venir à bien et ceux qui nuisent aux sujets 
droits, brins et rejets, et parmi ceux-ci quelques-uns 
des moins beaux lorsqu'ils sont trop nombreux. — Dans 
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les bois tendres et dans les essences secondaires, telles 
que les saules et les coudriers, couper tous les rejets 
lorsqu'il ne doit pas en résulter d'inconvénients, et dans 
ce cas n'en laisser que le nombre suffisant pour ne pas 
trop dégarnir, telle est Véelaircie. 

32. L'utilité de cette opération est facile à com- 
prendre : 1*^ en conservant les semis naturels qui au- 
raient disparu et en donnant de la force à ceux qui se 
seraient étiolés, elle favorise le recnitement de la futaie 
dans les taillis composés et le remplacement des souches 
dans le taillis simple; T en dirigeant toute la sève sur 
les meilleures tiges, le taillis devient plus fort dans le 
même temps, ou, ce qui revient au même, le terme 
auquel il peut être exploité est avancé ; 3' en supprimant 
les sujets faibles et superflus, elle prévient le bois sec, 
qui attire les délinquants et est une perte de produit. 

33. La lutte qui s'établit entre les rejets de souche 
n'est pas très sensible pendant les premières années qui 
suivent la coupe. C'est vers l'âge de huit ou neuf ans 
dans les taillis exploités de quinze à dix-huit ans, et de 
dix à douze ans dans les taillis exploités de vingt à 
vingt-cinq ans, que les peuplements commencent à souf- 
frir de l'état serré et qu'on doit mettre en pratique les 
éclaircies. 

Vers le même âge le taillis atteint son maximum d'ac- 
croissement, de telle sorte que deux hectares de taillis 
exploités de huit à neuf ans donnent autant de matière 
qu'un hectare de seize à dix^huit ans, et deux hectares 
de taillis de dix à dou26 ans autant qu'un hectare de 
vingt à vingt-quatre ani. 
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Pour abaisser à dix ans les révolutions de taillis, qui 
sont le plus souvent de quinze, vingt, vingt-cinq ans et 
quelquefois plus, et diminuer la charge de l'intérêt, il 
suffit de réserver glus de baliveaux de Tâge qu'il n'en 
faut pour le recrutement de la futaie, et de couper l'excès 
à la révolution suivante. 

L'abaissement de la révolution des coupes de taillis 
peut dispenser de Téclaircie, mais il sera toujours avan- 
tageux de feire la préparation de baliveaux dont il est 
question au chapitre IV. 



CHAPITRE 111 



SAPINIÈRE 



34. Le mot sapinière n*a pas partout la même signi- 
fication. Dans les régions montagneuses où dominent le 
sapin et Tépicéa, il s'applique aux forêts composées de 
ces deux essences résineuses, lors même qu'elles ren- 
ferment une certaine proportion de bois feuillus ou 
d'autres résineux. 

Les forêts de pins ou pinières sont appelées sapi- 
nières dans certaines contrées. 

35. En étudiant la section de la tige des arbres, on 
reconnaît que les couches concentriques dont elle est 
formée, représentant chacune l'accroissement d'une 
année, sont d'inégale épaisseur, et groupées par zones 
de couches minces alternant avec des zones de couches 
épaisses. L'accroissement était lent pendant les années 
correspondantes aux zones de couches minces, et rapide 
pendant les années correspondantes aux zones de cou- 
ches épaisses. Ces zones, qui alternent quelquefois au 
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nombre de cinq ou six, correspondent à des périodes 
variables, d'une durée de dix à quarante ans et quelque- 
fois plus. Elles ne sont pas toujours nettement séparées. 
On passe de Tune à l'autre par des transitions. Ainsi, 
d'une zone de couches minces on passe à une zone de 
couches épaisses par des couches qui augmentent d'é- 
paisseur progressivement et en général très rapidement. 
On passe ensuite d'une manière semblable aux zones de 
couches minces par des couches qui diminuent d'épais- 
seur progressivement, généralement assez vite, mais 
moins cependant que dans l'alternative précédente. 

Celte alternative de croissance rapide et lente a pour 
effet de ralentir l'accroissement et de diminuer l'homo- 
généité ligneuse. On évite ces inconvénients en renou- 
velant les coupes à des périodes égales et de courte 
durée, et en proportionnant le volume des bois exploités 
à l'accroissement qui se produit dans l'intervalle des 
coupes. 

L'existence d'arbres qui ont échappé à ces alternatives 
de végétation et suivi une marche régulière confirme 
cette indication. Ils prennent de plus belles proportions 
et arrivent plus rapidement que les autres aux grandes 
dimensions. Les différences d'âge entre les arbres de 
même dimension varient quelquefois du simple au 
double et même davantage, de telle sorte qu'il y a dans 
les mêmes conditions de fertilité des arbres de soixante 
ans, par exemple, dont le cube et la valeur marchande 
sont égaux à. ceux d'arbres de cent vingt ans et plus, 
sans qu'il soit possible d'assigner à ces différences 
d'autres causes que celles des alternatives de végétation 
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Les périojdes de croissance lente commencent, pour 
un arbre, lorsque ses voisins plus vigoureux ont pris 
assez 4e développement pour le gêner et lui soustraire 
une partie de sa nourriture. Cet état de gêne est quel- 
quefois si grand que le même arbre qui présente sur 
cer,taines zones des couches de 5 millimètres, en a dans 
d'autres zoi;ies qui oi;t moins d'un millimètre d'épais- 
seur, et que Ton ne peut quelquefois apprécier qu'à la 
loupe et après avoir fait, avec un instrument bien tran- 
. chant, ijine section indinée sur la tige. 

36. Les particuliers ne font en général que deux sortes 
de coupes dans les sapinières : la coupe jardinatoire et 
la coupe rase. Il y en a une troisième, la coupe de régé- 
nération. 

37. Coupe rase et coupe de régénération. — La 

coupe rase est l'exploitation en une seule fois de tout 
le bois existant sur la superficie. Par la coupe de r^é- 
nération, on Texploite au contraire en plusieurs fois, de 
manière à produire et à dégager un repeuplenjent natu- 
rel en essences de la futaie W, 

Après la coupe rase, comme après la coupe de régé- 
nération, le repeuplement naturel est rarement complet 
en bonnes essences. Le sol se recouvre, surtout après la 
coupe rase, de végétations adventices à Tabri desquelles 
vient un semis naturel des essences de la forêt coupée. 
Ce semis e^t généralement suffisant pour reconstituer la 

(0 V. 2VparUe. 
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forêt. Les morts-bois disparaisseat au bout de quelques 
années, et les essences feuillues cèdent peu à peu la 
place aux essences résineuses, qui reprennent la pré- 
pondémnce. 

38. Dans les sapinières soumises à ce régime, Tex- 
ploitation se fait lorsque le plus grand nombre des arbres 
ont acquis une valeur marchande. Jusqu'à ce terme, 
qui est celui de la révolution, beaucoup sèchent, quel- 
ques-uns sont coupés accidentellement, et le massif 
reste serré. Les arbres soutiennent entre eux une lutte 
continuelle et s'eflTorcent de conserver dans le sol et dans 
l'atmosphère assez d'espace pour prendre leur nourri- 
ture. Tant que la forêt est jeune et vigoureuse, les 
arbres les plus faibles succombent assez rapidement, et 
il se fait une éclaircie naturelle. Mais à mesure que les 
arbres avancent en âge, la lutte est plus soutenue, elle 
devient même épuisante, et finirait par entraîner le dé- 
périssement si Ton ne faisait pas la coupe. 

Cette marche de l'accroissement dans les forêts ainsi 
traitées est nettement accusée sur la section des souches. 
On remarque au centre une zone considérable dont 
les couches concentriques sont progressivement plus 
épaisses, puis une zone généralement petite, présentant 
des couches concentriques à peu près de même épais- 
seur, et à partir de ce point une décroissance continue 
jusqu'au dépérissement de l'arbre, qui n'arrive souvent 
qu'après une longue série de couches tellement minces 
qu'on a de la peine à les compter. 

On est tenté d'admettre que dans cette lutte pour 
l'existence, les arbres prennent plus de hauteur au'étant 
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progressivement espacés de manière à la prévenir. Mais 
une observation constante prouve qu'ils s'épuisent et 
cessent de croître en hauteur et en grosseur avant 
d'avoir atteint les dimensions auxquelles ils parviennent 
dans les forêts aménagées. 

39. Avec l'exploitation par coupes rases, il y a dans 
la forêt aménagée autant de coupes que d'années dans 
la révolution. Elles sont d'âge gradué, ce qui constitue 
la régularité dans les forêts de ce genre. Cette régularité 
est moindre avec l'exploitation par coupes de régénéra- 
tion, parce qu'il faut plusieurs années pour produire et 
dégager le semis naturel en essences de la forêt. 

40. Le repeuplement, qu'il provienne de la coupe rase 
ou de la coupe de régénération, est accompagné d'une 
végétation adventice. Dans la forêt aménagée, on la fait 
disparaître à plusieurs reprises, jusqu'à ce que les bonnes 
essences soient devenues maîtresses du sol. Ces coupes 
sont dites de nettoiement. 

41. Après les coupes de nettoiement, les jeunes arbres 
ont d'abord une végétation très active. Mais le peuple- 
ment ne tarde pas à de venir serré, et il s'établit entre les 
arbres dont il se compose une lutte qui se fait au préju- 
dice de l'accroissement. Pour y obvier, on coupe les 
arbres défectueux et superflus, et l'on conserve en 
nombre suffisant pour que le massif ne soit pas inter- 
rompu les arbres les meilleurs et les mieux placés. C'est 
Véclaircie. Elle doit se renouveler périodiquement, mais 
elle ne produit pas toujours l'effet qu'on en attend. La 
conservation du peuplement complet en bois de même âge 
jusqu'à l'époque de la régénération ralentit la végétation. 
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et le couvert, en s'élevant, cesse de conserver la fraîcheur 
du sol. 

42. Avant le terme fixé pour Texploitation, le peuple- 
ment en bois de même âge est plus fortement éclairci afin 
que le semis se produise. C'est la coupe d'ensemencé" 
ment. 

Quand le semis a pris de la force, on éclaircit de nou- 
veau les vieux bois. C'est la coupe secondaire. 

Et quand le semis peut se passer de leur protection, 
on achève de les enlever. C'est la coupe définitive. 

Les coupes d'ensemencement secondaire et définitive 
sont dites de régénération. 

43. Les difficultés du réensemencement naturel dans 
les repeuplements en bois de même âge et les inconvé- 
nients des coupes de régénération ont fait adopter la 
coupe rase de proche en proche avec repeuplement arti- 
ficiel. Le sol est exactement nettoyé après la coupe, et 
pour prévenir les végétations adventices on repeuple 
l'année même de la coupe. A cet effet, on ehtretient des 
pépinières qui fournissent les plants de premier repeu- 
plement et ceux plus forts destinés à remplacer les 
manquants. 

La forêt ainsi obtenue se traite ensuite par les coupes 
de nettoienlent et d'éclaircie, jusqu'au terme de la ré- 
volution. 

Aux inconvénients de la forêt d*âge gradué et de 

l'éducation des peuplements en bois de même âge, 

s'ajoutent ceux des repeuplements artificiels, qui sont 

coûteux et moins bons que les repeuplements naturels. 

' Enfin, sur chaque coupe, lorsqu'elle arrive en tour 

TRAITÉ FORESTIER. ^ 
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compose d'arbres vigoureux, en nombre suffisant et con- 
venablement agencés pour qu'elle rende le maximum 
d'accroissement. Ce résultat ne peut être obtenu qu'avec 
la coupe périodiquement renouvelée, ayant pour but 
l'enlèvement du matériel défectueux ou superflu, c'est- 
à-dire avec la coupe jardinatoire. 

46. Dans la forêt jardinée, le peuplement n'est plus 
d'âge gradué. C'est au contraire le mélange des âges qui 
en constitue la régularité, mais il doit correspondre à un 
certain type. Les âges sont groupés de telle sorte que sur 
chaque division et presque sur chaque point de la forêt 
se trouvent en même temps des sujets de tous les âges, 
depuis le semis de Tannée jusqu'à l'arbre exploitable.. 

Cha^iue essence et chaque classe d'âge doivent être 
représentées partout dans la mesure la plus utile. 

C'est le contrôle (*), par la comparaison du dénom- 
brement des arbres de la futaie périodiquement re- 
nouvelé, qui fait connaître l'accroissement et par suite 
la coupe de chaque période. Elle sera égale, moindre ou 
plus forte que cet accroissement, au gré et selon l'intérêt 
du propriétaire, qui est d'avoir sa forêt à l'état normal, 
c'est-à-dire composée de deux étages de végétation : près 
du sol, un sous-bois dans lequel se recrutent les arbres de 
la ftitaie, et par-dessus, un étage supérieur formé de ces 
arbres mêmes, dans lequel se prend la coupe principale, 
qui est immédiatement silivie, et dans les mêmes 
limites, de là coupe de nettoiement avec préparation de 
futaie. 

(1) V. Il* partie. 






CHAPITRE IV 



FUTAIE FEUILLUE 



47. Par définition, la futaie est Tarbre de fortes di- 
mensions, et la futaie pleine^ la forêt destinée plus par- 
ticulièrement à produire de tels arbres et à se régénérer 
par la semence. 

48. La futaie feuillue s'exploite d'après les mêmes 
principes que la sapinière, et Ton y rencontre les deux 
types décrits précédemment, la forêt d'âge gradué et la 
forêt d!âge mêlé ou jardinée, 

49. Dans la forêt feuillue à' âge gradué, les coupes de 
régénération réussissent, le plus souvent, mieux que 
dans la sapinière. Mais dans le repeuplement naturel, 
outre les végétations adventices, les rejets de souche 
s'ajoutent aux brins de semence. 

Les rejets de souche sont extraits et Ton regarnit avec 
des plantations auxquelles on emploie souvent et avec 
profit les essences résineuses. 

Par les coupes de nettoiement on fait disparaître les 
essences adventices, ainsi que les rejets qui peuvent 
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survivre aux arrachis, et il ne reste plus que les essences 
précieuses pour le moment des coupes d*éclaircie. 

Dans la forêt d'âge gradué, la conservation à Tétat 
complet des peuplements en bois de même âge, afin de 
prévenir la production des rejets de souche, des essences 
adventices et même des semis naturels jusqu'à l'époque 
des coupes de régénération, a pour eflet de ralentir 
l'accroissement. Le terrain devient sujet à la sécheresse 
quand le couvert s'élève, et ce mode de traitement est 
peu rémimérateur. 

50. Il en est tout autrement avec la forêt jardinée. 
Le sol n'est jamais découvert, le semis naturel se produit 
partout, et dans le sous-bois les rejets de souche, aussi 
bien que les brins de semence, concourent à la fertilité 
et à la production. Des sujets d'élite se dégagent peu à 
peu et prennent place naturellement dans la futaie dès 
qu'ils atteignent un minimum de grosseur fixé. 

La coupe principale, immédiatement suivie de la coupe 
de nettoiement avec préparation de quelques-uns des 
meilleurs brins, se renouvelle périodiquement, et enle- 
vant dans chaque classe le matériel en excès, ramène 
chaque fois le peuplement à l'état normal. 

51. La forêt est partagée en divisions égales. Elles 
servent à l'assiette des coupes qui se succèdent de 
proche en proche et suppriment en même temps, dans 
le sous-bois et dans la futaie, tout ce qu'il n'est pas utile 
de réserver. 

En exploitant une division par an, les coupes an- 
nuelles seront d'égale contenance. Mais le produit de la 
futaie étant réglé pour chaque division en raison de sou 
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accroissement, qui varie avec la fertilité, les coupes 
d'égale contenance seront d'inégal volume. 

Les coupes annuelles, pour être d'égal volume, chaque 
division ne fournissant qu'en proportion de son accrois- 
sement, devront comprendre une ou plusieurs divisions, 
et leur contenance totale sera inversement proportion- 
nelle à la fertilité. 

52. Les coupes reviennent toujours dans le même 
ordre, et leur périodicité détermine dans le sous-bois la 
gradation des âges de proche en proche. 

Dans chaque division, le sous-bois est surmonté d'une 
réserve formant un étage supérieur de végétation dans 
lequel les arbres de futaie diffèrent entre eux d'une ou 
de plusieurs révolutions. Ils sont d'âge mêlé, non confu- 
sément, mais avec un certain art qui est de les choisir 
de bonne qualité, d'essences propres à la futaie, ni trop 
nombreux ni groupés de manière à se nuire et à pré- 
judicier à Taccroissement. 

53. La périodicité des coupes de taillis est d'une durée 
très variable. Avec les longues révolutions, vingt à vingt- 
cinq ans et quelquefois davantage, la futaie ne peut être 
nombreuse, le taillis a beaucoup d'importance, et la 
forêt prend le nom de taillis sous futaie ou taillis com- 
posé. 

Elle le conserve encore avec les courtes révolutions, 
bien que leur effet soit d'enlever la prépondérance du 
taillis et de la faire passer à la futaie, qu'il devient pos- 
sible d'augmenter dans de très grandes proportions. 

54. Dans les taillis, la réserve consiste en baliveaux, 
modernes et anciens. 
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fi n'es^ pas iivfifféreiit de la cemposer en vieilles on en 
Jeunes futaies. Le coaArôle W doni^ le moyen de c^mr 
poser la réser^ 4e k &eon la pios «vantagettse^ de 
calculer le quamtum et le tmux de raooxmsemeQt de k 
âitaie, et âe rendre la coldire ibvefltière inleiraive ^ fé^ 
Hnmâratrice; c'e^ par Téâttcaticm de k fatâe qaeToit y 
parvient, et k fc»iBali(ai de k lésrare ^t rafiâve k 
plus importante de k gestion d^ taillis. 

On doit toigiiars kii« nue résa:Te abondante «i bali- 
yeanx de Fâge. Le surplus de oe qu^il k^ponr te pecror 
tement de k fataie à k réyoMîon sairamle s'expioilia 
•et donne te gros rondin et te menn bois d'industrie. 
On te peid dans te taillis par Tabaissem^it de k névo- 
lution ées coupes, lorsqu'on se propose d'arrÎT^ à k 
cnltore intenâve, mais Texcès de baliveanx à exploiter 
à k révolution suivante le donne par surcroît. 

55. Dans nn taillis de d^ne de vingt ans, où tes bali- 
veaux de rige vatent en moyenne ^ centimes, on ren^ 
contre ées snjets qui valent 50 et mteie 00 centimes 
pièce. Et il est digne de remarquer que ces sujets d'âite 
sont aicore ceui: qui, pendant la révolution suivante, 
prennCTt raccroiœCTi^it te ptns avantageux. 

56. Si Ton étudie k c<Miformation des baliveaux 
d'âite et tes c(»iditions dans lesqndles ils se produisent, 
on reconnaît qu'ils ont cru sans être gê»és par te taillis^ 
et qae tenr tige est droite, ékiM^ée et d^urvne de 
branches basses. Le moyen de tes multiptter est donc 
de dégager ^ d'émonder quelqaes-uns des sujets les 

(1) V. n- partie- 
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meilleurs et les mieux placés pour le recrutement de la 
futaie. C'est la préparation de futaie. 

Cette opération peut commencer trois ou quatre ans 
après la coupe du taillis. Il suffit de cinquante ou mieux 
de cent brins, si on les trouve. En même temps on dé- 
gagera, s'il y a lieu, les plantations de forts plants qu'il 
est toujours avantageux de faire après la coupe W. 

57. L'émondage se fait avec la serpette ou mieux 
au sécateur. Il suffît de le pratiquer sur les branches 
principales, celles qui tendent à troubler l'équilibre de 
la sève. Au lieu de les supprimer on peut se borner à les 
raccourcir. 

. Ainsi pratiqué, il est peu dispendieux et s'appliquera 
utilement à quelques-uns des meilleurs rejets. — Il 
simplifie la taille des futaies pour plus tard et en dis- 
pense souvent. 

58. Les vieilles futaies diminuent la production du 
taillis par leur couvert. Les branches basses sont les plus 
nuisibles. Elles peuvent déformer la tige et déprécier le 
bois de service. 

Il est d'ailleurs bien connu que la futaie prend plus 
d'accroissement et s'élance davantage quand la tête et le 
fût sont entre eux dans une bonne proportion et que, 
par sa disposition régulière autour de l'arbre, le bran- 
chage assure l'équilibre de la sève. 

Par la taille on peut rectifier l'arbre, diminuer son 
couvert et augmenter sa longueur de fût. 

Utile aux arbres jeunes, celte opération est dangereuse 

(1) V. Traitement et aménagement. 
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sur les vieilles futaies. On ne doit ni suprimer ni rac- 
courcir de branches, mais seulement diminuer celles 
qui sont trop fortes. A cet effet on enlève une ou plu- 
sieurs de leurs ramifications, travail qui n'exige pas les 
mêmes soins que la taille. 

59. L*élagage n'est utile qu'exceptionnellement dans 
la futaie pleine. Il se fait rez tronc sur les arbres rési- 
neux, lorsqu'ils ont atteint le minimum de grosseur à 
partir duquel ils comptent dans la futaie. S'il doit s'éle- 
ver à plus de 3 mètres de hauteur, il convient de le 
faire en deux fois, avec un intervalle de six ans au moins 
entre les deux opérations. Jamais il ne doit s'élever à 
plus du quart de la hauteur de l'arbre. 



CHAPITHE V 



TRANSFORMATION DES FUTAIES IRREGULIÈRES 



60. Il y a deux forêts types, celle à^âge gf'odué et 
celle A'âge mêlé. Sans qu'il soit question de la pré- 
férence à donner à Tune ou à Tautre, on rencontre, dans 
la pratique, des forêts irrégulières, à quelque point de 
vue qu'on se place. 

61. Les forêts non aménagées sont nombreuses. Elles 
s'exploitent d'une façon plus ou moins arbitraire, c'est- 
à-dire selon les lieux, les temps, les intérêts et les con- 
venances du propriétaire. 

Le nombre d'années nécessaire pour obtenir les bois 
exploitables est très variable. Le saule des oseraies s'ex- 
ploite lous les ans, il faut cent ans et plus à Tarbre 
qui doit donner une pièce de forte dimension, et entre 
ces extrêmes, tous les termes d'exploitabilité sont pos- 
sibles. Il y a plus, les arbres de mêmes dimension et 
qualité sont souvent d'âges très différents. 

Lorsque par ces motifs ou d'autres on jugera à pro- 
pos de ne pas aménager la forêt, la régularisation con- 
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sisiera à introduire des mesures d'ordre permettant de 
constater le capital forestier, le revenu qu'il donne par 
les coupes et le rapport du revenu au. capital, c'est-à-dire 
le taux du placement en forêt. 

Le partage de la forêt en divisions fixes pour servir 
tant à l'assiette des coupes qu'au dénombrement de la 
futaie, et le registre de ces opérations, sont des mesures 
d'ordre qui permettent de se rendre compte, mais ne 
lient pas. 

62. L'aménagement est la conséquence de l'adoption 
de l'un des deux types de forêt. 

Au point de vue de l'âge gradué, la forêt d'âge mêlé 
est irrégulière et doit être transformée en substituant, 
le plus rapidement et le plus économiquement possible, 
la succession au mélange des âges. Cette opération est 
du ressort de l'aménagement, dont il est traité à la 
deuxième partie du manuel. 

Considérée au point de vue de la reproduction, la 
forêt d'âge gradué sera le taillis simple, si elle se re- 
peuple par rejets de souche, et, par analogie, la futaie 
simple, si elle se repeuple par la graine. 

Dans le taillis simple, la révolution des coupes est 
de courte durée en raison du mode de reproduction. 
Les souches, en vieillissant, perdent la propriété de 
rejeter vigoureusement. 

Dans la futaie simple, elle est subordonnée à la ma- 
turité des arbres en raison de la fertilité des graines et 
des dimensions qu'ils doivent acquérir pour être exploi- 
tables. 

Elle peut être longue ou courte indifiéremment, selon 
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Tintérêt et au gré du propriétaire, quand il a recours à 
la régénération artificielle. 

63. Au point de vue de Tâge mêlé, la forêt d'âge 
gradué est irrégulière et doit être transformée en subs- 
tituant, le plus rapidement et le plus économiquement 
possible, la forêt d'âge mêlé à la forêt d'âge gradué. 
Cette transformation est le retour à l'état naturel du 
mélange des âges et ne présente pas les mêmes diflB- 
cultés que la précédente. La gradation des âges de proche 
en proche est au contraire un état factice diflBicile à créer 
et à entretenir. 

64. Sans prendre parti pour un type ou pour l'autre, 
le propriétaire qui renouvelle les dénombrements de la 
futaie par division, en classant les arbres par essence et 
par grosseur, et compare ces états entre eux, ce qui est 
le contrôle, se rend compte du matériel et de son accrois- 
sement, n peut, dès lors, régler les exploitations d'après 
les indications qui en découlent, et il arrive nécessaire- 
ment et aussi rapidement que possible au type le plus 
conforme à ses intérêts et à ses convenances. 

A partir de ce moment, la coupe équivalente à l'accrois- 
sement ramènera périodiquement à l'état normal cha- 
cune des divisions de la forêt, et assurera la conservation 
du capital forestier et son exploitation la plus avanta- 
geuse. 

65. De même que la forêt d'âge gradué est le taillis 
simple ou la futaie simple, la forêt d'âge mêlé est le 
taillis composé ou la futaie composée, avec les nuances 
très variées qu'ils présentent en raison de la révolution 
plus ou moins longue et de la consistance de la futaie. 
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La fiitaie mêlée réunit les avantages des deux modes 
de reproduction : les rejets de souche et la graine tom- 
bant naturellement des arbres. Elle se recrute en brins 
d'élite qui se dégagent peu à peu et sans frais du sous- 
bois, et s*ajoutent naturellement à la futaie dès qu'ils 
atteignent le minimum de grosseur voulu pour en faire 
partie. 
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Le volame exact d an arbre est égal à celai de Teau 
qu'il déplace et s*obtieat par immersioQ. Si laribre est 
immergé avec son écorce, oo obtient le Tolame en 
grume. S'il est écorcé, on obtient le volume rond ou 
(''corcé. S'il n'est inmiergé qu'après débit, on obtient le 
volume fabriqué on net de déchet. 

71. Estimation des bois abattus. — Le cubage est 
lart d'obtenir par un calcul rapide un volume très ap- 
proché du volume exact 

Les tables de cubage sont des barèmes ou comptes 
faits donnant le cube des arbres quand leurs dimensi(His 
sont déterminées. Ces tables ont deux entrées. En tète 
des colonnes est indiquée la grosseur, en marge la 
longueur, et à Tinlersection le cube. 

Les éléments de calcul sont la longueur et la grosseur 
au milieu, et les arbres étant cubés comme cylindres de 
circonférence moyenne ou comme prismes droits à base 
rectangulaire, il y a deux principales tables de cubage. 

(ielies qui sont calculées d'après la circonférence 
moy»»nnc donnent le volume en grume ou réel, si la 
circonférence a été mesurée sur Técorce. Elles le donnent 
rond ou écorcé, si la circonférence a été mesurée après 
nnlèvcment de Técorce. 

72. Les tables calculées d'après les bases du prisme 
il roi l déduites de la circonférence moyenne donnent le 
volume réduit, c'est-à-dire diminué d'une certaine quan- 
tité qui doit représenter le déchet de fabrication. En 
principe, le rectangle de base a pour côté le quart de la 
( irronférence avec ou sans déduction. En prenant pour 
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base do prisme droit reclangulaire le quart de îa cir- 
conférence mesQiée sur 1 ecoroe, on a le voiunie au 
quart sans déduction. Si a\iLnt de prendre le quart de 
la circonf-^nce, on retranche d^abord un cinquième^ im 
sixième ou un douzième^ on a le volume au cinquièmey 
au siriérn^ ou au douzième déduits. — Dans la pratique 
on n'a pas toujours un carré pour base du prisme, el 
l'on prend le rectan^e dont la somme des c<5»tés ap- 
proche le plus du restant de la circonférence après la 
déduction convenue. 

73. En représentant par c la circonférence moyenne et 
par h la longueur, le volume V de Tarbre, selon les diffé- 
rents modes de cubage, s'exprime de la manière suivante : 

Cubage comme -cylindre de circofiférence moyenne : 
V = Kt^k = TlhnXc-h = 0,07959c^^, el eu nombre 
rond V = 0,08c*/i, formule adoptée pour le calcul de 
la table de cubage des bois en grume reproduite à la fin 
du volume. 

Cubage au quart satu déduction .' V = jic^h — 
0,062oc*^, donnant sur le volume en grume un déchet 
de i^fiP= H-; = 0,215, soit 21 Vc 

Cubage au cinquième déduit .• V = yjc^A = 0,0 ic^^, 
donnant sur le volume en grume un déchet de -j^^^^ 
= 0,491, soil 49 Vo. 

Cubage au sixième déduit ; V = ifiXc^h = 0,043ir^^, 
donnant sur le volume en grume un dt^chel do ^^^^^^^ 
= m = 0,454, soiL 45 Vo- 

Cubage au douzième déduit ; V = frloî^^^ =^ 
0,0525c^A, donnant sur le volume en grume un déchet 
de l^=P^ = Hl = 0,340, soit 34 Vc 

TRAITÉ FORESTIER. '^ 
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Le volume exact d'un arbre est égal à celui de Teau 
qu'il déplace et s'obtient par immersion. Si Tarbre est 
immergé avec son écorce, on obtient le volume en 
grume. S'il est écorcé, on obtient le volume rond ou 
écorcé. S'il n'est immergé qu'après débit, on obtient le 
volume fabriqué ou net de déchet, 

71. Estimation des bois abattus. — Le cubage est 
l'art d'obtenir par un calcul rapide un volume très ap- 
proché du volume exact 

Les tables de cubage sont des barèmes ou comptes 
faits donnant le cube des arbres quand leurs dimensions 
sont déterminées. Ces tables ont deux entrées. En tète 
des colonnes est indiquée la grosseur, en marge la 
longueur, et à l'intersection le cube. 

Les éléments de calcul sont la longueur et la grosseur 
au milieu, et les arbres étant cubés comme cylindres de 
circonférence moyenne ou comme prismes droits à base 
rectangulaire, il y a deux principales tables de cubage. 

Celles qui sont calculées d'après la circonférence 
moyenne donnent le volume en grume ou réel, si la 
circonférence a été mesurée sur Técorce. Elles le donnent 
rond ou écorcé, si la circonférence a été mesurée après 
enlèvement de l'écorce. 

72. Les tables calculées d'après les bases du prisme 
droil déduites de la circonférence moyenne donnent le 
volume réduit; c'est-à-dire diminué d'une certaine quan- 
tité qui doit représenter le déchet de fabrication. En 
pj-incipe, le rectangle de base a pour côté le quart de la 
circonférence avec ou sans déduction. En prenant pour 
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base du prisme droit reclangulaire le quart de la cir- 
conférence mesurée sur Técorce, on a le volmne au 
quart sans déduction. Si avant de prendre le quart de 
la circonférence, on retranche d'abord un cinquième, un 
sixième ou un douzième^ on a le volume au cinquième, 
au sixième ou au douzième déduits. — Dans la pratique 
on n'a pas toujours un carré pour base du prisme, et 
Von prend le rectangle dont la somme des côtés ap- 
proche le plus du restant de la circonférence après la 
déduction convenue. 

73. En représentant par c la circonférence moyenne et 
par h la longueur, le volume V de l'arbre, selon les diffé- 
rents modes de cubage, s'exprime delà manière suivante ; 

Cubage comme cylindre de circonférence moyenne : 
V = 7rr*A = nTTëlXc'^ == 0,07959c2A, et en nombre 
rond V = Ofi^c'^h, formule adoptée pour le calcul de 
la table de cubage des bois en grume reproduite à la fin 
du volume. 

Cubage au quart sans déduction : \ — jic^h = 
0,0625c^^, donnant sur le volume en grume un déchet 
de ''■^^ = Hi = 0,215, soit 21 Vc 

Cubage au cinquième déduit ; V = yi^^^ ^ 0,04c^A_, 
donnant sur le volume en grume un déchet de ^^79^^^ 
= 0,49 J, soit 49 Vo. 

Cubage au sixième déduit ; V = ^Xc^h = 0,0434c^A, 
donnant sur le volume en grume un déchet de ^^77!^* 
= 111=0,454, soit 45 Vo- 

Cubage au douzième déduit ; V = irloT^^^ "^ 
0,0525c^A, donnant sur le volume en grume un déchet 
de ^^ffP = fB = 0,340, soit 34 Vo- 

TRAITÉ FORESTIER. 3 
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La même table, quelle que soit la réduction faite sur 
la circonfiérence pom* déterminer la base du prisme ou 
les côtés de Téquarrissage, dès que ces côtés sont fixés, 
donne le cube cherché. 

Le cubage des arbres comme prismes droits n'ofire 
pas d'uniformité, car, dans la pratique, la réduction sur 
la circonférence est souvent arbitraire et les procédés de 
mesurage ne sont pas toujours précis. 

Le perfectionnement de Toutillage, en modifiant les 
déchets de fabrication, a discrédité les anciennes for- 
mules de cubage, et l'emploi du mètre cube grume tend 
de plus en plus à se généraliser. 

74. Estimation des bois sur pied. — Les éléments 
de calcul sont encore la longueur et la grosseur au 
milieu, mais ils ne peuvent être mesurés directement 
sur les arbres debout. 

En se fondant sur la similitude des arbres, ce qui 
n'est pas complètement exact, il est admis, pour réta- 
blissement des tarifs, que les arbres de même grosseur 
à une hauteur accessible, 1°*33 au-dessus du soi, ont 
par essence et par forêt la même hauteur et la même 
grosseur au milieu. On les classe de 2 en 2 décimètres 
de tour, mesure prise à 1™33 de hauteur, et Ton déter- 
mine par des mesurages directs sur des bois abattus les 
hauteurs et grosseurs moyennes correspondantes. La 
table de cubage des bois abattus donne ensuite les cubes 
à inscrire au tarif d'estimation des bois sur pied (i). 

(1) Les cubes du tarif d'estimation des bois sur pied étant obte- 
nus à l'aide de moyennes, no peuvent s'appliquer à des arbres déter* 
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Ces moyenne» sont assez longues à déterminer, n est 
gétiéfâleiûefit plue âiJâiple d^adopter un tarif connu et de 
le rectifier s'il y a lieu, à Taide de mesurages sur les 
àrbireS àbattti» dans leè coupes W, 

78. ^ut eâlindèt leiS ïutaies d'ulie forêt, on en fait le 
détiômbtemêût paf dîviision. Les arbt^s sont mesurés à 
1^33 de hatlteut et clasôés comme au tarif. Les mesu- 
tagés se font avec des rlibans gradués, ou, d'une façon 
plus eipéditîve, avec le cotiapas forestier gradué d'après 
lé clàsseméût du tarif, de 2 en 2 décimètres de tour. 
Le dénombrement terminé, on en fait la récapitulation 
et on applique le tarif. 

76. Lé ^ïtibage àii diÂâdètre ^ fait d'après tes mêmes 
prtticipeà tfiïè le cubage à la circonférence. La gradua- 
tion seule est changée. Les arbres sont classés au tarif 
el au coiùpas de 8 en 5 ou de iO en 10 centimètres de 
dîaiûètre à 1**33 de hauteui*. 

Le cubage à la circonférence vient des anciens usages 
commerciaux encore très répandus. 11 est plus dans les 
habitudes et n'est îuférieur sous aucun rapport au cubage 
au dilamètre. 

77. Le inatchand (Jui achète au mètre cube a intérêt 
à stipuler le mode de cubage qui donne le plus fort 
déchet, et à faire inesurei^ là ôitconférencè après enlève- 
mines. Ils n'ont d'exactitude qu'autant qu'ils s'appliquent à l'en- 
semble des arbres d'une division. La rectification de ces tarifs se fait 

à l'aide du mesurage des arbres abattus dans les coupes. (Voir 
IH* partie.) 

(1) Voir à la fin du volume les tarifs pour l'estimation Stir pied 
des bois résineux et des bois feuillus établis pour des forêts dans 
lesqueUes les bois se groupent en trois classes de hauteur* 
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ment de Técorce, lors même que dan^ l'établissement 
des prix on tiendrait exactement compte des différences 
de cubage. 

Les modes de cubage ne sont pas toujours spécifiés 
et appliqués avec toute l'exactitude désirable pour 
qu'on puisse établir des comparaisons certaines entre 
les prix. Les différences de prix tiennent souvent aux 
différences dans la manière d'appliquer un même mode 
de cubage. Si l'on vendait toujours au mètre cube en 
grume, les comparaisons offriraient plus de garanties 
d'exactitude. 

78. Branchages et débris des exploitations. — Le 

volume exact des tiges s'obtient par immersion (§ 70). 
n en est de même pour les branchages et débris d'ex- 
ploitation. Dans la pratique on les estime en stères et 
fagots par hectare et par arbre ou par mètre cube de 
futaie exploitée W. 

79. Estimation des taillis. — En considérant sépa- 
rément toutes les tiges du taillis, on pourrait en déter- 
miner le volume réel d'après les mêmes principes que 
pour la futaie. 

Dans la pratique, on se borne à faire l'estimation par 
virée, opération qui consiste à apprécier le bois existant 
sur une surface connue. 



(1) Voir la note aux tarifs d'estimation des bois sur pied, à la fin 
du volume. 
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Exemple d'estimation dans les taillis simples et sous 
futaie par hectare : 



Natare 

des 
produits. 



Stères 
Fagots 



Taillis de SO ans. 
Bon soL 



200 
1^00 



Sol 
moyen. 



160 
1800 



Sol mé- 
diocre. 



130 
2000 



Taillis de S5 ans. 
Bon sol. 



230 
1600 



Sol 
moyen. 



185 
1900 



Sol mé- 
diocre. 



loO 
2100 



Taillis de 30 ans. 
Bon sol. 



250 
1700 



Sol 
moyen. 



200 
2000 



Sol mé- 
diocre. 



170 
2200 
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80. Les emplois et usages des bois sont extrêmement 
variés, et l'application de la chimie à la substance li- 
gneuse, par le développement qu'elle prend depuis un 
certain nombre d'années (0, semble agrandir considéra- 
blement le débouché des forêts. Elles sont peut-être la 
source la plus importante de la matière organique. 

Les coupes principales donnent, le plus souvent, des 
produits de vente facile. Il n'en est pas toujours de même 
des coupe§ d'amélioration, dont le débouché moins 
étendu doit appeler tout particulièrement l'attention. 

Serait-il possible d'utiliser chimiquement les débris 
de coupe ? 

La solution de ce problème serait intéressante à plus 
d'un titre. 

Le tableau suivant renferme quelques indications sur 
les principaux emplois et usages des bois. 

{{) Des emplois chimiques du bois dans les arts et Vindtistrie, 
par OthoD Petit, ingénieur, ancien ôlôve de l'école forestière. 
Paris, 1888; librairie polytechnique. Paul Boudry, éditeur. 
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DEUXIÈME PARTIE 
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TRAITEMENT & AMÉNAGEMENT 



CHAPITRE PREMIER 



METHODES 



81. En sylviculture, la méthode est l'ensemble des 
procédés raisonnes qu'il convient de suivre dans l'exploi- 
tation des bois. Les forêts s'exploitent suivant le 
besoin, c'est-à-dire quand les bois qu'elles renferment 
peuvent être coupés avec profit. 

Anciennement, il y avait peu de besoins. On coupait 
sans ordre, prenant les bois exploitables aux endroits 
où il s'en trouvait. Il en résultait la plus grande diver- 
sité dans le peuplement des forêts. 

TRAITÉ FORESTIER. 4 
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Tantôt on avait seulement coupé quelques arbres 
çà et là. Tantôt on avait coupé des bouquets de bois, 
ou même des massifs entiers, dont les arbres avaient 
été vendus sans réserve. Ailleurs, les arbres laissés sur 
pied étaient disposés de telle sorte que le sol était 
couvert de semis. Ou bien on avait dégagé, par la coupe 
d'arbres mûrs, une jeune futaie qui s'était produite et 
avait vécu plus ou moins longtemps sous leur protec- 
tion. Sur d'autres points, après une coupe rase dans 
laquelle on avait laissé quelques futaies, il s'était pro- 
duit un repeuplement de brins de semence et de rejets 
de souche mélangés. Ou bien la coupe rase avait été 
suivie d'un repeuplement exclusivement composé de ' 
rejets de souche. 

Ces cas particuliers et d'autres encore se présentaient 
avec plus ou moins de netteté et offraient un vaste 
champ d'observations aux forestiers qui conmaencèrent 
à réglementer l'exploitation des bois. 

82. Le premier principe est celui de Tordre, qui a fait 
imaginer le partage de la forêt en divisions fixes, pour 
servir à l'assiette des coupes de proche en proche. 

L'ordre s'introduisit d'abord dans les taillis exploités 
pour les besoins de la consommation annuelle. Os 
furent partagés en divisions d'égale contenance, suivies 
pour Tassiette des coupes qui se font de proche en 
proche et sans interruption. Elles reviennent dans le 
même ordre et au bout du même nombre d'années, qui 
est la révolution des coupes. 

Les futaies pleines, destinées surtout à produire des 
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arbres de forte dimension, ne furent exploitées pendant 
longtemps encore que pour les besoins extraordinaires. 
Les délits s'y multipliaient au point d'en amener la 
ruine, et elles furent enfin mises en coupes réglées 
comme les taillis, c'est-à-dire en coupes d'égale conte- 
nance, assises de proche en proche et sans interruption. 
On prescrivit la coupe à blanc étoc, dont on a fait depuis 
le synonyme de coupe rase. Ces coupes comportaient 
des réserves, et le blanc étoc pe s'entendait que du 
ravalement des souches ou étocs des anciens délits. 'Le 
noniBre~in était considérable et mettait obstacle au 
rétablissement des forêts. 

La première révolution fut fixée par l'ordonnance de 
Charles IX (i) à cent ans, sur cette donnée indiquée par 
Saint- Yon (2), que le chêne vit trois cents ans, cent ans 
à croître, cent ans en état et cent ans sur le retour. 

Avec la révolution de cent ans, la coupe ne comportait 
que deux classes de réserves, celles de cent ans et celles 
de deux cents ans. Quand on réduisit la révolution à 
cinquante ans, à vingt-cinq ans et même au-dessous, le 
nombre des classes de réserves augmenta, et l'on arriva 
à la futaie d'âge mêlé. 

83. C'est la coupe par contenance qui est le principe 
de Yart forestier. Il admet deux types, la forêt à'âge 
gradué et la forêt A' âge mêlé. 

L'idéal, dans le premier cas, est le partage de la forêt en 



(1) Ordonnance d'août 1573. 
\%) Paris, 1610, page 293. 
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autant de divisions qu'il y a d'années dans la révolution. 
Chaque année on exploite la division arrivée à ce 
terme, les coupes se succèdent de proche en proche 
sans interruption, et la forêt présente une parfaite gra- 
dation des âges. 

L'idéal, dans le second cas, Vétat no7*mal^ est le mé- 
lange sur chaque division de tous les âges, représentés 
chacun dans la proportion la plus avantageuse, depuis 
le jeune plant qui vient de naître, jusqu'à Tarbre par- 
venu aux dimensions qui le rendent exploitable. Les 
coupes se font à courte révolution et se renouvellent 
toujours dans le même ordre. Chaque fois, on enlève, 
sur chaque division et dans chaque classe d'arbres, une 
quantité de matériel équivalente à l'accroissement qui 
s'est produit depuis la dernière exploitation, de manière 
à rétablir le peuplement dans son état normal, 

La révolution des coupes dans la forêt à' âge gradué 
est égale à l'âge des bois exploitables. Elle est longue. 
C'est la donnée fondamentale de l'aménagement, et à ce 
terme, sur chaque division, à mesure qu'elle y arrive, 
le capital forestier est entièrement exploité et renouvelé. 

Dans la forêt d'âge mêlé, au contraire, l'aménagement 
est indépendant de la révolution des coupes, qui doit être 
courte, n se règle d'après l'accroissement qui s'est pro- 
duit depuis la dernière exploitation. Le capital forestier 
n'est jamais entamé sur aucune division, et se renou- 
velle naturellement. Aux bois mûrs exploités succèdent, 
dans chaque division, les bois qui le seront à la coupe 
suivante. Il en est de même pour chaque classe d'âge, et 
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du sous-bois se dégagent progressivement les sujets 
nécessaires au recrutement de la futaie. Ds en font 
partie dès qu'ils ont atteint une grosseur déterminée. 

84-. Dans la forêt à'âge gradué, les arbres sont de 
inême âge sur chaque division. A ce type du peuplement 
en bois de même âge se rapportent le taillis simple ou 
sans réserves, qui se reproduit après la coupe par rejets 
de souche, et la futaie d'âge gradué, que Ton appelle, par 
analogie, futaie simple, et qui se régénère par la semence. 

La forêt A'âge mêlé est par opposition la forêt com- 
posée. Elle comprend le taillis composé ou avec réserves, 
qui utilise les deux modes de reproduction, les rejets de 
souche et la semence, et la faiaie jardinée ou composée, 
se renouvelant à mesure de l'exploitation, principale- 
ment par la semence. 

85. Le traitement se résume dans lart de faire la 
coupe. On en distingue trois sortes : la coupe princi- 
pale ou des arbres mûrs, la coupe d'éclaircie ou des 
arbres surabondants, et la coupe de nettoiement, qui a 
pour but le dégagement des jeunes bois. 

Dans la forêt d'âge gradué, chaque coupe se fait dans 
des divisions différentes. La coupe principale se fait dans 
la division parvenue au terme de la révolution : c'est la 
coupe rase. Les coupes de nettoiement et d'éclaircie se 
renouvellent plusieurs fois pendant la révolution. Lu 
règle est de ne pas interrompre le massif et de faire dis- 
paraître seulement les arbres qui ne peuvent soutenir 
jusqu'à la coupe suivante, et finalement jusqu'au termo 
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de la révolution, la lutte pour Texistence qui est le prin- 
cipe de cette méthode. 

Dans la forêt d'âge mêlé, les trois coupes se font la 
même année sur les mêmes divisions et se renouvellent 
de la même manière chaque fois qu'elles reviennent en 
tour. Le principe, après l'enlèvement de l'arbre mûr, est 
de prévenir la lutte pour l'existence entre les arbres du 
peuplement, par la suppression, non pas du faible 
comme dans la forêt d'âge gradué, mais de Vintermé- 
diaire, qui ne végète qu'aux dépens du fort et du faible, 
au préjudice de l'accroissement général de la forêt. 

86. L'accroissement étant l'augmentation de volume 
des bois existants cesse sur le sol de la coupe rase par 
le fait de la suppression du matériel. Avec les rejets de 
souche, il recommence dans le taillis simple, et avec le 
repeuplement naturel ou artificiel, dans la futaie d'âge 
gradué ou futaie simple. Il augmente d'abord d'année en 
année, devient slationnaire, atteint un maximum et 
diminue ensuite. 

Dans le taillis simple^ exploité à la révolution de douze 
à quinze ans, le maximum est atteint de huit à dix ans. 
n ne l'est que de douze à quinze dans le taillis de vingt 
à vingt-cinq ans. Dans la futaie simple ce terme. est plus 
reculé et peut être influencé par les coupes d'améliora- 
tion. 

Dans la coupe de taillis simple à courte révolution, s'il 
est fait une réserve à l'hectare de cinq à six cents sujets, 
régulièrement espacés, la reproduction du taillis n'en 
sera pas altérée, et cette réserve, que l'on exploitera à la 



coupe sarninte, s^aconcHtrt joscfa^à œ moment à un taux 
moyen très élevé. EUe donnera par surcroît les bois de 
duHx qoe peut £ûre perdre rabaissement de la réTolutkm. 

Dans les taillis simples à longue révolatioD, la ressers 
présente des avantages da même genre, maïs moins 
maïqo^. Elle ne pent être par bectare (pie de cent cîd- 
qaante à trois cents sujets an plus ; ces baUveanx sont 
moins résistants, le taux de leur accroissement moins 
élevé que dans les taillis amples à courte révolution, et 
ils se couvrent de branches gourmandes. 

Dans la fiitaie en bois de même âge, comme dans le 
taillis simple, on peut avancer la coupe en &isant une 
réserve. Les gros bois seront obtenus en moins de tamps 
et par surcroit, et le réensemencement naturel se fera 
mieux. Les coupes d'éclaircie et de nettoiement ne 
peuvent avoir le même résultat. Avec le massif en bois 
de même âge et complet, elles ne font le plus souvent 
que rendre à des sujets prêts à succomber une vigueur 
qui ne s'exerce qu'au préjudice des arbres dominants et 
finalement de la production ligneuse. 

Pour diminuer les inconvénients de la futaie pleine 
en bois de même âge, il faut abréger la révolution, faire 
des réserves et arriver peu à peu au mélange des âges 
dans les peuplements. 

87. La consistance normale de la forêt mélangée ré- 
sulte d'une juste proportion des différentes classes d'âge 
dans la composition des peuplements. Elle est indiquée 
parle contrôle. Une fois obtenue, elle tend sans cesse à 
s'altérer par l'accumulation de l'accroissement annuel, 



56 TRAITEMENT ET AMÉNAGEMENT. 

qui se fait à des taux différents dans chaque classe d'âge 
du peuplement, et peut même déterminer des anomalies 
dans la marche naturelle de Taccroissement. C'est encore 
le contrôle qui indique Texcès de matériel à enlever dans 
chaque division pour la ramener à son état normal. La 
«oupe consiste à prendre dans chaque classe d'âgeTexcès 
de matériel accumulé depuis la dernière exploitation. 

En résumé, la révolution n'est qu'une hypothèse sur 
l'accroissement, et les aménagements qui reposent sur 
cette donnée sont plus compliqués et présentent moins 
de garanties que ceux qui reposent sur la donnée même 
de l'accroissement périodiquement déterminé par le 
contrôle. 



CHAPITRE II 



CONTROLE 



88. Partager la forêt en divisions fixes et dresser des 
états de dénombrement du matériel de la futaie sont 
des mesures d'ordre. Elles ne sont pas encore le 
contrôle. 

89. Lorsque les états de dénombrement de la futaie 
sont établis pour chaque division, par essence et par 
grosseur d'arbres, on les établit de nouveau au bout 
d'un certain temps, et la comparaison de ces élats est 
le contrôle. 

90. Au dénombrement, chaque arbre est mesuré à 
i"33 de hauteur. C'est avec le compas forestier, sorte 
de compas d'épaisseur, que le mesurage se fait le plus 
rapidement. On trace avec la griffe^ sur l'écorce de 
l'arbre, un trait horizontal au point où se place le com- 
pas. Ce point doit être le même à tous les comptages. Un 
autre trait de griffe^ oblique, en évidence et plus haut 
que le trait horizontal, indique chaque comptage. 
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Le compas forestier est en bois, d'une construction 
simple, et ne doit porter qu'une graduation, celle 
adoptée dans la forêt où Ton opère. Elle peut être au 
diamètre. Nous avons adopté celle à la circonférence, et 
les arbres sont classés de deux en deux décimètres. 

Cet instrument, dont le croquis est donné ci-contre, 
page 59, sert au mesurage des arbres dans toutes les 
opérations de dénombrement : inventaire général du 
matériel, martelage, récolement, vérification, etc. 

Il se compose de trois pièces : la règle portant la gra- 
duation, la branche fixe passant par le zéro, et la branche 
mobile qui intercepte sur la règle la grosseur de Tarbre. 

Gomme détails de construction, on peut donner les 
indications suivantes : 

Largeur, 0«»070 

Règle { Epaisseur, 008 

Longeur, 1 100 

/ renforcée à l'assemblage . 

Branche verticale \ . . v * x -ax 

{ ammcie vers 1 extrémité. 

fixe • 

\ Longueur 0°'40 depuis la règle. 

/ semblable à la précédente; on 

Branche verticale \ prévient l'usure en doublant 

mobile i en zinc ou en cuivre les faces 

de la mortaise. 



/ 
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Dans les opérations de dénombrement la griffe fores- 
tière est indispensable. C'est avec cet instrument que 
l'on trace à la hauteur prescrite le trait horizontal sur 
lequel le compas doit se placer à chaque mesurage et le 
trait oblique indiquant que Tarbre a été mesuré. Comme 
les opérations se font par virées, ce dernier trait est 
placé en évidence pour guider dans leur marche les 
ouvriers compteurs. 

Il existe plusieurs modèles de griffes. Une des meil- 
leures est celle à anneau, dont le croquis ci-contre, 
page 61, est dessiné de moitié grandeur. 

L'anneau est en fer plat de 0,010 de largeur et 0,005 
d'épaisseur, élargi sous la poignée en bois, et celle-ci est 
fixée avec trois clous. 

Le taillant, en acier, est circulaire, plus large en haut 
qu'en bas et ouvert par côté de manière à laisser tomber 
les fragments d'écorce détachés par le grififage. 

Les angles du fer sont légèrement arrondis à la lime. 
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91. On procède au dénombrement par équipes de 
trois hommes. L'un tient le calepin et surveille, les 
deux autres mesurent et appellent. 

Après avoir mesuré et griffé, on appelle Tessence 
d'abord, puis la grosseur lue sur le compas. Tout arbre 
ayant plus de O'^SO et moins de 0"50 est appelé 40. 
Tout arbre de plus de 0"*50 et de moins de 0^70 est 
appelé 60, et ainsi de suite . 

Le calepin a, de même que les tables de cubage, deux 
entrées. En tête des colonnes sont indiquées les essences, 
en marge les grosseurs, et à l'intersection on pointe 
l'arbre appelé. 

Pour faciliter la récapitulation, le pointage se fait par 
dizaines, fl y a plusieurs modes de pointage.; Deux 
sont indiqués au spécimen de calepin ci-contre, page 63. 
Le calepin se trace au moment de l'opération, sur le 
carnet de poche, qu'il est commode d'avoir en papier 
quadrillé ordinaire. 

En tête du calepin sont indiqués : la forêt, le canton, 
la division, le triage, l'opération et la date. 

Aussitôt après ropération, le calepin est récapitulé et 
reporté au cahier d'aménagement, pour servir au con- 
trôle. 
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92. Tous les renseignements utiles au contrôle sont 
recueillis dans des états préparés au cahier d'aména- 
gement. Ces états sont au nombre de cinq. 

Le n** 1 a pour titre : Etat de la futaie réservée. Il 
contient le dénombrement des arbres existants au début 
de Taménagement, de la réserve faite à chaque coupe, 
et des vérifications, revisions, etc. 

Chaque division a un compte particulier auquel on 
donne ordinairement ane feuille ou quatre pages de l'im- 
primé n"i, dont le spécimen est à la page 65. — A raison 
d'un dénombrement de la futaie tous les six ans et de 
deux inscriptions par page, la feuille durera quarante- 
huit ans. 

Les dénombrements s'inscrivent à la suite les uns des 
autres, avec indication à la colonne d'observations de la 
date de l'opération et des autres renseignement utiles. 

Le n° 2 a pour titre : Etat de La futaie exploitée^ Sa 
contexture est la même que celle de l'état n" 1, le titre 
seul est changé, ainsi que la destination de l'état : voir 
page 65. Chaque division a un compte en tout semblable 
à celui de la futaie réservée. On lui donne, conmie à 
celle-ci, une feuille de quatre pages par division. 
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Le n® 3 a pour titre : Etat récapitulatif du matériel, 
et se remplit au début de l'aménagement et aux re visions. 
On lui donne ordinairement deux feuilles ou huit pages. A 
raison d'une re vision tous les six ans, et d'une page par 
revision, les deux feuilles dureront quarante-huit ans. 

Les chiffres portés aux colonnes 4 et 5 sont extraits de 
Fétat n** 1 . Us expriment le résultat du dénombrement 
opéré à la fin de la !'• période pour la revision de l'amé- 
nagement. 

Les chiffres portés à la colonne 6 s'obtiennent, pour 
chaque division, en ajoutant au dernier dénombrement 
tiré de l'état n° 1, les bois exploités pendant la durée de 
la !'• période, tirés de l'état n° 2, et en retranchant du 
total le chiffre du matériel initial tiré de l'état n° 1. 

Les chiffres portés à la colonne 7 indiquent, pour chaque 
division, la possibilité de la 2* période, qui est évaluée 
au tiers de l'accroissement constaté dans la colonne 6. 

Les chiffres a et 6, colonnes 4- et 5, sont extraits des 
colonnes 9 et 10 de l'état n** 4-, et servent à calculer l'ac- 
croissement sur l'ensemble de la forêt d'où Ton conclut 
la possibilité générale. 

L'accroissement de la 1'® période a été de 11"44 par 
hectare et par an, et s'est produit au taux moyen de 
9.13 V#i plus élevé que l'intérêt de l'argent. En cou- 
pant la totalité de l'accroissement, on changerait du 
9.13 Vo contre de l'argent qui rapporte 4.5 %• Ce serait 
une faute que l'on évite en fixant la possibilité au tiers 
de l'accroissement constaté. 

Si la possibilité n'est pas outrepassée, et les choses 
se passant comme dans la 1" période, le capital forestier 
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à la fin de la 2® période sera augmenté de 4.,750 m. c, 
difierence entre raccroissement et la prévision. L'inven- 
taire qui se fera à la fin de la 2* période indiquera le 
mérite de cette prévision et donnera les éléments de 
fixation de la possibilité pour la 3* période. Et ainsi de 
suite de période à période. 

Le n** 4 a pour titre : Etat récapitulatif de prévision 
et (T exploitation. Il se remplit au début de l'aménage- 
ment, aux revisions et chaque année à mesure de 
l'exploitation. On lui donne le même nombre de feuilles 
qu'au n** 3. 

La 1" partie de Tétat n** 4, ayant pour iiiv^ prévision, 
se remplit au début de la période, à Taide des rensei- 
gnements extraits de Tétat n° 3. 

La 2® partie, intitulée exploitation, se remplit à 
mesure des coupes annuelles, à Taide des carnets ou 
livres auxiliaires de l'exploitation. Elle fournit en fin de 
période le volume des bois exploités utilisé à l'état n° 3, 
pour la détermination de l'accroissement. 

Voir, à la page 69, un spécimen de cet état, dont la 
1" partie est remplie avec les chiffres extraits de la 
colonne 7 de l'état n° 3. 
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L'état n°o a pour titre : Etat récapitulatif de la recette 
et de la dépense. De même que l'état n* 4^ il se remplit 
àTaide des carnets ou livres auxiliaires de Texploitation. 
Quelques lignes suffisent chaque année, et on lui donne 
le même nombre de pages qu'à Tétat n*» 4. 

Dans cet état, deux colonnes, montant des recettes et 
montant des dépenses, font livre de caisse. Voir le spé- 
cimen de la page 71. 
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Indépendamment des états destinés à recueillir les 
données numériques du contrôle, le cahier d'aménage- 
ment contient des feuilles blanches pour Imsertion des 
renseignements statistiques et autres, et des onglets 
pour recevoir les plans. 

D est commode d'avoir un plan réduit de la forêt, 
inséré au cahier d'aménagement, et plusieurs copies de 
ce plan pour les besoins du service. * 

Des plans de détail sont souvent utiles. Tel est le cas 
lorsque la forêt renferme des maisons forestières, des 
scieries, des carrières, etc. Il est bon d'avoir ces plans 
au cahier d'aménagement et d'y inscrire les légendes, 
notes et indications nécessaires, avec renvoi, s'il en est 
besoin, à un folio du cahier. 

Parmi les renseignements utiles, on doit signaler 
l'état de l'âge des coupes. Il se fait à la main, sur une 
feuille blanche, soit en tête, soit à la fia du cahier. Il a 
deux entrées. En tête de colonne Tannée, en marge le 
numéro de la coupe, et à l'intersection son âge. 

93. Calculs d'accroissement. — Le contrôle est la 
comparaison des dénombrements de la futaie en tenant 
compte des arbres exploités. Cette comparaison fait con- 
naître pour chaque division l'accroissement et les condi- 
tions dans lesquelles il s'est produit. De celte double 
notion résulte pour chaque forêt la solution de toutes 
les questions que peuvent soulever le traitement et 
l'aménagement , quelle que soit la qualité du proprié- 
taire. 

Au début, on n'a qu'un premier comptage et il faut 
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suppléer à la notion de raccroissemeni, qui ne viendra 
qu'au second dénombrement. 

Dès qu'on a deux comptages, on doit commencer les 
calculs d'accroissement. Les comparaisons se font par 
division, en bloc ou en détail. 

En bloc, elles suflBsent pour l'aménagement et se font 
très vite. Ce travail est indiqué à la page 67, dans le 
spécimen de l'état n° 3 du cahier d'aménagement. 

Les comparaisons de détail sont plus minutieuses, 
mais elles sont nécessaires pendant un certain temps, 
afin de bien se rendre compte des exigences culturales 
de la forêt et des règles qui doivent présider au traite- 
ment et à l'aménagement. 

Le calcul repose sur cette observation, que les arbres 
les plus forts au premier comptage sont encore les plus 
forts au comptage suivant. 

On examine pour la catégorie des plus gros arbres le 
nombre existant au comptage précédent, celui du dernier 
comptage et celui des arbres abattus dans l'intervalle. 

En retranchant le premier de ces trois nombres de la 
somme des deux autres, on sait combien d'arbres dans 
la période considérée sont passés de la catégorie immé- 
diatement inférieure dans celle des plus gros arbres. On 
fait de même pour toutes les catégories, et appliquant le 
tarif, on peut ensuite déterminer pour chaque catégorie 
le quantum et le taux de l'accroissement. 

Ce travail fait pour toute la forêt et pour chaque divi- 
sion, on sait ce qu'il y a eu d'accroissement, on fixe 
ce qu'il convient de couper et comment on doit choisir 
les arbres à exploiter dans chaque classe de çcos^e.vix. 
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On coupe autant, moins ou plus que Taccroissement, 
suivant Tintérêt qu'il peut y avoir à maintenir, augmen- 
ter ou diminuer le capital forestier. 

Ce calcul ne présente aucune difficulté, mais Tordre 
dans lequel il est disposé contribue à en faire ressortir 
les résultats, ainsi qu'on peut le voir ^ar le spécimen 
qui en est donné, pages 75, 76 et 77. 

Après avoir préparé le cakpin pour cette comparaison, 
en ajoutant au dernier comptage les arbres exploités 
depuis le premier, on fait le cdcul en bloc et le calcul 
en détail. 

Ce calcul est établi sur une division de la fcn'èt des 
Eperons, pour une durée de trois ans, de 18B5 à 4888. 

En bloc, page 76, Taccroissement est de 14°*^82 par 
hectare et par an, et le taux d'accroissement 8.98 **/«. 

En détail, page 77, l'accroissement est de i4"*94 par 
hectare et par an, et le taux d'accroissement 9.06 Vo- 
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94. Les travaux d^ entretien et d'amélioration, indé- 
pendants ou complémentaires du traitement et de Tamé- 
nagement, ont différents objets : les chemins d'exploita- 
tion, les clôtures, l'assainissement des parties humides, 
le repiquement des places vides, la plantation de bonnes 
essences dans les parties où elles ont disparu, l'intro- 
duction d'essences nouvelles, etc. 

Les bons chemins augmentent la valeur des bois ; les 
assainissements activent la croissance et améliorent Tes- 
sence et la qualité du bois, etc. 

Ces différents travaux seront étudiés avec soin, exé- 
cutés dans une juste mesure et avec économie, et régu- 
lièrement suivis (0. 

Dans ce but, il convient de faire des prévisions de 
travaux d'entretien et d'amélioration. Au moment des 
coupes, on revise ces prévisions, et l'on fait exécuter 
immédiatement après l'exploitation, et aussi rapidement 
que possible, les travaux dont l'utilité a été définitive- 
ment reconnue. 

Les prévisions de travaux peuvent être groupées sous 
forme d'états que l'on trace à la main. Ils se placent à la 
fin du cahier d'aménagement, et l'on peut adopter le 
modèle page 79. 

(!) Voir exécution des travaux, IV* partie. 
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95. Cahier d'aménagement. -* La réunion des noies 
et renseignements utiles à rétablissement du contrôle, 
à la réglementation du traitement et de l'aménagement, 
et à l'exploitation générale de la forêt, forme le cahier 
d^aménagement. Sa dimension est celle de Tin-quarto. 
Il est relié dans Tordre suivant, ou autrement, à la con- 
venance du propriétaire. 

En tête, les onglets pour recevoir les plans et les 
feuilles blanches en papier quadrillé ordinaire pour les 
renseignements statistiques, les transcriptions des extraits 
de titres et documents concernant la forêt, les anciens 
aménagements, etc. 

Puis viennent les cinq états du contrôle, séparés par 
nature d^imprimés avec une feuille blanche de papier 
fort. 

A la suite et terminant le cahier, des feuilles blanches 
semblables à celles du commencement et destinées à 
recevoir les renseignements et notes qui concernent plus 
particulièrement l'exploitation, les travaux et d'autres 
objets tels que les études d'accroissement, etc. 

96. De même qu'il est commode d^avoir un plan ré- 
duit de la forêt, il ne Test pas moins d'avoir un état 
récapitulatif de l'aménagement dans la dimension du 
carnet de poche. La forme suivante paraît répondre à cet 
objet. Chaque période a un feuillet par série d'exploita- 
tion. (Voir le spécimen, page 81, rempli pour la 2* pé- 
riode de l'aménagement de la forêt des Eperons.) 
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Quand il s'agit de forêts considérables, il convient de 
les partager en grandes divisions ou séries d'exploita- 
tion, de 100 à 400 hectares au plus, pour chacune des- 
quelles on fait un aménagement particulier. 

Chaque série d'exploitation a son état récapitulatif 
dont il vient d*être question. Il est établi par division. 
Si le nombre des séries est considérable, il est utile 
d'avoir un état récapitulatif par série d'exploitation. 
H peut être fait dans la même forme que le précédent, 
en remplaçant dans Ten-tête des quatre premières co- 
lonnes division par séries d'exploitation, et en suppri- 
mant la colonne âge de coupe dans les années de l'ex- 
ploitation. 
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97. Le traitement est Tensemble des opérations à 
faire pour exploiter et améliorer la forêt. 

Le revenu s'obtient par la coupe, qui est en définitive 
la conclusion du traitement et de Taménagement. 

La coupe doit être annuelle, dans le triple intérêt du 
propriétaire, de l'ouvrier et du consommateur. 

Au propriétaire elle donne le revenu ; à l'ouvrier, le 
travail qui, dans la saison morte pour l'agriculture, le 
retient dans le pays; au consommateur, un approvi- 
sionnement annuel, dont Tinterruption fait croire au 
déficit et motive l'importation étrangère. 

L'égalité des coupes annuelles est désirable, mais il 
suffit d'en approcher autant que possible, et pour cela de 
leur assigner des contenances inversement proportion- 
nelles à la fertilité, c'est-à-dire à l'accroissement qui en 
est la résultante. 

De cette manière la forêt se régularise naturellement, 
et son produit, duquel dépend le triple intérêt du pro- 
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priétaire, de Touvrier et du consommateur, augmente à 
mesure qu*eUe approche de Tétat régulier. 



98. Toutes les opérations forestières se rapportent à 
la division, qui est Funité tactique en sylviculture. Les 
coupes doivent se composer de divisions entières, et si 
Taménagement exige de les fractionner ou de les grou- 
per, connue on est quelquefois obligé de flaire avec les 
longues révolutions, le contrôle se rapporte toujours à 
la division, qui doit rester entière sur le terrain et au 
cahier d'aménagement. 
Considérons une forêt partagée en vingt divisions 

égales et sépaotées par deshomes 
numérotées et des tranchées abou- 
tissant sur une sommière ou ligne 
principale d'aménagement comme 
au plan ci-contre. 

Ce partage est définitif et ne 
doit pas être modifié, même quand 
on q)porte des changements au 
traitement et à raménagemenL 
Les forêts n'ont pas toujours la 
régularité de celle prise pour exemple. Elles peuvent se 
composer de plusiem^ massîfe. On doit utiliser comme 
sommièresél /roncsAéeiv tes : routes, allées, chemins, sen- 
tiers, de. promenade, en les recdâint au bescHu, et pro- 
fiter des limites nalnreUes : conrs d*eau, crëles, vallées, etc. 
Les divisions peuvent être inégales. Il ne ooavient pas 
d^avoir des divisions de plus de 20 hectares ni des 
aménagements de plus de 400 hectares. 
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99. Taillis simple. — Il s^'exploite par coupe rase, 
de proche en proche, sans faire de réserves. Avec le 
partage en vingt divisions égales, si la révolution des 
coupes est de vingt ans, on en exploite une chaque année. 

Si Ton se propose 4'ahaisser la révolution à quinze 
ans, par exemple, il si^ra d'exploiter, outre la coupe 
annuelle, une coupe supplémentaire tous les trois ans. 
Le parcellemenit ne sera pas ctemgé Bt on aura dans 
chaque révolution 15 coupes ordinaires et 5 coupes sup- 
plémentaires. 

S'agit-il de porter la révolution à vingt-cinq ans, on 
fera 15 coupes ordinaires et 10 demi-coupes. 

L'abaissement de la révolution a pour effet de dimi- 
nuer la durée du placement en forêt. Il est avantageux 
à tous égards, et tant qu'on ne descend pas au-dessous 
de rage du maximum d'accroissement, on ne perd rien 
sur la quantité du produit. Le bois e^ plus petit, mais 
il est facile d'obvier à cet inconvénient. Une réserve 
convenable destinée à être coupée à la révolution sui- 
vante donnera par surcroît du bois plus fort, sans porter 
préjudice à la reproduction du taillis. 

Le mérite de la transformation peut être apprécié 
d'après les indications suivantes. 



RÉVOLUTIONS 



10 ans 

15 

20 



NOMBRE 
des 



6D0 
300 
200 



CUBE 



6 
9 
iO 



TAUX 

d'accroisse- 
ment 



45»/ 
30 V 
10 V 



PRODurr 

à la un de la 

RÉVOLUTION RÉDOITB) 



m. c. 

27 
27 
27 



st. 

40 ^ 

40 

4Û 
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Pour compenser la diminution de gros bois, résultant 
du passage de la révolution de 20 ans à celle de 15, on 
aurait donc par hectare 200 baliveaux de 35 ans, don- 
nant 27 m. c. ou 40 stères. La compensation serait équi- 
valente de 15 à 10, et à la révolution de dix ans, elle 
se produirait régulièrement avec une réserve de 600 ba- 
liveaux. Gomme on ne descend pas au-dessous de 
l'époque du maximum d'accroissement, la compensation 
s'obtient par surcroit, 

100. Futaie siioiple. — Avec ce traitement, les révo- 
lutions sont de longue durée : 100, 120, 150 et même 
200 ans. Dans cette dernière hypothèse, chacune des 
20 divisions de la forêt prise pour exemple correspond 
à une décennie de la révolution, et fournit les coupes 
de dix années, après lesquelles elle se trouve repeuplée 
en bois de 1 à 10 ans. 

La révolution la plus habituelle est de 120 ans, divisée 
en 4 périodes de 30 ans chacune. Cinq divisions sont 
aflPectées à chaque période, et fournissent à leur tour les 
coupes pendant ime durée de 30 ans. Les bois de 1 à 
30 ans se trouvent ainsi sur la quatrième affectation, 
ceux de 31 à 60 sur la deuxième, ceux de 61 à 90 sur 
la troisième, et ceux de 91 à 120 sur la première, qui est 
en tour de régénération. Ainsi s'établit la gradation des 
âges avec la régénération naturelle. Elle est beaucoup 
plus régulière avec la coupe rase de proche en proche, 
suivie de repeuplement artificiel. On préfère cette der- 
nière méthode à cause des difficultés et de Thiégalité 
de la régénération naturelle. 
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C'est surtout à rabaissement des longues révolutions 
qu'il faut tendre dans la futaie simple, parce qu'il dimi- 
nue la durée du placement en forêt. 

La révolution de 120 ans dépasse de beaucoup le 
terme du maximum d'accroissement qui peut être atteint 
de 4rO à 80 ans au plus tard. Le taux d'accroissement est 
à peine de 2 ^'/o dans les bois de 120 ans, mais il est 
encore de 8 à 10 Vo dans les bois de 40 à 60 ans. De 
même que dans le taillis simple, on peut abréger la 
révolution sans perdre ni sur la quantité ni sur la^ 
qualité des produits. 
C'est sur cette observation que repose la demi' 

futaie (1) imaginée au siècle der- 
nier et peut-être même plus tôt, 
mais incomplètement définie. Elle 
consiste à faire la coupe vers l'âge 
moyen en laissant une réserve 
suffisante. 

Dans la forêt ci-contre prise 
pour exemple, la révolution est de 
cent vingt ans, ou coupe à qua- 
tre-vingts ans, les divisions im- 
paires sont occupées par les bois de un à quarante 
ans, et les divisions paires par les bois de quarante et 
jm à quatre-vingts ans. Les divisions paires sont régé- 
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(1) C'est ce mode d'exploitation qui est donné sans explication, 
pages 15 à 17 de la précédente édition. La révolution adoptée est 
quatre-vingt-dix ans, elle est abaissée de trente ans et Ton exploite, 
tous les soixante ans, par coupes sexennales, des bois de quatre- 
vingt-dix ans. 
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Bécées en ^quaiiiiâciie ans par cwpes décennales, et l'on dé- 
gage fii&alameût lupe Jetine futaie de un à quarante ans» 
d'âge mêlé. Pendant ce temps les divisions impayés 
sont édaircies par^xnq^^es décennales,* 

Itien n'est plus ^suai^ que le plan d'exploitafiton pour 
lajréiiahitîoiidei^^fms rédmte à 80 ans. 

Chaque iaïuiée, deioc coù^s, Tuae d'éclaircie dans les 
dinskm3 îoipaiies {>eQdaut les 40 preniières acmées, et 
dans les divisons paires^ peudsaat les 40 dermères, 
l^utpre de régénésratioFn da^s les di^iëons paires pen^ 
dant les 40 premières années, et dans les divisions 
iiipMres peQ4aBt les 40 dernières. 

On exploite tous ks 80 ans des bois de 1^ ans, et la 
îgfét :Se rec^i^ m bois de i à 40 ans d'âge mêlé, 
dfftgagés 9itemativ«]neiM> dans les divisions paires et 
^s \e& diyiai<His impaires, par quatre coupes décen- 
nies de régénératiûo. 

&iQ|us le fQOJiQ de forêt à double étage, ce mode de 
inaitecnenlt a été de nouveau préconisé il y a une qua- 
E9lM9^ine d'années, mais il n'a pas obtenu toute l'atten- 
tion ^'il mérijUdl. Sa supériorité sur la futaie simple 
^ lam^feste, mais il a comme celle-ci, quoique à un 
d€^é f9ï(mdre^ rii^convénient d'entamer le capital fores- 
tier par ia dégagenvent de la jeune futaie d'âge mêlé de 
1 à 40 ans. 

iùi. Taillis composé. ^ Généralement plus longue 
que dans le taitlis simple, la révolution du taillis com- 
posé varie à peu près dans les mêmes limites. 
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L'qpplicalioQ du contrôle à cette forêt a mis en évidence 
dlimportantes données sur Taccroissement 4es réserves : 

4° Très rs^depen^nt les premières années du taillis, 
l'accroissement des réserves «e ralentit ensuite pour 
s'accélérer de nouveau à une exploitation nouvelle, ne 
fût-elle qu'une éclaircie. 

â* Les réserves de diflTéP^ts âges ne profitent ni au- 
tant ni aussitôt «ptès la coupe les unes que les autres. 
Tandis qiie les jeunes réserves d'un et deux âges s'ac- 
croissent immédiatement à des taux très élevés, les 
vieflles résarves attendent quelquefois un ou deux ans 
avant de prendre leur essor, mais leur accroissement se 
soutient mieux. 

3* La reprise après l'exploitation est tout à la fois 
plus prompte et plus forte avec les courtes qu'avec les 
longues révolutions. 

4^ La futaie d'xme ^soupe est «ew^e à un maximum 
d'accroissement dont l'époque parsdt coïncider avec celle 
du taillis. 

5® La futaie rend par l'accroissement du branchage 
ce qu'elle fait perdre au taillis par son couvert. 

Dans la forêt divisée en vingt coupes, prise pour 
exemple, si la révolution est de vingt ans, on exploitera 
une coupe chaque année. Si elle est plus longue ou plus 
courte, on fera, conune il a été dit pour letaillis simple, 
soit des demi-coupes, soit des coupes supplémentaires, 
pour augmenter ou diminuer la révolution, sans chan- 
ger l'assiette des divisions/ Les demi-coupes peuvent 
au besoin être inéUquées par des tranchées {WTOvisoires 
qui disparaîtront après l'exploitation. 
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11 y a intéfèl^ dans le UiQis c<Nniposé comme dans le 
taîQîs simple^ à àbnég» les léTdolîoiis, et pour com- 
penser la dùninatkm de gros bob qui en lésolte, on ré- 
serve pins de balÎTeanx qn*îl n'en &nt ponr le recmte- 
meni de la fnlaie, ei lexcédent se conpe à la réyolntion 
suivante. 

C'est d'qurès le ceodtr&le qne % d^ermine k compo- 
sition de la futaie. Le taux de raccroissement des petits 
bois et des bois moyens étant beaucoup plus élevé qne 
le taux du placement en forêt, il est nécessaire, pour 
ramener à eelui-dle tauxmoy^Ei, d'avoir dans le peuple- 
ment une forte proportion de gros bois dont Taccroisse- 
ment se £adt à 3 */• ^l quelquefois moins. Le calcul à 
établir se fidt comme pour la fotaie composée et est in- 
diqué au paragraphe suivant. 

102. Futaie composée on jardinée. — La révolu- 
tion ou périodicité des coupes dans cette forêt est de 
six, huit ou dix ans au plus. 

Le contrôle donne pour la période écoulée Taccroisse- 
ment par division et pour la forêt entière. 

En principe, si Ton coupe une proportion du maté- 
riel équivalente à Taccroissement de la période écoulée 
en opérant de manière à rétablir le peuplement dans 
son état primitif, il reproduira pendant la période sui* 
vante le même accroissement que pendant la période 
écoulée. Mais ce principe admet 1 état normal, qui se 
rencontre rarement. 

En fait, le propriétaire, connaissant par le contrôle 
raccroissement et les conditions dans lesquelles il s'est 
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produit, agit en toute assurance. Il coupe autant, moins ou 
plus que l'accroissement constaté, suivant qu'il a intérêt 
à maintenir, augmenter ou diminuer le capital forestier. 
Chaque division arrivant en tour d'exploitation four- 
nira la même proportion de son accroissement, et l'éten- 
due de la coupe annuelle sera inversement proportion- 
nelle à sa fertilité. Le nombre des divisions, qui est de 
vingt dans la forêt prise pour exemple, facilitera évi- 
demment l'égalisation des coupes annuelles. Chaque 
coupe comprendra une ou plusieurs divisions en raison 
du contingent qu'elles doivent fournir à la possibilité. 
EUes ne seront jamais ni groupées ni fractionnées , 
comme il arrive avec les longues révolutions. 

Le matériel de la réserve se divise en bois gros, 
moyens et petits. Les gros bois sont les arbres de 1™80 
de tour et plus, les bois moyens, de i"20 à l^'ôO, et les 
petits bois, de 0*60 à i mètre, mesure prise à 1"33 au- 
dessus du sol. 

L'expérience indique que les gros bois doivent former 
0.50 du matériel, les bois moyens 0.30, et les petits 
bois 0.20. 

On peut se servir de cette indication dans la forêt de 
taillis composé comme dans celle de futaie mélangée. Le 
quantum de la coupe étant fixé, il se répartit entre les 
trois classes du peuplement de la division. Si les gros 
bois sont en minorité, on n'y coupera que les dépéris- 
sants, on coupera peu dans les moyens, et c'est surtout 
dans les petits bois qu'on prendra jusqu'à concurrence 
du chiffre de la possibilité. 
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Dans le taillis composé, les petits bois sont fournis par 
les baliveaux devenus modernes. On n'en réserve que le 
nombre nécessaire auTecrutement de la futaie. La place 
doit rester aux baliveaux de Tâge, qu'il faut avoir en excès 
pour trouver à la coupe suivante le gros boîs que Ton 
perd dans le taillis par l'abaissement de la révolution. 

En résumé, les deux types de forêts donnent lieu à 
quatre principaux modes de traitement : le taillis simple, 
la futaie i'âge gradué ou futaie simple, le taillis composé 
et la futaie d'âge mêlé, composée on jardinée. Le traite- 
ment est en réalité l'art de faire la coupe, et le contrôle, 
en la réglant d'après l'accroissement, tend à ramener la 
culture forestière à la futaie d'âge mêlé, qui est la plus 
intensive et la plus rémunératrice. 

Furetage. — C'est ici le lieu de parler de ce mode de 
traitement que Ton confond quelquefois avec le jardi- 
nage, n consiste à revenir avec la coupe tous les trois, 
six, neuf ou douze ans, suivant l'usage local, et à 
prendre chaque fois tous les sujets dépassant une cer- 
taine grosseur ordinairement fixée à deux ou trois déci- 
mètres de tour et mesurée à la main dans les forêts de 
hêtre. Quand il se pratique dans les sapinières, la limite 
est plus élevée, mais ne dépasse pas le minimum de 
grosseur de l'arbre de futaie. 

Ce mode de traitement ne comporte donc pas l'éduca- 
tion de la futaie proprement dite. 

Le jardinage est au contraire le mode de la futaie par 
excellence. Il consiste à avoir uniformément sur tonte la 
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foret, et sur chaque division en particulier, le matériel 
de futaie le plus considérable, à revenir avec la coupe 
tous les six, huit ou dix ans, exploitant chaque fois 
les arbres mûrs, défectueux, mal placés ou surabondants, 
dans la mesure de l'accroissement qui s'est produit de- 
puis l'exploitation précédente, sans jamais entamer le 
capital, et en s'arrangeant de manière à ce qu'il reste 
toujours composé le plus avantageusement, eu égard au 
nombre , à la qualité et à Tagencement des arbres de 
toutes dimensions dans la composition des massifs. 

Le jardinage est par excellence la culture forestière 
intensive, tandis que le furetage est surtout une culture 
extensive. L'un est presque l'opposé de l'autre. 

Le furetage a été beaucoup plus répandu qu'on ne le 
pense généralement. Il y a quarante ans, on en trou- 
vait encore les traces dans un très grand nombre de 
forêts de montagne où le hêtre domine, et quelques 
propriétaires le pratiquent encore dans leurs sapinières. 
L'exploitation se faisait le plus souvent en têtard dans 
les forêts de hêtre, afin d'attémier les inconvénients du 
pâturage, et, dans les forêts mélangées, de prévenir l'en- 
vahissement des résineux. Par suite de l'élévation du 
prix des bois et des améliorations des voies de conunu- 
nication, il n'a plus sa raison d'être que dans les pentes 
escarpées, où l'on ne peut élever de futaies à cause des 
dégâts causés par l'exploitation des arbres de grandes 
dimensions. 
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AMENAGEMENT 



103. L'aménagement est la réglementation da traite- 
ment pour un certain nombre d'années au bout duquel 
on le revise. Il est d'usage de réviser l'aménagement à 
des intervalles égaux ou périodes dont la durée doit être 
courte. 

104. Travaux préparatoires. — Quand il s'agit 
d'aménager une forêt, on recueille d'abord les rensei- 
gnements statistiques qui la concernent : nom^ origine, 
situation, limites, exposition, sol, climat, altitude^ 
essences^ peuplements,..,, et l'on fait une étude appro- 
fondie du traitement qui a été suivi et des sefmtudes^ 
qui pèsent sur la forêt. 

Il faut ensuite rapporter sur le plan les chemins exis- 
tants, les ruisseaux, les crêtes de montagne et en géné- 
ral tout ce qui peut servir de démarcation entre les 
différentes parties de la forêt. 
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On doit encore indiquer, s'il y a lieu, les rectifications 
à faire aux anciens chemins et les nouveaux chemins à 
établir (1). 

105. Aménagement sur le terrain. — Pour qu'il 
soit facile d'apporter de Tordre dans l'exploitation et de 
classer les renseignements utiles au contrôle, il est né- 
cessaire de partager la forêt en un certain nombre de 
divisions bien délimitées sur le terrain et rapportées sur 
les plans. Ce travail est Vaménagement sur le terrain. 

Ces divisions doivent être à peu près égales entre 
elles, aboutir sur les principaux chemins servant à Ten- 
lèvement des produits et n'avoir qu'une certaine étendue. 
Elles seront limitées par des chemins, des ruisseaux, 
des crêtes de montagne,.... et à leur défaut par des 
tranchées droites, défrichées et fixées à leurs extrémités 
par des poteaux, des bornes, des bouts de murs ou de 
fossés (2). En montagne on peut conserver les arbres des 
tranchées en les ceinturant et en les numérotant à 
rhuile. 

106. Prévision des exploitations. — On procède 
ensuite au dénombrement des arbres de futaie par divi- 
sion. Les calepins d'opération sont relevés au cahier 
d'aménagement, état n** 1, récapitulés à l'état n® 3, sur 
lequel on établit la prévision de coupe pour chaque 
division. On indique ensuite à l'état n** 4, I" partie, le& 



(1) Voir Exécution des travaux. 

(2) Idem. 
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divisions à exploiter pendant chacune des années de la 
périjode. 

La prévision s'établit pour la durée de la période, qui 
est de six, huit ou dix ans au plus. Dans la forêt nor- 
male, toutes les divifiii>n6 diomiit; èÉre explûiHéesr pen- 
dant sa durée: H n'en est pa9> toujours ainsi pour la forêt 
irrégulière, dans laquelle rexploitation de quelques ai vis- 
sions peut être avancée ou; reculée. De cette manière:, 
chaque coupe est exploitée pour le moment convenable 
et non plus à des époques prématurées ou tardives^ 
comme il arrive avec la méthode des révolutions, qui est 
Tobjet de critiques anciennes au nombre desquelles on 
doit citer celle de Buffon W. 

107. Coupe extraordinaire. — Les forêts renferment 
l'épargne d'une suite d'années et souvent des richesses 



(1) « .... Un père de famiUe, un homme arrangé qui se trouve 
» propriétaire d'une quantité un peu considérable de bois taillis, 
» commence par les faire arpenter, borner, diviser et mettre en 
» coupe réglée ; il s'imagine que c'est là le plus haut point d'éco- 
)} nomie : tous les ans, il vend le môme nombre d'arpents; de cette 
» façon, ses bols deviennent un revenu annuel. Il se sait bon gré de 
» cette règle, et c'est celte apparence d'ordre qui a fait prendre 
» faveur aux coupes réglées. Cependant, il s'en faut bien que ce 
» soit là le moyen de tirer de ses taillis tout le parti qu'on en pouN 
» rait obtenir. Ces coupes réglées ne sont bonnes que pour ceux qui 
» ont des terres éloignées qu'ils ne peuvent visiter : la coupe réglée 
» de leurs bois est une espèce de ferme ; ils comptent sur le produit 
i> et le reçoivent sans se donner aucun soin. Cela doit convenir à 
)) grand nombre de gens; mais pour ceux dont l'habitation se trouve 
u fixée à la campagne, et môme pour ceux qui vont y passer un 
D certain temps toutes les années, il leur est facile de mieux orga- 
» niser les coupes de leurs bois taillis.... » 



ooofiidérables. EUm doîveiki pi^ 4^Ud mî$o& fouroir 4(9s 
ressources pour I^s bf soms extraorâinakeis. 

Ces ressources s'obtiennent par k rédisntion d'uae 
partie du capital forestier. Il se compose d'éléments 
diTèrs 6'8ceroisâaBJt) âanâl'étâiAOrmal, m \0mm(fpm du 
plgH^iuenit en fi)i?èt> soît 3*5 V« P^ exemfde. {j^ jem^s 
bois s'aecroissaftt à un tnux beauco$^ pluB ^evé^ îl filèlt* 
pour obtemr m im% mojm, ^e te ^auplameat vffi- 
ferme une oertamep^op^^rtioa da.viet^ bois s'acênûsaKHt 
à UQ taux moii»bre^ €'^t ^soîmi ces viâua bdis qti# la 
coulée exiraorclinaire Aoit lire prise^ lis coo^tr^e penn^t 
d'en calculer le cube, qui «eraportéà YUai deprévimfi. 

La coupe ei^traordiiftakre n'esl» d^c q^'us. empswt 
fait au capital <}e la forêt dans ujabui déterminé^ et ^n 
doit le iresl.ituer en recoastituaut le matériel réalisé. 

Si la coupe extraordinaire ne dépasse pas une certaine 
mesure que l'on apprécie à l'aide du contrôle, et si elle 
est régulièrement faite, le taux du matériel restant après 
la coupe s'élève dans une proportion sufiBsante pour 
produire une sorte d'amortissement et reconstituer au 
bout d'un certain temps le matériel enlevé. 

Si au contraire la coupe est trop forte et irrégulière- 
ment faite, non seulement il n'y a plus d'amortissement, 
mais la fertilité s'altère et la dépréciation de la forêt qui 
en résulte est une charge qui s'ajoute à celle de Tem- 
prunt. 

n est évident qu'on ne peut faire de coupe extraordi- 
naire dans une forêt appauvrie. 

Réaliser le plus possible, soit que l'on conserve ou que 
l'on vende la forêt ainsi amoindrie, est une pratique cou- 
traité FORESTIER. ^ 
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traire à Tintérèt bien entendu. Les derniers bois exploités 
s'accroissaient souvent à 10 ou 15 Vo et on les change 
contre de l'argent à 4 1/2 Vo* 

d08. Révision. — L'inrentaire de la forêt par division 
renouvelé à la fin de la première période et comparé à 
celui du début, en tenant compte des bois coupés dans 
l'intervalle, indique les résultats du traitement et de 
l'aménagement pendant la première période et sert à 
régler les prévisions de la deuxième période. Les prévi- 
sions de la troisième se règlent comme celles de la 
deuxième, et ainsi de suite. La donnée de l'accroisse- 
ment fournie parle contrôle devient de plus en plus pré- 
cise et l'on ne tarde" pas à découvrir d'importantes sim- 
plifications dans le travail des revisions périodiques. 
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APPLICATION 



109. Coupe. — La coupe annuelle dans la forêt d'âge 
mêlé se fait à la fois dans les deux étages. Elle est prin- 
cipale et à'éclaircie dans l'étage supérieur, et i'éclaircie 
et de nettoiement dans l'étage inférieur. 

Dans le taillis composé, on exploite d'abord le taillis, 
à la réserve des baliveaux de l'âge, et l'on coupe ensuite 
la futaie. 

Dans la futaie composée ou jardinée, on exploite 
d'abord la futaie, et on fait ensuite dans l'étage inférieur 
l'éclaircie et le nettoiement. 

En principe, la coupe se fait par divisions entières. 
Elle peut comprendre plusieurs divisions. Si une divi- 
sion n'a pu être achevée dans l'année, elle doit être ter- 
minée dans Tannée suivante avant d'en entreprendre 
une autre. 

La coupe est régulière dans le peuplement no7*maL 
La consistance de ce peuplement s'altère par Taccumu- 
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lation de raccroissement annuel, et la coupe régulière est 
Tenlèvement périodique de cet excès de matériel dans 
les différentes classes d'arbres du peuplement, de ma- 
nière à le rétablir dans son état primitif. 

Quand la division est irrégulière en raison de TinsufiB- 
sance, de Texcès ou de Tarrangement défectueux des 
arbres dans la composition du peuplement, la coupe est 
dite de régularisation. Elle a pour but de ramener le 
plus promptement possible le peuplement à Tétat normal. 

C'est d'après les données du contrôle que se règlent la 
quotité de la coupe à faire dans l'étage supérieur et le 
choix des arbres dont elle doit se composer. 

Dans Tétage inférieur, il ne faut pas craindre d'enlever 
les sujets endommagés par l'exploitation, de desserrer 
les jeunes bois, de couper les traînants et les morts-bois, 
et Ton doit avoir soin de faire des préparations de futwes 
en dégageant quelques-uns des plus beaux brins. 

Bois secs et chablis. — Dans toutes les forêts il y a 
des bois secs^ chablis ou de délit. On les exploite chaque 
année où ils se trouvent, en observant de les porter au 
compte de leurs divisions respectives. 

Les arbres à exploiter dans les coupes principales sont 
généralement désignés par un martelage. Il n'en est pas 
toujours de même dans les coupes 46 nettoiement et de 
première èclaireie) lorsqu'îlB sont trop âiibles ou trop 
nombreux. 

110. Marteau. — Indépendanunent de ceux des gardes 
et des agents, le propriétaire a mi marteau s^^cîal ser- 
vant uniquement au martelage des coupes. 
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Quand le propriétaire n'opère pas lui-même, il remet 
le marteau à la personne qui le remplace. D lui est 
rendu aussitôt après Fopération. 

ill. Martelage. — L'empreinte du marteau est 
apposée sur un blanchis fait à TarLre avec la hachette 
du marteau. 

Cette apposition d'empreinte est le martelage^ qui se 
fait de deux manières, en délivrance et en rése7*ve. 

Le martelage en délivrance consiste en deux marques, 
Tune à la racine et l'autre au corps de l'arhre. La pre- 
mière doit être représentée à la vérification ou récole- 
ment de la coupe. Tous les arbres non marqués sont ré- 
servés de droit ; les arbres marqués sont seuls exploités. 

Le martelage en réserve se fait de plusieurs manières. 
Dans les futaies pleines, il consiste dans une seule 
empreinte du marteau, ordinairement apposée un peu 
au-dessus de la racine. 

Dans les taillis composés, il varie avec la qualité de 
la réserve. Le brin de Tâge du taillis, appelé baliveau, 
n'a qu'une seule marque à la racine ; le moderne^ ou 
futaie de deux âges, en a deux séparées par une plaque 
d'écorce; et Y ancien, ou réserve de trois âges et au delà, 
n'en a qu'une. Tous les sujets non marqués s'exploitent, 
les sujets marqués sont seuls réservés. 

Dans certain» pays, les réserves sont désignées par 
un ceinturage à l'huile. 

Martelage mixte ^^ Ce martelage est pratiqué dans les 
taillis composés de certaines régions où l'on se propose 
de favoriser la tendance naturelle du sapin à se pro» 
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pager dans les bois feuillus. Les résineux sont marqués 
en délivrance et les feuillus en réserve. Tous les rési- 
neux non marqués se réservent, tandis que tous les 
feuillus non marqués s'exploitent. 

Le martelage en délivrance, toutes les fois qu'il est 
possible, est le meilleur, car il est plus facile d'apprécier 
l'arbre qu'il convient d'exploiter immédiatement que 
celui qu'il convient de réserver encore pour la durée 
d'une révolution. Si Ton a trop peu marqué en déli- 
vrance, on peut toujours revenir sur l'opération. Mais si 
l'on a trop peu réservé, le mal n'est plus réparable. 

Le martelage des coupes principales est l'opération la 
plus importante de la gestion. Un même nombre de 
mètres cubes à prendre dans un canton déterminé peut 
donner des résultats bien différents, suivant la manière 
de choisir les arbres dont il se composera. Il importe 
de ne pas s'écarter des indications tirées du contrôle 
dans le choix des arbres à exploiter. 

Si la coupe de nettoiement et à!éclaircie ne peut tou- 
jours être martelée, elle peut être, la plupart du temps, 
l'objet d'un griffage en délivrance, c'est-à-dire des 
sujets à abattre. Elle se fait très bien également sous la 
simple surveillance du garde, lorsqu'il est habile à choi- 
sir et à former les ouvriers. Elle est accompagnée de la 
préparation de futaie, qui consiste à émonder et à dé- 
gager quelques-uns des plus beaux brins. 

Les coupes de bois secs, chablis et de délit sont mar- 
quées par le garde, qui se sert à cet effet de son mar- 
teau. 11 en dresse par division des états de cubage, dans 
la forme indiquée page 104-. 
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Les arbres marqués dans les coupes en délivrance 
reçoivent un numéro d'ordre au martelage et sont inscrits 
au carnet de coupe, modèle page 404f. Ce carnet, dont 
les trois premières colonnes sont remplies au martelage, 
est transcrit au livre des coupes et est ensuite complété 
par le garde, à mesure de l'exploitation. 

Les arbres exploités à im titre quelconque sont, 
autant que possible, mesurés, abattus et portés au livre 
des coupes, avec indication de la division et de la nature 
de la coupe. Ce livre est du même modèle que Tétat de 
cubage et le carnet de coupe, page 104. Celui-ci, destiné 
à être porté en forêt, est de dimension plus petite. Le 
feuillet du livre partagé dans la longueur forme la feuille 
du carnet. 
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412. Récolement, — Le récolement est l'acte du pro- 
priétaire qui se rend compte par lui-même des travaux 
exécutés en forêt et plus particulièrement du résultat 
des exploitations. 

Il consiste à s'assurer de Texécution des marchés, 
surtout de l'exploitation des coupes et de la conservation 
des réserves. 

Les réserves au récolement sont comptées et mesurées 
de la même manière qu'au martelage et aux autres 
dénombrements. 

n est d'usage de rédiger procès-verbal du récolement 
des coupes. A la fin du volume, se trouve une formule 
de procès- verbal du martelage et du récolement. 

Le récolement est une opération importante et d'un 
effet très utile sur le personnel forestier. Les bons 
agents aiment la vérification d'un propriétaire éclairé et 
soigneux de ses intérêts. 

Les calepins de martelage et de récolement sont rele- 
vés au cahier d'aménagement, aussitôt après l'opéra- 
tion. 
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COMPTABILITÉ 



CHAPITRE PREMffiR 



PRINCIPE FONDAMENTAL 



113. La comptabilité forestière n'est, à proprement 
parler, qu'une tenue de livres en partie double, établie 
d'après les données de livres auxiliaires spéciaux à Fart 
forestier. 

114. Tout propriétaire ou industriel étant dans Tusage 
de faire rentrer ses comptes forestiers dans sa compta- 
bilité générale, nous nous bornerons ici à quelques no- 
tions sommaires sur la tenue des livres que tout 
comptable est à même de tenir, pour nous attacher 
spécialement aux livres auxiliaires. 
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La loi prescrit trois livres au négociant : 
Le journal, 
L'inventaire, 
Et le copie de lettres. 
Et généralement tout commerçant y adjoint : 
Le brouillard, 
Le grand-livre, 

Et le carnet d'échéances ou copie d'effets. 
Le brouillard sert à inscrire, jour par jour, les ventes, 
achats, négociations, paiements, impositions, et tout ce 
qui se fait dans la journée ayant rapport au commerce. 
Le journal est le relevé exact du brouillard: la loi 
exige qu'il soit tenu sans rature ni surcharge. Poiu* le 
tenir, il faut distinguer les débiteurs et les créanciers. 
On le divise en plusieurs comptes, tels que ceux de 
capital, caisse, effets, bois et charbons, compte de 
Vagent, usines, etc. 

L'inventaire est le livre sur lequel le négociant inscrit 
son inventaire général, son actif et son passif, c'est-à~ 
dire ce qu'il possède et ce qu'il doit. 

Linventaire et le journal doivent être visés et paraphés 
chaque année par le président du tribunal de commerce 
de Tarroûdissement ou son délégué. 

Le copie de lettres sert à copier littéralement, et par 
ordre de dates, les lettres que l'on envoie. — On doit 
mettre toutes celles que l'on reçoit en liasses, également 
par ordre de dates, et les conserver, d'après la loi, dix ans. 
Le grand'livf^, ouvert par doit et avoir, renferme 
tous les comptes les uns à la suite des autres, les prin- 
cipaux d'abord. 
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Le carnet d'échéance, appelé aussi copie d'effets, sert 
à inscrire tous les efiets à recevoir du côté du doit, et 
tous ceux à payer du côté de V avoir. Il en est de même 
pour tous les autres livres. 

115. Comptes. — Nous avons vu que, pour tenir le 
journal, il fallait avoir plusieurs chapitres ou comptes, 
tels que ceux de capital, caisse, effets, etc. 

Compte de capital représente Tactif et le passif du 
négociant ou propriétaire, les sonunes qu'il doit et celles 
qu'il possède. — Du côté du doit, sont placées en bloc 
celles qu'il doit, et du côté de Yavoir, celles qu'il pos- 
sède. 

Compte de caisse est débité de toutes les sommes 
reçues, et crédité de toutes les sommes versées. 

Il en est de même pour tous les comptes qui peuvent 
se présenter ou que Ton peut ouvrir à une industfie 
quelconque, à une exploitation ou à un particulier, tels 
que ceux de bois et charbon, usines, forêts, etc. 

D'où le principe est d*ouvrir un compte à n'importe 
qui, ou à quelque chose que ce soit ou qui se présente. 

En général, la tenue des livres se résume éans les 
règles suivantes : 

Tout compte qui reçoit doit, et 
Il est dû à tout compte qui donne. 
— Tout ce qui entre doit être débité, et 
Tout ce qui sort doit être crédité. 
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La loi prescrit trois livres au négociant : 
Le journal, 
L'inventaire, 
£t le copie de lettres. 
Et généralement tout commerçant y adjoint : 
Le brouillard, 
Le grand-livre, 

Et le carnet d'échéances ou copie d'effets. 
Le brouillard sert à insmre, jour par jour, les ventes, 
achats, négociations, paiements, impositions, et tout ce 
qui se fait dans la journée ayant rapport au commerce. 
Le journal est le relevé exact du brouillard; la loi 
exige qu'il soit tenu sans rature ni surcharge. Poiu* le 
tenir, il faut distinguer tes débiteurs et les créanciers. 
On le divise en plusieurs comptes, tels que ceux de 
capital, caisse, effets, bois et charbons, compte de 
Vagenty iLsines, etc. 

L'inventaire est le livre sur lequel le négociant inscrit 
son inventaire général, son actif et son passif, c'est-à- 
dire ce qu'il possède et ce qu'il doit. 

L*inventaire et le journal dérivent être visés et paraphés 
chaque année par le président du tribunal de commerce 
de l'arrondissement ou son délégué. 

Le copie de lettres sert à copier littéralement, elpar 
ordre de dates, les lettres que l'on envoie. — On doit 
mettre toutes celles que l'on reçoit en liasses, égalesient 
par ordre de dates, et les conserver, d'après la loi, dix ans. 
Le grand'livi*e, ouvert par doit et avoir, renferme 
tous les comptes les uns à la suite des autres, les prin- 
cipaax d'abord. 
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117. Livre d'avances. — Pour lenip le journal, il 
ît nécessaire d'avoir un livre d'avances sur lequel 
laque exploitation a un compte ouvert, où toute somme 
îe est inscrite. Chacpre mots on arrête le total, qui 
^l reporté au journal, dans la côloniie ctes acomptes. 

)ir, page 114, l'exemple d'un livre d^avances. 
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CHAPITRE n 



COMPTABILITE FORESTIERE 



116. Journal forestier. — Outre son carnet de poche, 
tout agent forestier doit tenir un journal forestier men- 
suel, indiquant ses recettes et ses dépenses, ainsi que 
ses frais de tournée. Ce livre tient lieu dans la compta- 
bilité particulière de brouillard et de journal. 

Parmi ses dépenses, il doit avoir grand soin de faire 
ressortir sur le journal les sommes versées en acompte 
aux ouvriers, de celles qui sont réglées définitivement, 
ou bien diviser ses dépenses en définitives et avances 
par un quatrième chapitre acomptes. Voir, pages 111 et 
112, l'exemple d'un journal forestier. 
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117. Livre d'avances. — Pour lenip le journal, il 
«si nécessaire d'avoir un livre d'avances sur lequel 
chaque exploitation a un compte otivett, où toute somme 
vergée est inscrite. Chaque mots on a^Tête le total, qui 
f'sl reporté au journal, dans la côloniie des acomptes. 
Voir, page 114, Texempie d'un livre d''avances. 
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118. Livre d'exploitation. — Le journal forestier mis 
au nel par compte de coupes s'appelle livre d'exploita- 
tion. Il est tenu par doit et avoir, résume la compta- 
bilité de la forêt et sert d'auxiliaire à la comptabilité 
générale (journal et grand-livre). 

Le livre d'exploitation est essentiel à tout propriétaire 
dont les affaires n'exigent pas une comptabilité plus 
étendue et peut être établi dans la forme indiquée 
page H6. 

Dans ce registre, les deux colonnes intitulées montant 
forment livre de caisse, et les autres colonnes de la 
recette et de la dépense sont les livres de comptes. 

119. Livre à souche. — Le livre à souche est employé 
pour les menues ventes, les expéditions, réceptions, elc. 
Voir, page 117, l'exemple de livre à souche des menues 
ventes, et p. 118, l'exemple de livre à souche des exploi- 
tations. 
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120. Livres divers, — Indépendamment des livres 
précédemment indiqués, il peut être nécessaire d'en 
avoir d'autres, tels que livres de chantiers, de scieries, 
usines, etc., lorsque le propriétaire fait lui-même le 
commerce de ses bois. 

121. Dossier. — Toutes les pièces relatives à chaque 
exploitation forment un dossier à part. Ces pièces sont : 
le procès-verbal de balivage et martelage^ Y état de cu" 
bage^ Y état de livraison, les marchés de transport et de 
vente, les situations mensuelles, les reçus, les travaux 
d'entretien et d'amélioration, etc. 

Procès-verbal de balivage et de martelage, — Le pro- 
cès-verbal de balivage, dont la formule est donnée à la 
fin du volume, constate la réserve de la coupe. On y men- 
tionne les arbres abandonnés à Texploitation et on peut 
y joindre le récolement. 

Etat de cubage, carnet et livre des coupes. — Toutes 
les futaies exploitées sont numérotées, cubées et classées 
par essences à l'état de cubage, qui sert également pour 
les coupes de bois secs, chablis et de délit : la formule 
en est donnée § 111. 

Etat de livraison. — La livraison est la réception de 
tous les produits en forêt et termine l'exploitation de la 
coupe. 

Elle est préparée à l'avance par le garde contradictoi- 
rement avec les ouvriers, et contrôlée par le propriétaire 
ou son agent le jour de la livraison. 
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Marchés de transport et de vente. - — Il est traité des 
ventes dans le chapitre m de radministralioja, et des^ 
ça^çhés dans le chapitre iv. (V. ces deux cliapitres, 
§ 135 à 141.) 

Situations mensuelles, — Chaque jnois il est fait une 
situation dite mens,uelle : l<*.des produits en existence en 
forêt ou sur les chantiers ; 2° des sommes à recouvrer. 

SITUATION EN FORET AU..., 



COUPE 



bois 
de choix 



Stères 

à car- 
boniser 



en feu 



Fagots 



ordi- I d^clair- 
naire I cie 

I 




Nota. — Cet état est rempli par le garde ou par l'employé 
chargé des exploitations et envoyé au propriétaire ou à son 
administration. 



SITUATION DES SOMMES A RECOUVRER 



Coupe 

ou 
division 


ACHETEURS 


Nature 

des 
produits 
vendus 


Date 

de 

la vente 


Sommes 


Total 


Nom 


Domicile 

















Nota. — Cet état n*est autre chose que le résumé de l'état 
des sommes à recouvrer du livre à souche des menues 
ventes. 



Travaux d'entretien et d'amélioration, — Il est traité 
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de rexécution des travaux au chapitre v de la FV* par- 
tie, § 142 à 150. 

Reçus. — Toute somme importante remise par l'agent 
fait Tobjet d'un reçu dans la forme suivante : 

Reçu de 

. . • . la somme de 

TV*** le i8 



Fr. 



CHAPITRE m 



ORDRE DES OPERATIONS 



122. Au commencenient de chaque année, la prévision 
de l'aménagenienl est revisée. 

Sur Tétat qui en est dressé (formule de prévision, 
§ 92, état n° 4 du cahier d'aménagement), on rapporte 
toutes les coupes à exploiter et leur produit présumé. 

Cet état, approuvé par le propriétaire, est remis aux 
agents chargés de l'exécution, qui opèrent d'après les 
règles de la culture et de l'aménagement. 

123. Il est dressé procès-verbal du balivage, et on ar- 
rête en même temps l'estimation détinilive (formule de 
procès-verbal de balivage, à la fin du volume). 

On procède ensuite aux ventes sur pied dont il est 
traité au chapitre des ventes, § 135 à 137. 

124. Le propriétaire qui exploite lui-même donne 
ordre aux gardes, dans les premiers jours de l'automne, 
de commencer les exploitations, en lui faisant connaître 
les conditions et prix de façon. Cet ordre est transcrit au 
copie de lettres. (V. § 114.) 
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125. Du jour où l'exploilation est commencée, l'agent 
rapporte toutes ses receltes, dépenses et avances, au 
journal forestier, qui est arrêté chaque mois et envoyé à 
la comptabilité ou au propriétaire. (V. § 116.) 

126: La livraison ou réception des produits a lieu dès 
que Texploitation est entièrement terminée. (V. § 121.) 

Le garde la prépare quelques jours à l'avance contra- 
dictoiremenl avec les ouvriers, et l'agent la contrôle le 
jour désigné à cet effet. 

Il règle les ouvriers en même temps. 

127. La livraison terminée, le propriétaire ou agent 
s'occupe de la vente et de l'enlèvement des produits fa- 
çonnés. Les futaies, bois de vente et divers sont livrés 
aux acquéreurs ; les stères à carboniser aux charbon- 
niers, etc. 

128. La situation mensuelle établie à partir de ce mo- 
ment tient au courant des progrès de l'enlèvement et se 
continue jusqu'à ce qu'il soit achevé. (V. § 121.) 

Vient ensuite le récolement, dont l'acte est mentionné 
à la fin du procès-verbal de balivage et termine la coupe. 
(V. § 112 et modèle à la fin du volume.) 

129. Dans le cas où le propriétaire utilise les produits 
de ses bois, il convient de remettre au garde-vente ou 
chef de chantier le livre à souche des expéditions. 

Il en est de même pour le livre de réception tenu par 
le destinataire, l'usine, etc. 
Et ainsi des autres livres. 



QUATRIÈME PARTIE 
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ADMINISTRATION & SURVEILLANCE 



CHAPITRE PREMIER 



PRINCIPE FONDAMENTAL 



130. Un propriétaire peut administrer lui-même ses 
forêts ou en confier la gestion à un fondé de pouvoirs ou 
agent qu'il institue à cet effet. 

Nous n'examinons ici que le cas où les propriétés sont 
administrées par un agent. 

131. Le service de cet agent comprendra la surveil- 
lance et la direction des exploitations, les travaux d'amé- 
lioration et d'entretien, et enfin la comptabilité qui y est 
relative. 

Il passera encore les marchés (v. modèles, chap. iv), 
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fera signer les traités (v. au chapitre m des ventes, 
et surveillera la rentrée des fonds. 

132. Cet agent sera le chef du service et correspondra 
seul et directement avec le personnel placé sous se& 
ordres. 11 fera des tournées fréquentes et en rendra 
compte au propriétaire par les situations mensuelles. 

Il sera chargé tout particulièrement d'assurer Texécu-^ 
tion de l'ordre de service. 



CHAPITRE II 



ORDRE DE SERVICE DES GARDES FORESTIERS 



133. Forêt de 



• 



Commune de 

Canton de 

Département 

Garde (1) 

Entré en service le 

Résidant à 

Le garde devra correspondre avec 

134. Article premier. — Entrée en service. Serment. 
— Les gardes n'entreront en exercice de leurs fonctions 
qu'après avoir rempli les formalités exigées pour valider 
leurs commissions. (Code forestier, art. 117.) 



(1) En môme temps que les nom et prénoms du garde, indiquer 
8*il est garde-chef, en titre, mixte ou de l'administration. 
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Les frais de prestation de serment leur seront rem- 
boursés. 

Art. 2. — Résidence, — Ds résideront dans les loca- 
lités qui leur auront été assignées, et ne pourront en 
changer sans une autorisation écrite. 

Art. 3. — Maladie, — En t^ de maladie, les gardes 
feront prévenir immédiatement leur chef, pour que 
celui-ci puisse pourvoir à leur intérim. 

Art. 4. — Commerce des bois. Auberge, Surveillance 
des autres propriétés, — Il est défendu aux gardes, 
sous peine de destitution, de faire le commerce des bois, 
de tenir auberge ou débit de boissons, de tabacs ou 
autres, et de fréquenter des individus notoirem'ealî con- 
nus pour être délinquants, malfaiteurs ou braconniers. 

Les gardes particuliers qui auraient accepté la surveil- 
lance d'autres propriétés privées, sans y avoir été auto- 
risés, pourront être de plein droit déclarés démission- 
naires. 

Art. 5. — Chasse, — Il leur est également interdit de 
chasser dans les forêts commises à leur garde, et d'y 
laisser chasser sans permission. 

Art. 6. — Culture, Chantiers, etc. Leurs charges, — 
Les gardes ne pourront cultiver les anciennes places à 
chaïbony chatiliers, emplacements die baraques ou ate- 
liersi, ni rien entevetf et s-appi^oprier, sèm& y avoif été 
ppéalbMement autorisée. 

Dans tous^ l^ cas-, la culitire des places à charboa et 
chantiers ne pourra durer plus de deux: ans; après quoi, 
les gardes devront les repiquer à leurs frais, et en 
essences qui leur seront désignées. 
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Art. 7. — Police des forêts. Pt'ocès-v&rbaux. Feu à 
distance prohibée. Enlèvement des tei^es, etc. Plants, 
semis^ mutilation d'arbres. Pâturage. Saisie. Faux 
chemins. Visites domiciliaires. Délinquants inconnus. 
Clôture des procès-verbaux. — Les gardes visiteront leur 
triage plusieurs fois par jour, souvent pendant la nuit, 
et même par le mauvais temps. 

Ils constateront par procès-verbaux en bonne forme 
(modèle à la fin du volume) tous les vols, délits de bois 
et contraventions dont ils auront reconnu les auteurs, et 
signaleront sur leur registre les délits graves, lors même 
que les délinquants ne leur seraient point encore connus. 

Ils veilleront attentivement à ce qu'on ne fasse point 
de feu dans Tintérienr, ni à moins de deux cents mètres 
à l'extérieur des forêts. (C. F., art. 148.) 

Ils ne permettront pas qu'on y enlève des terres ou 
gazons, pierres, sables, minerais, tourbes, bruyères, 
genêts, herbages, feuilles vertes ou mortes, engrais, 
glands, faînes et autres fruits et semences (C. F., art. 144), 
pas plus que les chablis, bois de délit et autres produc- 
tions du sol des forêts (G. F., art. 197-198) ; qu'on touche 
au sol des places à charbon, qu'on arrache des plants 
(G. F., art. 195), qu'on foule les jeunes semis, qu'on 
mutile, éhoupe ou écorce des arbres, ni qu'on en coupe 
les branches. (C. F., art. 196.) 

Ils défendront l'entrée du bétail, des chèvres et des 
porcs dans les forêls, et n'y laisseront pas pratiquer de 
nouveaux et faux chemins. (G. F., art. 147-199). 

Les gardes sont autorisés à saisir les bestiaux trouvés 
en délit et les instruments, scies, haches, serpes, cognées, 

TRAITÉ FORESTIER. Q 
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voitures et attelages des délinquants, et à les mettre en 
séquestre, ainsi que les objets enlevés, en se conformant 
aux lois. (G. F., art. 161, § i, 162-167 et 198.) 

Ils feront des visites domiciliaires toutes les fois que 
leur service l'exigera, assistés d'un ofl5cier municipal, 
qu'ils requerront au besoin, en le mentionnant sur leurs 
procès-verbaux. (G. F., art. 161, § 2, 162.) 

Les gardes arrêteront et conduiront devant le juge de 
paix ou devant le maire tout inconnu qu'ils auront 
trouvé en flagrant délit. (G. F., art. 163.) 

Ils ne manqueront pas d'aflSrmer et de faire enregis- 
trer leurs procès-verbaux dans les délais prescrits 
(G. F., art. 165-170, § 1), et de les adresser à leur chef. 

Art. 8. — Reconnaissance des bornes. — Les gardes 
feront souvent une reconnaissance exacte des bornes de 
périmètre et d'aménagement ; s'ils reconnaissent que les 
bornes ont été arrachées, ils tâcheront d'en découvrir 
les auteurs et verbaliseront. 

Dans tous les cas, ils en feront mention sur leurs re- 
gistres d'ordre. 

Ti'anchées, Dégradations sur les routes. Empiéte- 
ments. — Ils auront soin de maintenir ouvertes et bien 
nettoyées les tranchées d'aménagement, ainsi que les 
limites séparatives d'autres propriétés, et d'empêcher les 
dégradations qui pourraient être commises sur les routes 
et chemins traversant leur triage, ainsi que les empié- 
tements, élargissements, rectifications, etc., etc., que les 
administrations des routes, chemins de fer et autres 
pourraient faire sans autorisation. 

Chemins forestiers. — Ils devront entretenir spéciale- 
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ment les chemins forestiers, et ne prendre que pour les 
grandes réparations ou rectifications, des ouvriers aux- 
quels le chef du service marchandera les travaux à exé- 
cuter. 

Art. 9. — Installation des ouvriers, — Les gardes 
installeront eux-mêmes tous les ouvriers qui auront à 
travailler dans leur triage. 

Ils désigneront aux charbonniers, bûcherons, scieurs 
et autres ouvriers, les fauldes et emplacements de chan- 
tiers, baraques, ateliers, etc., etc., à moins que le chef 
du service ne Tait déjà fait. 

Surveillance des exploitations, — Ils surveilleront avec 
grand soin les éclaircies, coupes, chantiers et en géné- 
ral toutes les exploitations et travaux, et s'assureront, 
dans leurs tournées, que les gardes-vente, charbonniers 
ou autres ouvriers baraqués dans les forêts, ne brûlent 
pas de bois vert pour leur chauffage, ne tiennent pas de 
débits clandestins, etc., etc., enfin, qu'ils se conforment 
aux ordres et prescriptions donnés. Us rendront compte 
au chef du service, et, en cas de flagrant délit, rédige- 
ront inuBédiatement procès-verbal. 

Marteaux. — Les gardes choisiront et marqueront de 
leur marteau, cpi'ils devront toujours avoir avec eux, de 
nouvelles réserves dans les coupes en exploitation, soit 
quand le balivage sera trop espacé, soit quand il y aura 
des réserves abattues ou rompues par les vents ou par la 
chuted*autre8 arbres, et en preûdrontnotesur leur registre. 

Ils frapperont encore de leur marteau les bois de délit 
et chablis, et les cuberont sur des états qu'on leur 
remettra. (Modèle ci-dessus.) 
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Art. 10. — Règlement, Plaque. Registre. Plan du 
triage, etc. — Il sera remis à chaque garde, à son entrée 
en service et en même temps que sa commission, les 
objets suivants, qu'il devra rendre à première réquisition 
ou à sa sortie. 

1° Le règlement; 

IP Une plaque, un marteau, une griflfe et un sé- 
cateur; 

IIP Un registre folioté où il notera ses observations et 
procès-verbaux ; 

Le chef du service y inscrira les ordres qu'il donnera, 
et le visera à chaque tournée ; 

l\^ Plusieurs feuilles de papier timbré pour procès- 
verbaux, moyennant paiement, et dont la valeur lui sera 
remboursée, ainsi que les frais d'enregistrement, après 
expédition ; 

V° Et un plan du triage. 

Les gardes sont, en outre, tenus d'avoir, en sus de 
leurs sacs, une serpe, une pelle et une pioche. 

Art. 11. — Traitement. Ports de lettres. — Le traite- 
uionl des gardes est réglé par trimestre et contre reçu. 
(Modèle ci-dessus.) 

Ils affVanchiront leurs lettres et procès- verbaux, et il 
leur en sera fait état à chaque trimestre. 

Art. 12. — Chauffage. — Chaque année, on désignera 
aux gardes qui ont droit au chauffage, les coupes où ils 
pourront ramasser le bois mort ou prendre des fagots. 

Les gardes reconnus pour avoir vendu leur chauffage 
ou l'avoir cédé, en seront privés jusqu'à nouvel ordre, et 
pourront être destitués en cas de récidive. 



CHAPITRE III 



DES VENTES 



135. Les ventes principales, payables à terme, seront 
faites de gré à gré, par soumissions cachetées, ou par 
adjudication devant notaire, en présence du propriétaire 
ou de son délégué. 

Dans le premier cas, les adjudicataires souscriront des 
traites acceptées par des cautions solvables. 

MODELE DE TRAITE 
(Sur timbre) 

Au les soussignés .... 

s'engagent solidairement à payer 

à Tordre de M. . . . . la somme de ... • 
valeur reçue en bois. 

A ... le 

V adjudicataire f La caution, 

Fr 

Les ventes de menus produits seront payables au 
comptant. (Voir livre à souche des menues ventes, p. 117.) 
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436. Conditions principales d'une vente de fu- 
taie. — L'adjudication des arbres en grume se fera par 
soumissions cachetées et en bloc pour chaque coupe. 

Les soumissions seront au mètre cube, et le mesurage 
au cinqpiième déduit pour les chênes, et au quart sans 
déduction pour toutes les autres essences, c'est-à-dire 
que le cinquième ou le quart de la circonférence mesu- 
rée sur Técorce formera le côté du carré. 

Les chênes et les sapins seront livrés courant mai et 
même plus tôt, si faire se peut, abattus, sciés ou déra- 
cinés. 

Dans les coupes à écorcer, les chênes au-dessous d'un 
mètre de tour à 1^33 de hauteur feront partie de 
Técorce. 

Les arbres déracinés, abattus ou sciés, seront mesurés 
depuis la souche, à partir du point où ils peuvent former 
le carré, jusqu'à la découpe, qui se fera à 0'"75 de tour. 

Par exception, les sapins seront livrés écorcés. 

La vidange des produits devra être terminée au 31 dé- 
cembre et le paiement au i5 août de la même année, 
en une traite au domicile du vendeur. 

Pour le surplus, l'adjudicataire se conformera aux lois 
et règlements forestiers. 

Nota, — D'après ce modèle, chaque propriétaire pourra, 
selon ses convenances et les circonstances, ajouter ou 
retrancher telle condition qu'il jugera à propos. 

137. Marché d'écorces (sur timbre). — Entre 

M. X . . . . propriétaire à 

d'une part ; 
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Et MM. A . . . et B . . . marchands d'écorce 

à il a été conclu le marché dont la teneur 

suit : 

X . . . vend à A . . . et B . . . acceptant, 
les écorces essence chêne qu'il se propose de faire exploi- 
ter au printemps prochain dans la coupe de la forêt de 
. . . sur la commune de ... . division . . 
de la série n** . . d'une contenance de . . . 

L'abat âge du chêne sera fait à la hache, en talus, de 
manière que l'eau ne puisse séjourner sur la souche. 

n est à la charge et au compte des acquéreurs, qui 
sont tenus de donner à la bûche une longueur de . . 
ou de laisser les perches divisibles par longueur de . . 
pour ne pas faire de fausse coupe. 

Tout brin de chêne jusqu'à un centimètre et demi de 
diamètre devra être écorcé, et ainsi faire partie du stère, 
et pour le cas où les sieurs A et B omettraient ou ne 
pourraient pas tout écorcer, ils rCen seront pa^ moins 
tenus au paiement du prix ci-après stipulé, à moins 
que X ne les en exonère. 

Les futaies de chêne au-dessus de \ mètre de tour à 
l'^SS de hauteur ne font plus partie de Técorce. 

n est expressément interdit d'écorcer sur pied, dans 
la crainte d'abîmer les souches. 

L'exploitation sera terminée pour le i 5 juin prochain. 

Les acquéreurs seront tenus de respecter toutes lès 
réserves frappées du marteau (indiquer la marque), qui 
sont au nombre de. . (suit le détail), lesquelles devront 
être reproduites au récolement, sous peine de tous dom- 
mages-intérêts. 
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Le prix des écorces sera payé par les acquéreurs à 
raison de, . fr, le stère empilé au compte de X, 

Le paiement aura lieu le . . . de Vannée prochaine^ 
au domicile de MM à , . , et à va- 
loir sur la somme qu'ils auront à payer, ils souscrivent 
à Vinstant même un billet de, , fr, à Vordre du ven- 
deur et payable à ladite échéance. 

Aussitôt que le dressage des stèi^es de chêne sera 
achevé, les sieurs A et B seront tenus de se rendre en 
forêt pour assister au décomptage, et faute par eux de 
s'y rendre, il y sera procédé par voie d'experts à la 
nomination du juge de paix du canton^ afin d'évité?" 
tout retard qui pourrait entraver la vente ou la car- 
bonisation. 

Les arbres qui n'auraient pas été façonnés en bûches 
seront estimés au stère, et le prix fictif entrera ainsi 
dans le nombre total des stères à payer à raison 
de. . fr, le stère. 

Fait double à 

Nota, — Dans le cas où l'écorce est vendue à forfait^ 
soit pour toute la coupe, soit à l'hectare, le 1®' paragraphe 
en italique sera supprimé et les autres paragraphes en 
italique seront remplacés par le suivant : 

Us paieront au vendeur la somme de . . . à . . . 
le . . . . et à l'instant ils ont souscrit solidairement 
un effet de commerce à Tordre de X***, payable au do- 
micile de MM à (ban- 
quier ou agent). 

Fait double à 



CHAPITRE IV 



DES MABGHES 



138. Les diflférentes entreprises qui se font en forêt 
doivent, autant que possible, être Tobjet de marchés spé- 
ciaux. Ces entreprises consistent dans Tabatage et la 
façon des coupes, les transpprts de bois, charbons, etc., 
les élagages, préparations de futaies, les plantations, les 
constructions et entretiens de routes, etc. Ces marchés 
sont de différentes formes et au gré du propriétaire. 
Comme indications, nous en donnons quelques exemples. 

139. Marché de transport de fagots. — Entre 

M. X***, propriétaire à 

d'une part ; 

Et Jean-Marie, voitiirier à 

d'autre part, 

n a été conclu le marché suivant : 

Le sieur Jean-Marie s'engage à transporter à la tuilerie 
de la Boube, appartenant à M. X***, tous les fagots que 
celui-ci se propose de faire façonner dans sa coupe de 
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la Farine, ordinaire 18 , el à les enlever au plus tard 
un mois après la livraison, sous peine de payer un franc 
par cent de fagots qui ne seraient pas enlevés immédiate- 
ment après signification, et de supporter en outre les 
frais de reliage desdits fagots. 

Par contre, M. X*** paiera audit voiturier la somme 
de . . . par cent de fagots déchargés à la tuilerie de 
la Boube. 

Fait double à 

UO. Harché de transport de charbons. — Entre 

M. X***, maître de forges à 

d'une part ; 

Et Pierre- Alexis , voiturier à 

d'autre part, 

n a été conclu le marché suivant : 

Le sieur Pierre-Alexis s'engage à transporter aux 
forges de .... et aux usines de ... . tous 
les charbons que M. X*** se propose de faire carboniser 
dans sa coupe du Fahy, ordinaire de 18 , au fur et à 
mesure de la carbonisation, sous peine de payer une 
somme de vingt francs par chaque quantité de dix 
mètres cubes de charbon qui séjournerait plus de vingt- 
quatre heures en forêt après signification d'enlèvement. 

Par contre, M. X*** paiera audit voiturier la somme 
de ... . par chaque quantité de dix mètres cubes 
de charbon déchargée aux forges de .... et la 
somme de ... . pour la même quantité déchar- 
gée aux usines de 

Fait double à 



DES MARCHÉS. 139 

141. Marché d'entretien des chemins. — Entre 

MM. A. et B., propriétaires à 

d'une part; 

Et M. X***, entrepreneur à 

d'autre part, 

Il a été conclu le marché suivant : 

Le sieur X*** s'engage, dans le délai de six mois, à 
partir du 

1° A exécuter l'empierrement du chemin forestier dit 
de la Goutte du Four, c'est-à-dire de fournir six cents 
mètres cubes de pierre cassée, suivant les besoins. 

2** Ces pierres seront soigneusement ramassées sur 
tout le parterre de la forêt, le long du chemin , et à défaut 
extraites dans les endroits et lieux qui seront ultérieu- 
rement indiqués. 

3* Elles seront cassées à l'anneau de six centimètres, 
rendues et mises en place sur toute la longueur du 
chemin aux endroits désignés, en tas qu'on cubera 
approximativement, et en cas de désaccord, exactement, 
aux frais de l'entrepreneur. 

4** Bien entendu que ce travail n'empêchera pas l'en- 
trepreneur de remettre en état les détériorations et 
éboulements des terrassements des chemins, de réparer 
les aqueducs, murs et autres ouvrages qui se trouve- 
raient défaits, et enfin de niveler les ornières et trous 
qui pourraient exister au moment de l'empierrement. 

5° L'entrepreneur est responsable des délits et dom- 
mages causés par ses ouvriers dans les forêts du . . . 
et ce, pendant toute la durée dudit travail. 

6** De leur côté, MM. A. et B. paieront à l'entrepre- 
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near . . francs . . cenlimes (en tontes lettres), 
par mètre cnbe de pierre cassée à Tannean de six cen- 
timètres, et lui Terseronl, an fur et à mesure des tra- 
vaux, des acomptes qui deTront rester toujours infé- 
rieurs d'an moins ... an travail £dt. 

/• MM. A. et B. se réservent le droit de fiadre répandre 
de suite ces pierres à Tentreprenenr, dans lequel cas on 
comptera un mètre cube par chaque cinq mètres de lon- 
gueur mis en place, sur deux mètres de largeur et dix 
centimètres d'épaisseur. 

8* Le sieur X*** s'engage encore à fournir, s'il est 
nécessaire, et dans le même délai, cinquante mètres 
cubes de pierre cassée à Tanneau de cinq centimètres, à 

raison de du mètre cube, pour le chemin 

du Chalet, les autres conditions étant les mêmes que 
pour celui de la Goutte du Four. 

Fait double à 



CHAPITRE V 



EXÉCUTION DES TRAVAUX 



142. Nous avons vu, dans la culture, que les travaux 
d'entretien et d'amélioration doivent être faits dans une 
juste mesure et avec économie. 

Dans l'aménagement nous avons appris à les prévoir 
et à en tenir note. 

Par la comptabilité, nous savons classer et enregistrer 
les dépenses qu'ils occasionnent. 

Il nous reste à donner quelques détails d'exécution. 

Nous nous bornerons à des notions sommaires, ne 
voulant en rien influencer les prérogatives du proprié- 
taire, qui est toujours libre d'apporter tel changement 
qu'il lui plaira. 

Nous le rappelons d'ailleurs ici, ce traité n'a d'autre 
but que de donner au propriétaire un canevas, une base 
plus ou moins modifiable pour la bonne gestion de ses 
propriétés. 

143. Chemins. — L'exécution et la largeur des che- 
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mins dépeadent de leur nsage et de leur fréquentation. 

Aa far et à mesure des exploitations, on rectifiera, 
s'il y a Ueo, les chemins, et chaque année one certaine 
somme sera affectée à lemr entretien : boucher les 
ornières, empierrer, écrêter les parties élevées et rem- 
blayer celles qui se tronrent trop basses, etc. 

On peut distinguer éenK sortes de chemins^ ceux qui 
serveut de sommière et ceox qui serrent de limite de 
coupes. 

Chemins sommières. — Les chemins qui serviront de 
sommières recevront de quatre à cinq mètres de largeur 
et seront bordés de rigoles de cinquante centimètres de 
profondeur. La terre des bords et des fossés sera rejetée 
de manière à former un bombement régulier de qua- 
rante à cinquante centimètres sur Taie. 

Ces chemins peuvent être seulement bombés, sans ri- 
goles, tout en conservant la même largeur. La terre des 
bords doit alors être rejetée de manière à former un 
bombement plus fort, cinquante à soixante centimètres 
sur Taxe. 

Chemins de coupes. — Ces chemins recevront trois 
mètres de largeur, entre rigoles de quarante centi- 
mètres de profondeur, et la terre sera rejetée de ma- 
nière à former un bombement de trente centimètres sur 
Taxe du chemin. 

S'ils sont bombés sans rigoles , ils conserveront la 
même largeur, et la terre des à-côtés sera rejelée sur le 
milieu de manière à former un bombement plus fort, 
quarante centimètres. 

Chemins en montagne, — Les chemins en montagne 
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et en coteau seront moins larges et moins bombés que 
les chemins en plaine. Des revers d*eau, de petits aque- 
ducs et des talus seront souvent nécessaires. 

Talus, — Tous les talus de chemins, fossés et rampes, 
devront être inclinés au moins à 45**, quand ils dépasse- 
ront trente centimètres de hauteur. 

Lorsque Tétat des lieux le permettra et qu'on aura la 
pierre sur place, les talus, au lieu d*être en terre, seront 
eu pierres sèches mises à plat les unes sur les autres. 

Empierrement, — Tous les chemins devront être 
empierrés quand on pourra le faire à peu de frais. 
L'empierrement sera déposé dans un encaissement de 
O^'IO de profondeur. 

Les chemins non empierrés seront engazonnés avec 
soin et fauchés chaque année, en été, par les gardes. 

Le premier empierrement sera à Tanneau de 0™09 ; 
le second, à celui de 0™07 ; et l'entretien, à celui de 0™05 
ou 0"»06. 

144. Bornes. — Toutes les bornes seront en pierre 
dure et non géli\^e. Elles seront piquées à la grosse 
pointe du marteau et les angles relevés à trait de ciseau. 

Elles seront plantées à moitié de hauteur. 

On peut distinguer trois sortes de bornes : celles de 
périmètre, celles d'aménagement et les bornes kilomé- 
triques. 

Bornes de pénmètre, — Les bornes de périmètre 
sont prismatiques rectangulaires avec sommet arrondi. 
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Dimensions en plaine. Dimensions en montagne 

Longueur totale, 1 mètre 0^750 

dont O^OeO hauteur de la partie arrondie 0^050 

400 — du prisme 350 

540 — de la partie brute ou patte 350 

"1 7 750 

avec 0™25 de face sur 0'"17 de côté. 

Boimes d'aménagement. — Les bornes d'aménagement 
sont prismatiques quadrangulaires avec sommet à pyra- 
mide. 



7^ An 




Dimensions. 

Longueur totale, 0^80 

dont 0™50 hauteur de la pyramide. 

350 — du prisme. 

400 — de la partie brute ou patte. 

800 
avec 0"20 de côté. 
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Ces bornes sont plantées sur l'axe des lignes ou tran- 
chées, à deux mètres en deçà des extrémités. 

Quand les chemins serviront de limites de coupes, 
elles seront plantées aux mêmes distances que ci-dessus 
des extrémités, l'une d'un côté du chemin et Tautre de 
l'autre côté. 

Bornes kilométriques, — Les bornes kilométriques se- 
ront dans la même forme que les bornes d'aménagement, 
un peu moins haules, et le chiffre sera taillé dans un 
petit encaissement. 

Longueur totale, 0,70 
dont O^'OSO hauteur de la pyramide. 
300 — du prisme. 
350 — de la partie brute ou patte. 
700 avec 0,12 sur 0,15 de côté. 
Dimension de l'encaissement : O^OS sur 0™iO. 

145. Fossés. — On peut établir quatre catégories de 
fossés, de la manière suivante : 

- _ Profondeur _ . . 

Ouverture. perpendiculaire. Urgeur au fond. 

1" catégorie 1"50 0"80 0°^20 

2« — 1 25 65 18 

3« — 1 » 50 16 

4« — 75 40 14 

Fossés de périmètre. — Pour le périmètre des champs, 
pâturages et lieux découverts, on emploiera les première 
et seconde catégories. 

Pour les limites entre forêts, les troisième et quatrième 
catégories ; 

Les terres provenant du fossé de périmètre seront je- 

TRÀITÉ FORESTIER. 10 
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tées SUT le bord, du côté de la propriété, et placées en 
talus très incliné et au moins à 45*. 

Les fossés étant creusés sur le périmètre d'une borne 
à l'autre, on laissera autour de chacune d'elles un mas- 
sif de terre de : 

Un mètre de rayon pour les première et deuxième ca- 
tégories. 

Et soixtBinle-quinze centimètres pour les troisième et 
quatrième catégories. 

Fossés de chemins. — Pour les chemins de quatre 
mètres, on emploiera la troisième catégorie, et pour 
ceux de trois mètres, la quatrième catégorie. 

Fossés d'assainissement. ^— Les fossés de troisième et 
quatrième catégorie servent encore à l'assainissement 
des parties himiides. Les terres sont rejetées de chaque 
côté à 0*^30 des bords, avec saignées de distance en dis- 
tance, ou bien elles sont répandues à la pelle. 

Les anciens fossés d'assain^sement doivent être soi- 
gneusement curés à chaque exploitation, et maintenus à 
leur lai^ur primitive. 

146. Tranchées. — Dans l'aménagement sur le terrain 
(voir ci^essus), lorsqu'on doit recourir aux tranchées 
droites pour limiter les coupes, il est 4'usage de donner 
à ces tranchées unmètre de largeur sur dix centimètres de 
profondeur. Les soucSies sont extraites et la terre est re- 
jetée de chaque côté à trente centimètres au moins des 
borda. 

En montagne, on assure les tranchées droites par des 
cordons en pierres brufles placées les unes à la suite des 
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autres. Quelquefois on se borne à couper le bois sur les 
tranchées, sans déraciner les souches et même en leur 
laissant une certaine hauteur. On peut encore ne pas 
couper les arbres qui se trouvent dans les tranchées, et 
leur donner un ceinturage à Thuile au-dessus duquel on 
place les numéros des divisions. 

Dans tous les cas, il est essentiel que les gardes entre- 
tiennent les lignes séparatives des divisions. 

14-7. Hurs de clôture. — Les murs de clôture se font 
en pierres sèches. Ces pierres sont posées sur lit de car- 
rière^ par assises horizontales. Des gros de mur sont 
ménagés de dislance en distance^ de manière à relier les 
deux parements et à consolider la construction. H suffit 
de donner aux murs quatre-vingts centimètres do hau- 
teur, quatre-vingts centimètres de largeur à la base, et 
quarante centimètres à la partie supérieure, que Ton re- 
couvre de grosses pierres disposées en hérisson. L'em- 
placement du mur est préparé par un creusage de 0™10 
de profondeur, nivelé et les souches esLtraites. 

148. nantations. Serais. Pépinières. — Les plan- 
tations forestières réussissent 4ans toutes les saisons de 
l-an&ée. Le succès parait dépendre du soin apporté dans 
la mke ea place des plants, et surtout de la fredcheur de 
leurs racines, dont le chevelucesl 1res dëMcat et très si^t 
à se dessécher au printemps €t «n été. 

Il faut éviter de planter pendant les sécheresses et en 
temps de gelée. 

Une pépinière à proximité, et s'il est possible dans 
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rintérieur de la forêt, est une excellente condition de 
succès quand il est nécessaire de planter. 

Le semis réussit bien quand' on a de bonnes graines, 
mais il est quelquefois plus coûteux que la plantation 
faite avec économie. 11 est naturellement en retard de 
quelques années sur la plantation, ce qui peut être dans 
certains cas un grave inconvénient. 

Pour reboiser un terrain nu, le semis est souvent pré- 
férable à la plantation, mais pour regarnir des clairières 
ou introduire des essences nouvelles dans la forêt, la 
plantation parait mériter la préférence sur le semis. 

L'industrie des pépinières a pris un grand développe- 
ment. Quand on n'a besoin que de plants ordinaires, il 
est souvent préférable de les demander aux pépinié- 
ristes, mais il est avantageux de produire les grands 
plants nécessaires pour regarnir après les coupes. A cet 
effet, on met en rigole des plants de dix-huit mois ou 
deux ans demandés aux pépiniéristes. 

149. Reboisements. — Lorsqu'il s'agit de boiser un 
terrain étendu, on le partage en divisions à Taide des 
chemins, des limites naturelles et au besoin de lignes 
droites, comme on le fait pour l'aménagement d'une 
forêt (0. Ensuite on plante en bordure le long des che- 
mins et des lignes de division. Puis on procède au re- 
peuplement par division, de manière différente, suivant 
le mode de traitement qui sera plus tard appliqué à la 
forêt. 

(1) Voir IP'.partie. 
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1° Dans le cas où Ton se propose de traiter les bois 
en massifs de même âge, si le sol n'est pas complète- 
ment dénudé, on coupe les broussailles qui peuvent s'y 
trouver et l'on donne une certaine culture au terrain, 
souvent même quand on doit recourir à la plantation, 
puis on repeuple en plein. 

Pour la plantation, on emploie des sujets jeunes et on 
les met à raison de 10,000 et quelquefois plus à l'hec- 
tare. Pendant plusieurs années on regarnit. 

2° Dans le cas où l'on doit traiter les bois en massifs 
d'âge mêlé, on adopte une courte période, six ans par 
exemple, et l'on procède au repeuplement progressif. 

Dans un sol complètement nu, il suffit, en général, 
de 3,000 plants par hectare. Pendant la première pé- 
riode, on plantera à raison de 1,000 plants par hectare 
et autant dans chacune des deux périodes suivantes. 
Aux plantations de la première période, on peut ajouter 
100 potets par hectare^ qui pourront fournir un certain 
nombre de plants utilisables dans la suite. Pour la pre- 
mière période on prend des plants ordinaires, et pour les 
deux périodes suivantes des plants forts. 

Dans un terrain en partie couvert de broussailles, 
on repeuple les vides à la première période. A la deuxième 
on coupe la broussaille, en conservant tous les sujets de 
bonnes essences qui peuvent s'y trouver, et Ton repeuple 
en forts plants. A la troisième période on opère comme 
à la deuxième. 

S'agit-il d'une forêt qui a été réalisée, et où il ne reste 
plus après la coupe qu'un sol très imparfaitement garni 
en sujets, la plupart défectueux et endommagés , il faut 
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éirit^ de raser tous ces mauvais bois d'un aspect désa- 
gréable. Us forment un abri précieux et beaucoup se 
rétablissent. En ad(^lant la période de six ans, par 
exemple, on pourra pknter, dans la première, 506 plants 
Ibrts, très espacés et dans les vides et clairières. Dans la 
deuxième, 250 plants, et faire un prenaier nettoiement. 
Dans la troisième , on procédera comme dans la 
deuxième. Au bout de trois périodes de six ans, la foï^t 
est, en général, rétablie et peut être soumise à des pré- 
visions d'exploitations régulim'es. 

156l Pâtures botséoL — Le mouton et la chèvre 
détruisent le bois, et il n'est ici question que du pâtu- 
rage du grand bétaU. Il ne met pas obstacle à la repro- 
duction naturelle du bois et permet de l'aménager. 

Dans les domaines de haute montagne, un bail règle 
ordinairement pour trois, six ou neuf ans le pâturage et 
assure le chauflage du fennier. Quant à l'exploitation du 
bok, eUe est rés«:^«ipar le prc^iriétaire, qui la Êdt à sa 
convenance et en ^énéasal sàus aménagement. 

Considérons séparément le sous-bois, les arbres de 
futaie et la manière dont ils se recruLent. 

Ordinairement atoouM, le sous-bois dégénère en 
broussadUes épaisses qui encombrent le sol, restreignent 
le pâturage et ralentissent la végétation ligneuse. Il s'en 
déga^ à la longue des arbres servant au recrutement de 
la futaie. Plus ou moins difformes, ces arbres sont 
moins bons et mcnns nombreux que ceux qui se pro- 
duisent en dehors des broussailles. 

Dans l'intérêt du pâturage et des arbres de la pâture, 
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il est donc utile de débarrasser le sous-bois en réserv^att 
les semis naturels et les sujets de bonnes essen^s. 

En général, Texploitation du sous-bois est négligée et 
le propriétaire ne vend que les arlMres ayant une valewr 
conunerciale. Le sous-bois reste, et, pajr-dessiis, 1^ 
arbres les moins bons. C'est ainsi qa.e s'appauyrisseii^ 
en même temps le bois et la pâture. 

U y a tout à gagner à un aménagement. A cet effet, 
on établit, comme pour la forêt pleine, des divisions 
fixes, des inventaires par division, un cahier d'aména- 
g«nent et des prévisions d'exploitations à courte période. 

La possibilité ne doit pas ^re réglée, conune dans la 
forêt, au point de vue exclusif de la production ligneuse 
et du taux de placement, mais en donnant au pâturage, 
et en la lui conservant, toute l'importance qu'il doit 
avoir. 

Les inventaires de la fotaie réservée et de la futaie 
exploitée, les prévisions et les réalisations de coupes, 
ainsi que les résultats financiers, se constatent comn» 
pour la forêt pleine. 

Ainsi conduit, l'aménagement des pâtures fidt res- 
sortir le profit du bois et permet de le comparer à 
celui du pâturage. On reconnaît qu'il est possible d'aug- 
menter le revenu en bois, non seulement sans nuire au 
pâturage, mais en le rendant encore plus productif. 

L'exploitation des broussailles doit être une prescrip- 
tion essentielle de l'aménagement et se renouveler à 
chaque période. Elle n'est devenue coûteuse que pour 
avoir été toujours négligée. En fixant la périodicité des 
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coupes à six ans, on peut alléger la dépense en la 
répartissant sur deux périodes. 

Au XVI® siècle, lorsqu'on a commencé l'aménagement 
des futaies, leur mise en coupes réglées, ces forêts, pla- 
cées sous le régime des défends, étaient remplies de 
souches de bois de délit, émergeant du sol et surmon- 
tées de rejets malvenants, qui mettaient obstacle à leur 
rétablissement. L'exploitation des étocs, leur mise à 
blanc a été coûteuse et difficile, plus peut-être que ne le 
sera celle des broussailles des pâtures, avec laquelle elle 
a une analogie remarquable. 

Les vides des pâtures et les pâturages non boisés 
peuvent être utilement plantés, dans une mesure con- 
venable, en essences bien choisies, au nombre desquelles 
le mélèze doit compter en première ligne. 

La question de Taménagement et du boisement des 
pâtures est de la plus haute importance. Il s'agit de plus 
de dix millions d'hectares, dont on peut augmenter et 
améliorer le revenu rapidement, et pour ainsi dire sans 
frais. 

C'est la question forestière du xix® siècle, comme celle 
de Taménagement des futaies a été celle du xvi®. 

Pour la résoudre, il faut abandonner ce qu'il y a de 
suranné dans la sylviculture officielle, tout ce qui ne 
peut supporter le contrôle. 

La production la plus rémunératrice s'impose quelle 
que soit la qualité du propriétaire de terrains à bois, et 
le contrôle en donnera les conditions. 
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RETRAITE DES GARDES 



151. Les gardes qui désireront avoir plus tard des 
retraites ou assurer des pensions à leurs veuves ou à 
leurs enfants, en cas de décès, devront subir des rete- 
nues annuelles sur leur traitement, retenues qui seront 
versées, par Tintermédiaire de l'agent, à une compagnie 
d'assurances sur la vie. 

Le propriétaire se charge, sans frais, du placement de 
cette retenue et de l'exécution du traité du garde avec la 
compagnie. 
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DE LA CHASSE 



152. Nous reproduisons Textrait suivant de la Presse 
du 26 août 1867, qui renferme sur les droits et les de- 
voirs du chasseur d'excellentes indications : 

« On est généralement dans Verreur sur la nature du 
droit de chasser et sur les avantages résultant d'un per- 
mis de chasse. La chasse est un accessoire du droit de 
propriété. Les lois de 1789 et de 1844 le proclament 
hautement : « Nul ne peut chasser sur la propriété 
d'autrui sans le consentement du propriétaire. » Aucun 
avertissement préalable, aucune défense, ne sont donc 
nécessaires pour prévenir les chasseurs qu'ils commet- 
tent un délit, et qu'ils s'exposent à être poursuivis cor- 
rectionnellement, en se mettant en chasse sur un ter- 
rain quelconque, sans le consentement du propriétaire. 

» La première condition essentielle à remplir pour se 
livrer au plaisir de la chasse, ce n'est donc pas d'obtenir 
un permis de chasse, mais bien d'être propriétaire ou 
locataire d'un droit de chasse, ou tout au moins d'être 
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invité à chasser. Le prix du permis de chasse est un 
impôt pour ainsi dire somptuaire, qui suppose Texistence 
du droit de chasse, mais qui ne le confère pas. Cette 
théorie résulte bien clairement de la loi de 1844, dont le 
texte est ainsi eoneu : 

« Le permis donne au chasseur le droit de chasser de 
» jour, à courre, sur ses propres terres et sur les terres 
» d'autrui, avec le consentement de celui à qui le droit 
» de chasse appartient. » 

» La cour de cassation a décidé que le droit de chasse 
étant un accessoire du droit de propriété, nul autre que 
le propriétaire n'a le droit de s'emparer du gibier qui se 
trouve dans sa propriété. Bien que ce principe ait été 
quelquefois méconnu, la cour suprême a jugé que, le 
droit de chasser appartient au propriétaire et non au 
fermier. 

» Elle a décidé également que le gibier appartient à 
celui qui Ta tué ou blessé mortellement, tant qu'il ne le 
perd pas de vue, encore qu'il aille mourir sur le champ 
d'autnii. Cependant le chasseur n'a aucun droit sur le 
gibier blessé par lui, si cette blessure est légère et n'em- 
pêche pas le gibier de fuir et de gagner une propriété 
sur laquelle le tireur n'a pas permission de chasser. 

» Si le gibier est tué là par un autre tireur, le pre- 
mier ne peut prétendre à la propriété de l'animal. 

» Un animal, mortellement blessé par un chasseur, qui 
le poursuit avec la certitude de l'atteindre, doit être con- 
sidéré comme étant en sa possession, et un autre tireur 
ne peut, en achevant le même animal, s'en emparer. 

» Le gibier doit être réputé en la possession du chas- 
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seur lorsque ses chiens Tont forcé et sont sur le point 
de ratteindre sans qu'il puisse leur échapper. 

» La cour de Dijon a décidé que le chasseur qui a 
lancé une pièce de gibier sur sa propriété n'a pas le droit 
de la poursuivre sur un terrain dont la chasse ne lui ap- 
partient pas, et le propriétaire de ce terrain peut alors la 
tuer et se Tapproprier. 

» Un chasseur n'a pas même le droit de se poster à la 
lisière d'un bois ou d'une propriété qui ne lui appar- 
tient pas, pour tuer, à sa sortie, un animal lancé par 
ses chiens sur sa propriété ; la cour impériale d'Orléans 
a jugé que c'était là concourir au fait de chasse exercé 
par les chiens. 

» En efiet, pour qu'il n'y ait pas de délit de chasse 
dans ce cas, il faut que les chiens soient complètement 
abandonnés à eux-mêmes. Il y aurait également délit, 
si les chiens étaient en défaut et que le maître ou son 
piqueur fussent entrés sur le terrain d'autrui, pour les 
^ aider à retrouver la piste du gibier. Un arrêt de la cour 
suprême du 26 juillet 1860 a confirmé, sur ce dernier 
point, plusieurs décisions identiques rendues par les 
cours d'Orléans et de Rouen. — De Campcoulon. » 



MODELES 



158 



MODELES. 



MODÈLE DE RAPPORT DE PROGÈS-YËRBAL DE DÉLIT FORESTIER 

(Sur timbre) 



NUMÉRO D'ORDBB 

du Garde 
du Sommier 



Nota. — Désigner eucte- 
ment les nom», prénoms, sur^ 
noms, professions et domicUes 
des personnes tronvéei en délit. 

Indiquer également lins- 
tmment dont le délinqnant 
était muni, et saisir cet ins- 
trument. 

Spécifier l'Age, l'essence, 
la qualité et grosseur du bois 
de délit, l'Age du taillis, s'il 
s'agit de pAturage ou de faux 
cbemin. 

Dans le cas de réassoucbe- 
ment, interpeller le pr/venn 
d'assister à l'opération, y por- 
ter les échantillons, les com- 
parer, reconnaître et consta- 
ter l'identité du délit, et 
mentionner le tout au rap- 
port, ayant soin de faire con- 
naître le nombre de rapports 
dressés dans le court de Van- 
née contre le délinquant 

Affirmer le rapport au plut 
tard le lendemain de sa oat», 
par^iieTant le Juge de paix 
du canton ou un de sas sup- 
pléanu, ou par-derant M 
maire ou Tad joint, soit de la 
commune de la résidence du 
sarde, soit de celle où le dé- 
Ut a été commis ou constaté. 

Faire enregistrer dans iM 
quatre jours de l'affirmation. 

L'adresser au propriétaire 
auasitAt qu'il aura été enre- 
gistré. 



Van mil huit cent le 
du mois de à heures du 

nous soussigné 

Garde forestier demeurant à 
arrondissement de assermenté 

conformément à la loi^ avons trouvé 
dans le cours de notre visite et dans le 
bois appâU situé sur le terri- 

toire de ta commune de 
appartenant à M. domicilié 

à , et dans âgé de 

ans 
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Duquel délit nom avons déclaré 

procès-verbal^ 
à les an^ mois et jour que 



? d autre part. 

O tri ^ 



9 



3, Par-devant nous 
^ comparu le sieur 

Garde forestier 

dénommé au rapport qui précède, 

le quel , après que lecture l en a été 

® faite par nous^ l affirmé par ser- 

"^ » ment sincère et véritable; lequel ser- 

ÏÏ ment nous avons reçu^ et signé avec 



§ 



nou^ le présent acte 

A le mil huit cent 

à heure du 



00 00 
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de 



de 



roi&ET 



SERIE 



PROCÈS-VERBAL DE MARTELAGE 



ET DE RÉCOLEMENT 



^l^#<*)^ W i^B II 



DIV ISION 



Exercice 48 



Le 

les soussignés 

se sont rendus dans la forêt de 
commune de série n^ 

division n° dune surface de 



Ils ont marqué du marteau 
les arbres réservés comme suit : 

Baliveaux de Tâge : à la patte 

Modernes : à la patte, sur deux 
miroirs à côté l'un de l'autre 

Anciens et vieilles écorces : sur 
une racine 

Nota. — Indiquer à la suite, s'il y a lieu, les autres mar- 
telages exécutés dans la coupe. 



TRAITÉ FORESTIER. 



T. S. V. P. 
W 



NATITHE DES RÉSERVES 



CIPCONFÉBENCE A 



I HAtree . . 

\ Cbarmaa. 

Balitbadi. . i Boulsaux 

1 Frai tien . 



HAIrea . . . 
\ Cbarines. . 
. 1 Bouloaui. , 



ABBRE3 IBUDOWltl 



1 METRC 33 DE HAUTEUR 



160 



180 



200 



aiSERvis 



220 



240 



A L'SIFLOITATION 



IBNT 



260 



280 



300 



TOTAL 



partiel général 



T. S. V, P. 
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OBSERVATIONS 



Clos à le 48 



II 
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Nota. — On cherche d'abord la classe du tarif correspon- 
dante à ceUe de la coupe dooft il s'agit de faire Testimation. 

Les chiflFres de la colonne des cubes en regard des circonfé- 
rences à i"33 de hauteur indiquent le volume d'un arbre 
de c^qne grosseur. 
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TARIFS POUR l'estimation DES CHÊNES SUR PIED, EN GRUME 



Circoofé- 
rence 


Circonfé- 
rence 


Ir^claSK 


s* classe 


3* classe 1 


àl"33 
de haateur 


moyenne 


Hantear 


Cube 


Hauteur 


Cobe 


Haateur 


Gobe 


1 


S 


8 


4 


5 


6 


7 


8 


0-20 


0-18 


5- 


0-012 


4- 


0-010 


4- 


0-010 


40 


36 


5 


052 


4 


042 


4 


042 


60 


54 


5 


116 


4 


094 


4 


094 


80 


72 


8 


332 


6 


248 


5 


208 


1 » 


90 


10 


648 


8 


518 


6 


388 


1 20 


1 08 


10 


934 


8 


746 


6 


560 


1 40 


1 26 


10 


1 272 


8 


1 018 


6 


764 


1 60 


1 44 


10 


1 658 


8 


1 328 


6 


996 


1 80 


1 62 


10 


2 100 


8 


1 680 


6 


1 260 


2 » 


1 80 


10 


2 592 


8 


2 074 


6 


1 556 


2 20 


1 98 


10 


3 116 


8 


2 492 


6 


1 870 


2 40 


2 16 


10 


3 732 


8 


2 986 


6 


2 240 


2 60 


2 34 


10 


4 380 


8 


3 504 


6 


2 628 


2 80 


2 52 


10 


5 080 


8 


4 064 


6 


3 048 


3 » 


2 70 


10 


5 832 


8 


4 666 


6 


3 50.J 



Les hoapiers oa branchages donnent par mètre cube, 
savoii' : 
Stères empilés, de un à an et demi. 
FagoLs, de Irois à six (usage du tarif, pages 36 et 37). 
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Nota. — On cherche d'abord la classe du tarif correspon 
dante à celle de la coupe dont il s'agit de faire Testimation. 

Les chiffres de la colonne des cubes en regard des circon- 
férences à 1™33 de hauteur indiquent le volume d'un arbre 
de chaque grosseur. 
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TARIFS POUR L ESTIMATION DES SAPINS SUR PIKD, EN GRUME 



Circonfé- 
rence 


Circonfé- 


!'• classe 


2* classe 


3« classe j 


à 1"33 


rence 








" ' 




1 


de hauteur 


moyenne 


Hauteur 


Cube 


Hauteur 


Cube 


Hauteur 


Cube 


1 


•2 


3 


4 


5 


b 


7 


8 


O'-GO 


O-'olG 


42" 


0'-257 


40- 


0"'243 


8™ 


0-170 


80 


672 


42 


434 


40 


364 


8 


289 


4 » 


820 


44 


753 


42 


646 


40 


538 


4 20 


960 


46 


4 480 


44 


4 032 


42 


885 


4 40 


4 092 


20 


4 908 


46 


4 526 


44 


4 336 


4 60 


4 232 


22 


2 674 


20 


2 428 


46 


4 943 


4 80 


4 368 


24 


3 593 


20 


2 944 


46 


2 396 


2 » 


4 500 


24 


4 320 


20 


3 600 


46 


2 880 


2 20 


4 628 


24 


5 088 


20 


4 240 


46 


3 392 


2 40 


4 752 


24 


5 894 


20 


4 942 


46 


3 930 


2 60 


4 872 


24 


6 728 


20 


5 606 


46 


4 485 


2 80 


2 016 


24 


7 805 


20 


6 503 


46 


5 202 


3 » 


2 430 


24 


8 744 


20 


7 259 


46 


5 807 


3 20 


2 272 


24 


9 914 


20 


8 259 


46 


6 607 


3 40 

1 


2 380 


24 


40 876 


20 


9 063 


46 


7 250 



Les houpiers ou branchages donnent par mètre cube, 
savoir : 

Stères empilés, de un cinquième à un demi. 

Fagots, de un demi à un (usage du tarif, pages 36 et 37). 
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Nota. — On cherche d'abord dans la colonne des équar- 
rissages les dimensions mesurées au milieu de la pièce 
abattue qu'il s'agit de cuber. 

Le chiffre en regard de ces dimensions donne le cube pour 
\^ de longueur. 

On multiplie ce chiffre par la longueur de l'arbre, et le 
produit indique le volume de l'arbre. 

Lorsqu'on a plusieurs arbres de même équarrissage au 
milieu, on peut additionner toutes les longueur pour 
n'avoir à faire qu'une multiplication. 
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table de curage ou comptes faits pour dks troncs 
d'arbres arattus, d'un mëthb de longueur et dont les 
cotBs db i.'ëqdarrissage sont déterminés. 





Cul. 


J^Vu 





Cu., 


E-rn. 


i™e' 


c.b. 






"'"° 


"""' 






"""' 




'""" 






8& 8 


0°00!14 


24 à 25 


0-0600 


4U4I 


0-1681 


8 


9 


0072 


33 


Kî 


0623 


41 


42 


1722 


!1 


î) 


0081 


25 


26 


0650 


42 


43 


1761 


9 


10 


0090 


26 


26 


0676 


42 


43 


1806 


10 


10 


0100 


26 


27 


0703 








10 


11 


0110 


27 


27 


0729 


43 


43 


1819 


11 


11 


0IS1 


27 




0756 


43 


44 


1892 


11 


12 


0132 








41 


4i 


1936 


12 


12 


0U4 


28 




U 078i 


44 


45 


1980 


13 


13 


0156 


28 


29 


0812 


43 


43 


2023 








29 


29 


OSU 


43 


46 


2070 


IH 


13 


0109 


29 


30 


0870 


46 


40 


2110 


13 


U 


0182 


30 


30 


0900 


46 


47 


2162 


U 


14 


0196 


30 


31 


0930 


47 


47 


2209 


U 


13 


0210 


31 


31 


0961 


47 


48 


2236 


13 


15 


0225 


31 


32 


0992 








15 


10 


0240 


32 


32 


1024 


48 


48 


2304 


16 


Ifi 


02S6 


32 


33 


1056 


48 


49 


2332 


10 


17 


0272 








49 


49 


U 3401 


17 


17 


0289 


33 


33 


1089 


49 


50 


2150 


17 


18 


0306 


33 


34 


1122 


50 


m 


2300 








34 


34 


1156 


30 


51 


2550 


18 


18 


Û 0324 


34 


35 


1190 


31 


51 


2601 


18 


19 


0342 


35 


35 


1225 


.'il 


52 


2652 


19 


19 


0361 


35 


30 


1200 


32 


52 


2704 


19 


20 


0380 


36 


36 


1296 


32 


5;t 


2736 


20 


20 


OiOO 


36 


37 


1332 








SU 


21 


0420 


37 


37 


im> 


33 


53 


2809 


il 


21 


0441 


37 


38 


li06 


33 


5i 


2862 


ai 


22 


0462 








3i 


54 


2916 


22 


22 


0484 


38 


38 


1444 


54 


53 


2970 


22 


23 


0506 


;« 


m 


1482 


55 


lis 


3025 








39 


39 


1321 


55 


56 


3080 


23 


23 


0529 


.W 


40 


1560 


56 


56 


3136 


23 


24 


0352 


40 


40 


1600 


56 


87 


3192 


24 


24 


0376 


40 


41 


1640 


57 


S7 


3249 
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Kquarris!>age 


Cube 


E^uarrisMge 


Cube 


Equarrissage 


Cabe 


en ceiliroétres 




en centimétre« 




en centiinéti-es 




57 à 58 


0-3306 


63 à 64 


0-4032 


70 à 70 


0-4900 






64 


64 


4096 


70 


71 


4970 


58 58 


3364 


64 


65 


4160 


71 


71 


5041 


58 59 


3422 


65 


65 


4225 


71 


72 


5112 


59 59 


3481 


65 


66 


4290 


72 


72 


5184 


59 60 


3540 


66 


66 


4356 


72 


73 


5256 


60 60 


3600 


66 


67 


4422 








60 61 


3660 


67 


67 


4489 


73 


73 


5329 


61 61 


3721 


67 


68 


4556 


73 


74 


5402 


61 62 


3782 








74 


74 


5476 


62 62 


3844 


68 


68 


4624 


74 


75 


5550 


62 63 


3906 


68 
69 


69 
69 


4692 
4761 


75 


75 


5625 


63 63 


3969 


69 


70 


4830 









NOTE RELATIVE A LA TABLE SUIVANTE 



Nota. — Pour se servir de la lable ci-conlre, on cherche 
d'abord dans la colonne des circonférences moyennes celle de 
la pièce de bois abattue qu'il s'agit de cuber. 

On multiplie par la longueur de la pièce le chiffre de la 
colonne des cubes en regard de la circonférence moyenne, et 
le produit indique le cube cherché. 

Lorsqu'on a plusieurs arbres de même circonférence 
moyenne, on peut additionner les longueurs pour n'avoir à 
faire qu'une multiplication. 



TABLE DE CUBAGE ou COUPTES CAITS POClt DES TRONCS 

d'arbres abattus, d'un ntTae de longueur et dont la 

ClRCOKFËnEMZE HOTENNB EST DËTEHISINËE. 





il 






1 e™ 1 




0"( 


0^ 





O-Ol 




n 




00 








00 










U D 


00 





021 







00 


02à 


0O8 




n 


02 













028 


ow 







â 


5 












OU 


06 


080 


1) 


U M 


00 


(i 


09 




0-» 


w 










K-8 












K 


m 


_ 


a 




CM 


a 


4 


80 




2 







Qft 




(1 û 


s 


8 











S09 
32 

2 


)8 






s 


02 








m 


3 




a il 







60 


o8 


tO 


-o( 


2 










4n 


422 


S.8 





2 2 




"ST 


80 


>u 





3» 


400 


-4 


i 


6 


6 


6 







>0 


H> 


2 
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Nota. — On cherche d'abord la colonne du tarif en tête 
de laquelle est indiquée la circonférence, mesurée au milieu 
de la pièce qu'il s'agit de cuber. 

Le chiffre en regard de cette longueur indique le cube de 
la pièce. 

Quand la longueur de la pièce à cuber dépasse celles du 
tarif ou lorsqu'elle est fractionnaire, on opère comme dans 
l'exemple suivant. 

On veut avoir le cube d'une pièce de bois ayant 3!™60 de 
longueur et mesurant au milieu 0™80 de circonférence sur 
Técorce : 

m. c. grume 

Cube pour 30°* de longueur .... 1.536 

Id. id. l^ id O.OSl 

Id. id. 0™60 id. (on prend le 
cube en regard de la longueur de 6™, et on 
avance la virgule d'un rang vers la gauche). 0.031 

La pièce cube. . . . 1.018 

Remarque. Le volume en grume, donné par le tarif ci-contre, étant re- 
présenté par l'unité, le volume au 1/4 sans déduction est : 0.785 (1) 

1/5 déduit - 0.509 

- 1/6 - - 0.546 

1/12 - - 0.660 

Le cube grume étant connu, pour avoir le cube à l'un des modes 
indiqués, il suffit de multiplier le cube grume par le facteur corres- 
pondant h ce mode. Par exemple, une coupe, volume grume, de 900 m. c, 
donnerait au 1/4 sans déduction 900X0.785 706.5 
1/5 déduit 900V0.509 458.1 

1/6 - 900x0.546 491.4 

1/12 - 900X0.660 594.0 

(1) Voir page 33. 
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TARIF POUR LE CUBAGE EH GRUME ft ROBDS DES ARBRES ABATTUS 

(V = 0,08 c^h) 

§73 



LO.«.K.n 


0»30 


0-32 


CIRODSFÉH. 
0'"3* 


O^SO 
















1 


0,()07 


0,008 


0,009 


0.010 


1 


2 


0,014 


0,016 


0,018 


0,021 


2 


H 


0.022 


0,023 


0,028 


0,031 


3 


i 


(1.029 


0,03;* 


0,037 


0,041 


4 


r. 


0,03li 


0,041 


OfiVi 


0,052 


3 


« 


0,1) « 


0,04!) 


0,053 


0,062 


6 


7 


0,030 


0,037 


0,063 


0,073 


7 


8 


0,037 


0,006 


0,074 


0.083 


8 


9 


0,063 


0,074 


0,083 


0,093 


9 


10 


0,072 


0,082 


0,092 


0,104 


10 


11 


0,079 


0,000 


0,t02 


0.114 


II 


ii 


0,080 


0,008 


0,111 


0,124 


12 


13 


0,09* 


0,100 


0,120 


0,135 


13 


u 


0,101 


0,115 


0,129 


0,143 


14 


IH 


0,108 


0,1 a-i 


0,139 


0,133 


13 


Ifi 


o,tis 


o.irii 


0,148 


0,166 


10 


17 


0,122 


o,i:(o 


0,157 


0,176 


17 


18 


0,130 


0,147 


0,1 C6 


0,187 


18 


19 


0,137 


0,1 5IÎ 


0.176 


0,107 


19 


40 


0,144 


0,161 


0,183 


0,207 


20 


21 


0,151 


0,173 


0,194 


0,218 


21 


22 


0,158 


0,180 


0,303 


0.228 


22 


33 


0.166 


0.188 


0.213 


0,238 


23 


2f 


0.173 


0,100 


0,222 


0,2.'i0 


24 


23 


0,180 


0,203 


0,231 


0,960 


23 


2IÎ 


0,187 


0,213 


0,240 


0,270 


26 


27 


0,194 


0,221 


0,249 


0,280 


27 


28 


0,202 


0,220 


0,259 


0,290 


28 


20 


0,200 


0,237 


0,268 


0.301 


29 


30 


0,216 


0,246 


0,377 


0,311 


30 
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1 


cmcoNFEn. 


CIRCOXFÉR. 


CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR 




LONGUEUR 


0'"38 


0°'40 


0'"42 


0«»44 


I.ONGUEUB 


Mètreb 










Mètres 


1 


0,012 


0.013 


0,014 


0,015 


1 


2 


0,023 


0,026 


0,028 


0,031 


2 


3 


0,035 


0,038 


0,042 


0,046 


3 


A 


0,046 


0,051 


0,056 


0,062 


4 


5 


0,058 


0,064 


0,071 


0,077 


5 


6 


0,069 


0.077 


0,085 


0,093 


6 


7 


0,081 


0,090 


0,099 


0,108 


7 


8 


0,092 


0,102 


0,113 


0,124 


8 


9 


0,104 


0,115 


0,127 


0,139 


9 


10 


0,116 


0,128 


0,141 


0,155 


10 


11 


0,127 


0,141 


0,155 


0,170 


11 


12 


0,139 


0.154 


0,169 


0,186 


12 


13 


0,150 


0.166 


0,183 


0,201 


13 


14 


0,162 


0,179 


0,197 


0,2!6 


14 


15 


0,173 


0,192 


0,212 


0,232 


15 


16 


0,185 


0,205 


0,226 


0,247 


16 


17 


0,196 


0,218 


0,240 


0,263 


17 


18 


0,208 


0,230 


0,254 


0,278 


18 


19 


0,219 


0,243 


0,268 


0,293 


19 


20 


0,231 


0,256 


0,282 


0,310 


20 


21 


0,243 


0,269 


0,296 


0,325 


21 


22 


0,254 


0,282 


0,3 JO 


0,341 


22 


23 


0,266 


0,294 


0,324 


0,356 


23 


24 


0,277 


0,307 


0,339 


0,372 


24 


25 


0,289 


0,320 


0,353 


0,387 


25 


26 


0,300 


0,333 


0,367 


0,403 


26 


27 


0,312 


0,346 


0,381 


0,418 


27 


28 


0,323 


0,358 


0,395 


0,434 


28 


29 


0,335 


0,371 


0,409 


0,449 


29 


30 


0,347 


0,384 


0,423 


0,465 


30 
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C:IRC0NFÉR. 


CinCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 




LONGUEUR 


o^'ie 


0°'48 


0°'50 


0°^52 


LONGUEUR 


Mé res 










Mètres 


J 


0,017 


0,018 


0,020 


0,022 


1 


2 


0,034 


0,037 


0,040 


0,043 


2 


3 


0,051 


0,055 


0,060 


0,065 


3 


4 


0,068 


0,074 


0,080 


0,086 


4 


5 


0,085 


0,092 


0,100 


0,108 


5 


6 


0,102 


0,110 


0,120 


0,130 


6 


7 


0,118 


0,129 


0,140 


0,151 


7 


8 


0,135 


0,147 


0,160 


0,173 


8 


î) 


0,152 


0,166 


0,180 


0,195 


9 


10 


0,169 


0,184 


0,200 


0,216 


10 


11 


0,186 


0,202 


0,220 


0,238 


11 


12 


0,203 


0,221 


0,240 


0,260 


12 


13 


0,220 


0,240 


0,260 


0,281 


13 


U 


0,237 


0,258 


0,280 


0,303 


14 


15 


0,254 


0,276 


0,300 


0,324 


15 


16 


0,271 


0,295 


0,320 


0,346 


16 


17 


0,287 


0,313 


0,340 


0,368 


17 


18 


0,304 


0,342 


0,360 


0,389 


18 


19 


0,321 


0,350 


0,380 


0,411 


19 


20 


0,338 


0,368 


0,400 


0,433 


20 


21 


0,355 


0,387 


0,420 


0,454 


21 


22 


0,372 


0,405 


0,440 


0,476 


22 


23 


0,389 


0,424 


0,460 


0,498 


23 


24 


0,406 


0,442 


0,480 


0,519 


24 


23 


0,423 


0,461 


0,500 


0,541 


25 


26 


0,410 


0,479 


0,520 


0,563 


26 


27 


0,457 


0,498 


0,540 


0,584 


27 


28 


0,473 


0,516 


0,560 


0,606 


28 


29 


0,490 


0,534 


0,580 


0,628 


29 


30 


0,508 


0,552 


0,600 


0,649 


30 



TRAITÉ FORESTIER. 



\^ 



178 



TARIF DE CUBAGE. 





CIBCONFéR. 


CIRCONFÉa. 


CIRCONFÉa. 


CiaCONFÉR. 




LONGUEUB 


0'"54 


0'"56 


0='58 


o-^eo 


LONGUEUR 


MèUM 










Métrts 


1 


0,023 


0,025 


0,027 


0,029 


4 


2 


0,047 


0,050 


0,054 


0,058 


2 


3 


0,070 


0,075 


0,084 


0,086 


3 


4 


0,093 


0,400 


0,408 


0,445 


4 


5 


0,447 


0,425 


0,435 


0,444 


5 


6 


0,440 


0,454 


0,462 


0,473 


6 


7 


0,463 


0,476 


0,489 


0,202 


7 


8 


0,486 


0,204 


0,245 


0,230 


8 


9 


0,240 


0,226 


0,242 


0,259 


9 


10 


0,233 


0,254 


0,269 


0,288 


40 


44 


0,256 


0,276 


0,296 


0,347 


44 


12 


0,280 


0,304 


0,323 


0,346 


42 


13 


0,303 


0,326 


0,350 


0,374 


43 


44 


0,326 


0,354 


0,377 


0,403 


44 


45 


0,350 


0,376 


0,404 


0,432 


45 


46 


0,373 


0,404 


0,434 


0,464 


46 


47 


0,396 


0,426 


0,457 


0,490 


47 


48 


0,420 


0,454 


0,484 


0,548 


48 


49 


0,443 


0,476 


0,544 


0,547 


49 


ao 


0,466 


0,502 


0,538 


0,576 


20 


S4 


0,490 


0,527 


0,565 


0,605 


24 


22 


0,543 


0,552 


0,592 


0,634 


22 


23 


0,536 


0,577 


0,649 


0,662 


23 


24 


0,559 


0,602 


0,646 


0,694 


24 


25 


0,5a3 


0,627 


0,673 


0,720 


25 


26 


0,606 


0,652 


0,700 


0,749 


26 


27 


0,629 


0,677 


0,727 


0.778 


27 


28 


0,652 


0,702 


0,753 


0,806 


28 


29 


0,676 


0,727 


0,780 


0,835 


29 


30 


0,700 


0,753 


0,807 


0,864 


30 



TARIF DE CUBAGE. 



179 



1 


CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 




LONGUEUR 


0">62 


0^64 


0«»66 


0°»68 


LONGUEUR 


Métrés 










Mètres 


1 


0,031 


0,033 


0,035 


0,037 


i 


2 


0,062 


0,066 


0,070 


0,074 


2 


3 


0,093 


0,098 


0,105 


0,111 


3 


4 


0,124 


0,131 


0,139 


0,148 


4 


5 


0,154 


0,164 


0,174 


0,185 


5 


6 


0,184 


0,197 


0,209 


0,222 


6 


7 


0,215 


0,228 


0,244 


0,259 


7 


8 


0,246 


0,262 


0,279 


0,296 


8 


9 


0,277 


0,295 


0,314 


0,332 


9 


10 


0,308 


0,328 


0,348 


0,370 


10 


il 


0,338 


0,360 


0,383 


0,407 


11 


12 


0,369 


0,392 


0,418 


0,444 


12 


13 


0.400 


0,426 


0,453 


0,481 


13 


U 


0,431 


0,459 


0,488 


0,518 


14 


15 


0,461 


0,492 


0,523 


0,555 


15 


16 


0,492 


0,524 


0,558 


0,592 


16 


17 


0,523 


0,557 


0,592 


0,629 


17 


18 


0,554 


0,590 


0,627 


0,666 


18 


19 


0,584 


0,623 


0,662 


0,703 


19 


20 


0,615 


0,655 


0,697 


0,740 


20 


21 


0,646 


0,688 


0,732 


0,777 


21 


22 


0,677 


0,721 


0,767 


0,814 


22 


23 


0,707 


0,754 


0,81)2 


0,851 


23 


24 


0,738 


0,786 


0,837 


0,888 


24 


23 


0,769 


0,819 


0,872 


0,925 


25 


26 


0,800 


0,852 


0,907 


0,962 


26 


27 


0,830 


0,885 


0,942 


0,999 


27 


28 


0,861 


0,918 


0,976 


1,036 


28 


29 


0,892 


0,950 


1,011 


1,073 


29 


30 


0,923 


0,983 


1,045 


1,110 


30 



180 



TARIF DE CUBAGE. 





CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 




|I.ONQUBUn 


0°»70 


0^72 


0°»74 


0"^76 


LONGUEUR 


MétrM 










Mètres 


1 


0,039 


0,041 


0,044 


0,046 


1 


2 


0,078 


0,083 


0,088 


0,092 


2 


3 


0,118 


0,124 


0,131 


0,139 


3 


4 


0,157 


0,166 


0,175 


0,185 


4 


5 


0,196 


0,207 


0,219 


0,231 


5 


6 


0,235 


0,248 


0,263 


0,277 


6 


7 


0,274 


0,290 


0,307 


0,323 


7 


8 


0,314 


0,331 


0,350 


0,370 


8 


9 


0,353 


0,373 


0,394 


0,416 


9 


10 


0,392 


0,415 


0,438 


0,462 


10 


ii 


0,431 


0,456 


0,482 


0,508 


11 


12 


0,470 


0,498 


0,526 


0,554 


12 


13 


0,510 


0,539 


0,569 


0,601 


13 


14 


0,549 


0,581 


0,613 


0,647 


U 


15 


0,588 


0,622 


0,657 


0,693 


15 


la 


0,627 


0,604 


0^01 


0,739 


16 


17 


0,666 


0,705 


0,744. 


0,785 


17 


18 


0,705 


0,746 


0,788 


0,832 


18 


19 


0,744 


0,788 


0,832 


w 


19 


20 


0,784 


0,829 


0,876 


0,98* 


20 


21 


0,823 


0,871 


0,920 


0,970 


vH 


22 


9,862 


0,912 


0,964 


1,016 


^bJS 


23 


0,901 


0,954 


1,007 


1,062 




24 


0,940 


0,995 


1,051 


1,109 


24\j 


25 


0,980 


1,037 


1,095 


1,155 


25 ]f 


26 


1,019 


1,078 


1,139 


1,201 


26 


27 


1,058 


1,120 


1,183 


1,247 


27 


28 


1,097 


1,161 


1,227 


1,294 


28 


29 


1,137 


1,203 


1,271 


1,340 


29 


30 


1,176 


1,244 


1,3U 


1,386 


30 



i 



TARIF DE CUBAGE. 



181 





CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR 


CIRCONFÉR. 




LONGUEUR 


0^78 


0°»80 


0™82 


0'"84 


LONGUEUR 


Métrés 










Métrés 


1 


0,049 


0,051 


0,054 


0,056 


1 


2 


0,097 


0,102 


0,108 


0,103 


2 


3 


0,146 


0,154 


0,161 


0,169 


3 


4 


0,195 


0,205 


0,215 


0,226 


4 


5 


0,243 


0,256 


0,269 


0,282 


5 


6 


0,292 


0,307 


0,323 


0,339 


6 


7 


0,341 


0,358 


0,377 


0,395 


7 


8 


0,389 


0,410 


0,430 


0,452 


8 


9 


0,438 


0,461 


0,484 


0,508 


9 


10 


0,487 


0,512 


0,538 


0,564 


10 


H 


0,536 


0,563 


0,592 


0,620 


H 


12 


0,584 


0,614 


0,646 


0,677 


12 


13 


0,633 


0,666 


0,700 


0,734 


13 


14 


0,682 


0,717 


0,753 


0,790 


14 


15 


0,730 


0,768 


0,807 


0,847 


15 


16 


0,779 


0,819 


0,861 


0,903 


16 


17 


0,828 


0,870 


0,915 


0,960 


17 


18 


0,876 


0,922 


0,969 


1,016 


18 


19 


0,925 


0,973 


1,023 


1,073 


19 


20 


0,973 


1,024 


1,076 


1,129 


20 


21 


1,022 


1,075 


1,130 


1,185 


21 


22 


1,071 


1,126 


1,184 


1,241 


22 


23 


1,119 


1,178 


1,238 


1,298 


23 


24 


1,168 


1,229 


1,291 


1,354 


24 


25 


1,217 


1,280 


1,345 


1,411 


25 


26 


1,265 


1,331 


1,399 


1,468 


26 


27 


1,314 


1,382 


1,453 


1,525 


27 


28 


1,363 


1,434 


1,507 


1,581 


28 


29 


1,412 


1,485 


1,561 


1,637 


29 


30 


1,460 


«,536 


1,614 


1,693 


30 



182 



TAfilF DE CUBAGE. 





CIBCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 


CIBCONFÉR. 


CIBCONFÉR. 




LONGUEUR 


0"^86 


0'»88 


0»90 


0^92 


LONGUEUR 

1 


Mètres 










lUtres 


i 


0,059 


0,062 


0,065 


0,068 


1 î 


2 


0,118 


0,124 


0,130 


o,i;i5 


2 : 


3 


0,178 


0,186 


0,194 


0,203 


3 ! 


4 


0,237 


0,248 


0,259 


0,271 


4 


5 


0,296 


0,310 


0,324 


0,339 


L5 


6 


0,355 


0,372 


0,389 


0,406 


6 


7 


0,414 


0,434 


0,454 


0,474 


7 


8 


0,473 


0,496 


0,518 


0,542 


8 


9 


0,533 


0,558 


0,583 


0,609 


9 


10 


0,592 


0,620 


0,648 


0,677 


10 


11 


0,651 


0,681 


0,713 


0,745 


41 


12 


0,710 


0,743 


0,778 


0,813 


12 


13 


0,769 


0,8(»5 


0,842 


0,880 


13 


14 


0,828 


0,867 


0,907 


0,948 


14 


15 


0,887 


0,929 


0,972 


1,016 


15 


16 


0,947 


0,991 


1,037 


1,084 


16 


47 


1,(J06 


1,053 


1,102 


1,151 


17 


18 


1,065 


1,115 


1,166 


1,219 


18 


49 


1,124 


1,177 


1,231 


1,287 


19 


ao 


1,183 


1,239 


1,296 


1,354 


20 


21 


1,242 


1,301 


1,361 


1,422 


21 


22 


1,302 


1,363 


1,426 


1,490 


22 


23 


1,361 


1,425 


1,491 


1,557 


23 


24 


1,420 


1,487 


1,655 


1,625 


24 


25 


1,479 


1,549 


1,620 


1,693 


25 


26 


1,538 


1,611 


1,685 


1,761 


26 


27 


1,597 


1,673 


1,750 


1,828 


27 


28 


1,657 


1,735 


1.815 


1,896 


28 


29 


1,7*6 


1,797 


1,880 


1,964 


29 


30 


1,775 


1,839 


1,944 


2,031 


30 



TARIF DE CUBAGE. 



183 





CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 




LONGUEUR 


0°»94 


0°»96 


0«»98 


l-OO 


LONGUEUR 


Métrés 










Mètres 


1 


0,071 


0,074 


0,077 


0,080 


1 


2 


0,141 


0,147 


0,154 


0,160 


2 


3 


0,212 


0,221 


0,231 


0,240 


3 


4 


0,283 


0,295 


0,307 


0,320 


4 


5 


0,353 


0,369 


0,384 


0,400 


5 


6 


0,424 


0,442 


0,461 


0,480 


6 


7 


0,495 


0,516 


0,538 


0,560 


7 


8 


0,566 


0,590 


0,615 


0,640 


8 


9 


0,636 


0,665 


0,692 


0,720 


9 


10 


0,707 


0,737 


0,768 


0,800 


10 


11 


0,778 


0,811 


0,845 


0,880 


11 


12 


0,848 


. 0,885 


0,922 


0,960 


12 


13 


0,919 


0,958 


0,999 


1,040 


13 


14 


0,990 


1,032 


1,076 


1,120 


14 


15 


1,060 


1,106 


1,152 


1,200 


15 


16 


1,131 


1,180 


1,229 


1,280 


16 


17 


1,202 


1253 


1,306 


1,360 


17 


18 


1,272 


1,327 


1,383 


1,440 


18 


19 


1,343 


1,401 


1,460 


1,520 


19 


20 


1,414 


1,476 


1,537 


1,600 


20 


21 


1,484 


1,548 


1,603 


1,680 


21 


22 


1,555 


1,622 


1,680 


1,760 


22 


23 


1,626 


1,696 


1,767 


1,840 


23 


24 


1,697 


1,769 


1,844 


1,920 


24 


25 


1,767 


1,843 


1,921 


2,000 


25 


26 


1,838 


1,917 


1,998 


2,080 


26 


27 


1,909 


1.991 


2,t>74 


2,160 


27 


28 


1,980 


2,064 


2,151 


2,240 


28 


29 


2,050 


2,138 


2,228 


2,320 


29 


30 


2,121 


2,212 


2,305 


2,400 


30 



184 



TARIF DE CUBAGE. 





CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 


CIRCONPÉR. 


CIRCONFÉR. 




LONGUEUR 


i»02 


1«»04 


1"06 


1"^08 


LONGUEUR 


Mètres 










Métrés 


1 


0,083 


0,087 


0,090 


0,093 


1 


2 


0,177 


0,173 


0,180 


0,187 


2 


3 


0,250 


0,273 


0,270 


0,280 


3 


4 


0.333 


0,346 


0,360 


0,373 


4 


3 


0,416 


0,433 


0,449 


0,467 


5 


6 


0,499 


0,519 


0,539 


0,560 


6 


7 


0,58:< 


0,606 


0,629 


0,653 


7 


8 


0,666 


0,692 


0,719 


0,747 


8 


9 


0,749 


0,779 


0,809 


0,840 


9 


10 


0,832 


0,865 


0,899 


0,933 


10 


11 


0,915 


0,9.N2 


0,989 


1,026 


11 


12 


0,999 


1,038 


1 ,079 


l,12t> 


12 


13 


1,082 


1,125 


1,169 


1,213 


13 


14 


1,165 


1,211 


1,258 


1,306 


14 


15 


1,248 


1,298 


1,348 


1,400 


15 


16 


1,332 


1,384 


1,438 


1,493 


16 


17 


1,415 


1,471 


1,528 


1,586 


17 


18 


1,498 


1,557 


1,618 


1,680 


18 


19 


1,581 


1,644 


1,708 


1,773 


19 


20 


1,665 


1,731 


1,798 


1,866 


20 


21 


1,748 


1,817 


1,888 


1,960 


21 


22 


1,831 


1,904 


1,978 


2,053 


22 


23 


1,914 


J,990 


2,067 


2,146 


23 


U 


1,997 


2,077 


2,157 


2,230 


24 


23 


2,081 


2,163 


2,247 


2,333 


25 


26 


2,164 


2,250 


2,337 


2,426 


26 


27 


2,247 


2,336 


2,427 


2,519 


27 


28 


2,330 


2,423 


2,517 


2,613 


28 1 


29 


2,414 


2,509 


2,607 


2,706 


29 : 

1 


30 


2,497 


2,596 


2,697 


2,799 


30 j 

1 



TARIF DE CUBAGE. 



185 



( 


3IRC03VFÉR. 


CIRCONPÉR. 1 


CIRCONFÉR. ( 


CIRCONFÉR. 




LONGUEUR 

1 


1"10 


1M2 


lml4 


1M6 


LONGUEUR 


Mètres 










Métrés 


1 


0,097 


0,100 


0,104 


0,108 


1 


2 


0,194 


0,201 


0,208 


0,215 


2 


3 


0,290 


0,301 


0,312 


0,323 


3 
4 


4 


0,387 


0,401 


0,416 


0,431 


5 


0,484 


0,502 


0,520 


0,538 


5 


6 


0,581 


0,602 


0,624 


0,646 


6 


7 


0,678 


0,703 


0,728 


0,754 


7 


8 


0,774 


0,803 


0,832 


0,861 


8 


9 


0,871 


0,903 


0,936 


0,968 


9 


iO 


0,968 


1,004 


1,040 


1,076 


10 


il 


1,06^ 


1,104 


1,144 


1,184 


11 


12 


J,161 


1,204 


1,248 


1,292 


12 


13 


1,258 


1,305 


1 ,352 


1,399 


13 


14 


1,355 


1,405 


1,456 


1,507 


14 


15 


1,442 


1,505 


1,560 


1,615 


15 


16 


1,rî49 


1,606 


1 ,663 


1,723 


16 


17 


1 ,646 


1,706 


1,767 


1 ,830 


17 


18 


1,742 


1,806 


1,871 


2,938 


18 


19 


1 ,839 


1,907 


1,975 


2,046 


19 


20 


1 ,03(5 


2,0 i7 


2,079 


2,153 


20 


21 


2,033 


2,107 


2,183 


2,261 


21 


22 


2,130 


2,208 


2,287 


2,369 


22 


23 


2,227 


2,308 


2,391 


2,476 


23 


24 


2,324 


2,408 


2,495 


2,584 


24 


25 


2,420 


2,509 


2,599 


2,691 


25 


26 


2,517 


2,609 


2,703 


2,799 


26 


27 


2,614 


2,709 


2,807 


2,907 


27 


28 


2,710 


2,810 


2,911 


3,014 


28 


29 


2,807 


2,910 


3,015 


3,122 


20 


30 


2,904 


3,011 


3,119 


3,229 


30 



186 



TARIF DE CUBAGE. 





CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 




LONGUEUR 


1M8 


Im^O 


1=122 


1»24 


LONaUBUR 


Métrés 










Mètr« 


1 


0,111 


0,115 


0,119 


0,123 


1 


2 


0,224 


0,230 


0,238 


0,246 


2 


3 


0,334 


0,346 


0,357 


0,369 


3 


4 


0,446 


0,461 


0,476 


0,492 


4 


5 


0,557 


0,576 


0,595 


0,615 


5 


6 


0,668 


0,691 


0,714 


0,738 


6 


7 


0,770 


0,806 


0,834 


0,861 


7 


8 


0,891 


0,922 


0,953 


0,984 


8 


9 


0,903 


1 ,037 


1,072 


1,107 


9 


10 


1,114 


1,152 


1,191 


1,230 


10 


II 


1,225 


1,2'i7 


1,310 


1,353 


11 


12 


1,337 


1,382 


1,429 


1,476 


12 


13 


1,418 


1,498 


1,548 


1,599 


13 


U 


1,560 


1,613 


1,667 


1,722 


14 


15 


1 ,G71 


1,728 


l,78i 


1,^45 


15 


16 


1,783 


1,843 


1,905 


1,968 


16 


17 


1,894 


1,958 


2,024 


2,091 


17 


18 


2,005 


2,074 


2,143 


2,214 


18 


19 


2,116 


2,189 


2:,262 


2,337 


19 


20 


2,228 


2,304 


2,381 


2,4G0 


20 


21 


2,339 


2,419 


2,500 


2,583 


21 


2« 


2,450 


2,.')34 


2,620 


2,706 


22 


23 


2,562 


•^,050 


2,739 


2,829 


23 


24 


2,673 


2,765 


2,858 


2,952 


24 


25 


2,785 


2,880 


2,977 


3,075 


25 


26 


2,896 


2,995 


3,096 


3,198 


26 


27 


3,007 


3,110 


3,215 


3,221 


27 


28 


3,119 


3,226 


3,334 


3,444 


28 


29 


3,230 


3,341 


3,453 


3,567 


29 


30 


3,342 


3,456 


3,572 


3,690 


30 



TARIF DE CUBAGE. 



187 





CIRCONFÉR. 


CmCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 




LONGUEUR 


1°»26 


1»28 


1«»30 


lm32 


LONGUEUR 


Métrés 










Mètres 


1 


0,127 


0,131 


0,135 


0,139 


1 


2 


0,254 


0,262 


0,270 


0,279 


2 


3 


0,381 


0,393 


0,406 


0,418 


3 


4 


0,508 


0,524 


0,541 


0,558 


4 


5 


0,635 


0,655 


0,676 


0,697 


5 


6 


0,762 


0,786 


0,811 


0,836 


6 


7 


0,889 


0,918 


0,946 


0,976 


7 


8 


1,016 


1,049 


1,082 


1,115 


8 


9 


1,143 


1,180 


1,217 


1,254 


9 


10 


1,270 


1,311 


1,352 


1,394 


10 


41 


1,397 


1,442 


1,487 


1 ,533 


11 


12 


1,524 


l,?i73 


1,622 


1,672 


12 


13 


1,651 


1,704 


1.758 


1,812 


13 


14 


1,778 


1,835 


1,893 


1,951 


14 


15 


1,905 


1,966 


2,028 


2,09D>, 


. 13 


16 


2,032 


2,097 


2,163 


2,230 


16 


17 


2,159 


2,228 


2,298 


2,369 


17 


18 


2,286 


2,359 


2.434 


2,508 


18 


19 


2,413 


2,490 


2,569 


2,648 


19 


20 


2,540 


2,621 


2,704 


2,788 


20 


21 


2,667 


2,752 


2,839 


2,927 


21 


22 


2,794 


2,884 


2,974 


3,067 


22 


23 


2,921 


3,015 


3,110 


3,206 


23 


24 


3,^48 


3,146 


3,245 


3,345 


24 


25 


3,175 


3,277 


3,380 


3,485 


25 


26 


3,302 


3,408 


3,515 


3,624 


26 


27 


3,429 


3,539 


3,650 


3,764 


27 


1 28 


3,556 


3,670 


3,786 


3,903 


28 


29 


3,683 


3,801 


3,921 


4,042 


29 


30 


3,810 


3,932 

• 


4,056 


4,182 


30 



188 



TARIF DE CUBAGE. 





CIBCONFÉR. 


CIBCONFÉR. 


CIBCONFÉR. 


CIBCONFÉR. 




LONGUEUR 


l'"34 


l'"36 


1«»38 


1"^40 


LONGUEUR 


Métrei 










Mètres 


4 


0,144 


0,148 


0,152 


0,157 


1 


2 


0,287 


0,296 


0,305 


0,314 


2 


3 


0,421 


0,444 


0,457 


0,470 


3 


4 


0,575 


0,592 


0,609 


0,627 


4 


S 


0,718 


0,740 


0,762 


0,784 


5 


6 


0,862 


0,888 


0,914 


0,941 


6 


7 


1,006 


1,036 


1,967 


1,098 


7 


8 


1,149 


1,184 


1.219 


1,254 


8 


9 


1,293 


1,332 


1,371 


1^11 


9 


10 


1,436 


1,480 


1,524 


1,568 


10 


11 


1,580 


1,628 


1,676 


1,725 


11 


12 


1,724 


1,776 


1,828 


1,882 


12 


13 


1,867 


1,924 


1,981 


2,039 


13 


14 


2,011 


2,072 


2,133 


2,195 


14 


15 


'2,155 


2,220 


2,285 


2,352 


15 


16 


2,298 


2,367 


2,437 


2,509 


16 


17 


2,442 


2,515 


2,590 


2,666 


17 


18 


2,586 


2,663 


2,742 


2,823 


18 


19 


2,729 


2,811 


2.894 


2,980 


19 


20 


2,873 


2,959 


3,047 


3,136 


20 


21 


3,017 


3,107 


3,199 


3,293 


21 


22 


3,160 


3,255 


3,351 


3,450 


22 


23 


3,304 


3,403 


3,504 


3,607 


23 


24 


3,448 


3,551 


3,656 


3,764 


24 


25 


3,591 


3,699 


3,809 


3,920 


25 


26 


3,735 


3,847 


3,961 


4,077 


26 


27 


3,878 


3,995 


4,114 


4,234 


27 


28 


4,022 


4,143 


4,266 


4,391 


28 


29 


4,166 


4,291 


4,418 


4,548 


29 


30 


4,309 


4,439 


4,571 


4,704 


30 



TARJF DE CUBAGE. 



189 





CIBCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 




LONGUEUR 


lm42 


im44 


1"^46 


1°'48 


LONGUEUR 


Mètres 










Mètres 


1 


0,161 


0,166 


0,171 


0,175 


1 


2 


0,323 


0,332 


0,341 


0,351 


2 


3 


0,484 


0,498 


0,512 


0,526 


3 


4 


0,645 


0,664 


0,682 


0,701 


4 


5 


0,807 


0,829 


0,853 


0,876 


5 


6 


0,968 


0,995 


1,023 


1,051 


6 


7 


1,129 


1,161 


1,194 


1,227 


7 


8 


1,291 


1,327 


1,364 


1,392 


8 


9 


1,452 


1,493 


\ ,535 


1,567 


9 


10 


1,613 


1,659 


1 ,7U5 


1,752 


10 


11 


1,775 


1,823 


1,876 


1,927 


11 


12 


1 ,936 


1,991 


2,046 


2,103 


12 


13 


2,r97 


2,157 


2,217 


2,278 


13 


U 


2,259 


2,322 


2,387 


2,453 


14 


15 


2,420 


2,488 


2,558 


2,628 


15 


16 


2,581 


2,654 


2,728 


2,804 


16 


17 


2,743 


2,820 


2,899 


2,979 


17 


18 


2,904 


2,986 


3,070 


3,154 


18 


19 


3,065 


3,152 


3,240 


3,329 


19 


20 


3,226 


3,318 


3,411 


3,504 


20 


21 


3,888 


3,484 


3,581 


3.680 


21 


22 


3,549 


3,650 


3,752 


3,855 


22 


23 


3,710 


3,815 


3,922 


4,030 


23 


24 


3.872 


3,981 


4,093 


4,205 


24 


23 


4,033 


4,147 


4,263 


4,381 


23 


26 


4,194 


4,313 


4,434 


4,556 


26 


27 


4,355 


4,479 


4,604 


4,731 


27 


28 


4,517 


4,645 


4,775 


4,906 


28 


29 


4,678 


4,811 


4,945 


5,082 


29 


30 


4,839 


4,977 


5,116 


5,257 


30 



190 



TARIF DE CUBAGE. 



LONGUEUR 



Mètres 
1 

3 
4 
5 

6 
7 

8 
9 

10 

11 
12 
13 
14 
.15 

16 
17 
18 
19 

20 

21 

22 
23 
24 
25 

26 
27 
28 
29 
30 



CIRCONFÉR. 

1^50 



0,180 
0,360 
0,540 
0,720 
0,900 

i,080 
1,260 
1,440 
1,620 
1,800 

1,980 
2,160 
2,340 
2,520 
2,700 

2,880 
3,060 
3,240 
3,420 
3,600 

3,780 
3,960 
4,1 iO 
4,320 
4,500 

4,680 
4,760 
5,040 
5,220 
5,400 



CIRCONFÉR. 
im52 



0,185 
0,370 
0,555 
0,739 
0,92 i 

1,109 
1,494 
1,478 
1,663 
1,848 

2,033 
2,217 

2,402 
2,587 
2,772 

2,957 
3,142 
3,327 
3,512 
3,697 

3,881 
4,066 
4,251 
4,436 
4,621 

4,806 
4,990 
5,1 75 
5,360 
5,545 



CIRCONFÉR. 

1^54 



0,190 
0,380 
0,569 
0,759 
0,949 

1,138 
1,328 
1,518 
1,608 
1,897 

2,087 
2,277 
2,467 
2,656 
2,846 

3,036 
3,226 
3,415 
3,605 
3,795 

3,985 
4,174 
4,364 
4,554 
4,743 



CIRCONFÉR. 

1«»56 



LONGUEUR 



0,195 
0,389 
0,584 
0,779 
0,973 

1,168 
1,363 
1,558 
1,752 
1,947 

2,142 
2,337 
2,531 
2,726 
2,921 

3,H6 
3,310 
3,504 
3,699 
3,894 

4,088 
4,283 
4,478 
4,673 
4,867 



4,933 


5,062 


5,123 


5,257 


5,312 


5,451 


5,502 


5.646 


5,692 


5,841 



Mètres 
1 

2 
3 

4 
5 

6 
7 
8 
9 
10 

11 
12 
13 
14 
15 

16 
17 
18 
19 

20 

21 
22 
23 
24 
25 

26 
27 
28 
29 
30 



TARIF DE CUBAGE. 



191 





CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 




LONGUEUR 


1«»58 


1=^60 


1"»62 


1"'64 


LONGUEUR 


Mètres 










Mètres 


1 


0,200 


0,205 


0,210 


0,215 


1 


2 


0,399 


0,410 


0,420 


0,430 


2 


3 


0,599 


0,614 


0,630 


0,646 


3 


4 


0,799 


0,819 


0,840 


0,861 


4 


5 


0,999 


1,024 


1,050 


1,076 


5 


6 


1,498 


1,229 


1,260 


1,291 


6 


7 


1,398 


1,434 


1,470 


1,506 


7 


8 


1,598 


1,638 


1,680 


1,721 


8 


9 


1,897 


1,843 


1,890 


1,936 


9 


10 


1,997 


2,048 


2,100 


2,152 


10 


H 


2,197 


2,253 


2,309 


2,367 


11 


12 


2,397 


2,458 


2,519 


2,582 


12 


13 


2,.^96 


2,663 


2,729 


2,797 


13 


14 


2,796 


2,867 


2,939 


3,012 


14 


15 


2,996 


3,072 


3,149 


3,228 


15 


16 


3,195 


3,277 


3,359 


3,443 


16 


17 


3,395 


3,482 


3,569 


3.658 


17 


18 


3,595 


3,687 


3,779 


3,873 - 


18 


19 


3,795 


3,892 


3,989 


4,088 


19 


20 


3,994 


4,096 


4,199 


4,303 


20 


21 


4,194 


4,301 


4,409 


4,519 


21 


22 


4,394 


4,506 


4,619 


4,734 


22 


23 


4,594 


4,711 


4,829 


4,949 


23 


24 


4,793 


4,916 


5,039 


5,164 


24 


25 


4,993 


5,120 


5,249 


5,379 


25 


26 


5,193 


5,325 


5,459 


5,594 


26 


27 


5,392 


5,530 


5,669 


5,810 


27 


28 


5,592 


5,734 


5,879 


6,025 


28 


29 


5,792 


5,939 


6,089 


6,240 


29 


30 


5,991 


6,144 


6,299 


6,455 


30 



192 



TARIF LE CUBAGE. 



LONGUEUR 

Mètres 
1 

3 
4 
5 

6 
7 
8 
9 
10 

11 
12 
13 
14 
15 

16 
17 

18 
19 

20 

21 

22 
23 
24 
25 

26 

27 
28 
29 
30 



CIRCUNPÉR. 

1"»66 

0,220 
0,441 
0,661 
0,882 
1,102 

1,323 
1,543 
1,764 
1,984 
2,204 

2,425 
2,645 
2,855 
3,086 
3,307 

3.527 
3,748 
3,968 
'4,189 
4,409 

4,629 
4,850 
5,070 
5,290 
5,5 II 

5,731 
5,952 
6,173 
6,393 
6,613 



CIRCONFÉB. 
1«'68 

0,226 
0,452 
0,677 
0.903 
1,129 

1,335 
1,579 
1 ,806 
2,031 
2,258 

2,484 
2,710 
2,935 
3,161 
3,387 

3,613 
3,839 
4,064 
4,290 
4,516 

4,742 
4,967 
5,193 
5,419 
5,645 

5,871 
6,096 
6,322 
6,548 
6,774 



CIRCONFÉR. 
1°»70 

0,231 
0,462 
0,694 
0,925 
1,156 

1,387 
1,618 
1,850 
2,081 
2,312 

2,543 
2,774 
3,005 
3,236 
3,468 

3,699 
3,930 
4,161 
4,392 
4,624 

4,855 
5,086 
5,317 
5,449 
5,780 

6,01 1 

6,242 

6,474 

6,705 

6,936 



CIRCONFÉR. 
lm72 

0,237 
0,473 
0,710 
0,947 
1,183 

1,420 
1,657 
1,893 
2,130 
2,367 

2,603 
2,840 
3,077 
3,313 
3,550 

3,787 
4,023 
4,260 
4,497 
4,733 

4,970 
5,207 
5,443 
5.680 
5,917 

6,153 
6,390 
6,627 
6,863 
7,100 



LONGUEUR 

MétrM 
1 

2 
3 
4 
5 

6 
7 
8 
9 
10 

11 
12 
13 
14 
15 

16 
17 

18 
19 
20 

21 
22 
23 
24 
25 

26 

27 
28 
29 
30 



TARIF DE CUBAGE. 



193 





CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR 




LONGUEUR 


1"74 


1^76 


1^78 


1^80 


LONGUEUR 


Métrés 










Métrés 


1 


0,242 


0,248 


0,253 


0,259 


1 


2 


0,484 


0,496 


0,507 


0,518 


2 


3 


0J27 


0,743 


0,760 


0,778 


3 


4 


0,969 


0,991 


1,014 


1,037 


4 


5 


1,211 


1,239 


1,267 


1,296 


5 


6 


1,453 


1,487 


1,521 


1,535 


6 


7 


1,696 


1,735 


1,774 


1,814 


7 


8 


1,938 


1,982 


2,028 


2,074 


8 


9 


2,180 


2,230 


2,281 


2,333 


9 


10 


2,422 


2,478 


2,535 


2,592 


10 


11 


2,664 


2,726 


2,788 


2,851 


11 


12 


2,907 


2,974 


3,042 


3,110 


12 


13 


3,149 


3,221 


3,295 


3,370 


13 


14 


3,391 


3,469 


3,549 


3,629 


14 


15 


3,633 


3,717 


3,802 


3,888 


15 


16 


3,875 


3,965 


4,056 


4,147 


16 


17 


4,118 


4,213 


4,309 


4,406 


17 


18 


4,360 


4.460 


4,563 


4,666 


18 


19 


4,602 


4,708 


4,816 


4,925 


19 


20 


4,844 


4,956 


5,069 


5,184 


20 


21 


5,086 


5.204 


5,323 


5,443 


21 


22 


5,329 


5;452 


5,576 


5,702 


22 


23 


5,571 


5,699 


5,830 


5,962 


23 


24 


5,813 


5,947 


6,083 


6,221 


24 


25 


6,055 


6,195 


6,337 


6,480 


25 


26 


6,597 


6,443 


6,590 


6,739 


26 


27 


6,540 


6,691 


6,844 


6,998 


27 


28 


6,782 


6,938 


7,097 


7,258 


28 


29 


7,024 


7,186 


7,351 


7,517 


29 


30 


7,266 


7,434 


7,604 


7,776 


30 



TRAITÉ FORESTIER. 



13 



194 



TARIF DE CUBAGE, 





CIBCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 




LONGUEUR 


imgg 


4"»84 


4 "'86 


4"»88 


LONGUEUR 


li«trM 










Métrts 


1 


0,265 


0,271 


0,277 


0,283 


4 


2 


0,530 


0,542 


0,553 


0,566 


2 


3 


0,795 


0,843 


0,830 


0,848 


3 


4 


4,060 


4,084 


4,107 


4,434 


4 


5 


4,325 


4,354 


4,384 


4,444 


5 


6 


4,590 


4,625 


1,664 


4,697 


6 


7 


4,855 


4,896 


4,937 


4,979 


7 


8 


2,420 


2,467 


2,244 


2,262 


8 


9 


2,385 


2,438 


2,494 


2,545 


9 


10 


2,650 


2,708 


2,768 


2,828 


40 


44 


2,945 


2,979 


3,045 


3,410 


44 


12 


3,180 


3,250 


3,324 


3,393 


42 


13 


3,445 


3,524 


3,598 


3,676 


43 


14 


3,740 


3,792 


3,875 


3,939 


44 


45 


3,975 


4,063 


4,462 


4,241 


45 


16 


4,240 


4,334 


4,428 


4,524 


46 


17 


4,505 


4,604 


4,705 


4,807 


47 


18 


4,770 


4,875 


4,982 


5,090 


48 


19 


5,035 


5,446 


5,259 


5,372 


49 


20 


5,300 


5,447 


5,535 


5,655 


20 


21 


5,565 


5,688 


5,812 


5,938 


24 


22 


5,830 


5,959 


6,089 


6,221 


22 


23 


6,095 


6,230 


6,366 


6,503 


23 


24 


6,350 


6,500 


6,643 


6,786 


24 


25 


6,625 


6,774 


6,949 


7,069 


25 


26 


6,890 


7,042 


7,496 


7,352 


26 


27 


7,455 


7,343 


7,473 


7,634 


27 


28 


7,420 


7,584 


7,750 


7,947 


28 


29 


7,685 


7,855 


8,027 


8,200 


29 


30 


7,950 


8,425 


8,303 


8,483 


30 



TARIF DE CUBAGE. 



195 



- - — 


CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 




LONGUEUR 


1°»90 


1^92 


1='94 


1"»96 


LONGUEUR 


Métrés 


j 






. 


Métrés 


1 


0,289 


0,295 


0,301 


0,307 


1 


2 


0,578 


0,590 


0,602 


0,615 


2 


3 


0,866 


0,885 


0,903 


0,922 


3 


4 


1,155 


1,180 


1,204 


1,229 


4 


5 


1,444 


1,475 


1,505 


1,537 


5 


6 


1,733 


1,769 


1,807 


1,844 


6 


7 


2,022 


2,064 


2,108 


2,151 


7 


8 


2,310 


2,359 


2,409 


2,459 


8 


9 


2,599 


2,654 


2,710 


2,766 


9 


10 


2,888 


2,949 


3,011 


3,073 


10 


11 


3,177 


3,244 


3,312 


3,381 


11 


12 


3,466 


3,539 


3,613 


3,688 


12 


13 


3,754 


3,834 


3,914 


3,995 


13 


14 


4,043 


4,129 


4,215 


4,303 


14 


15 


4,332 


4,424 


4,516 


4,610 


15 


16 


4,621 


4,719 


4,817 


4,917 


16 


17 


4,910 


5,014 


5,119 


5,225 


17 


18 


5,198 


5,308 


5,420 


5,332 


18 


19 


5,487 


5,603 


5,721 


5,839 


19 


20 


5,776 


5,898 


6,022 


6,147 


20 


21 


6,065 


6,193 


6,323 


6,454 


21 


22 


6,354 


6,488 


6,624 


6,761 


22 


23 


6,642 


6,783 


6,925 


7,069 


23 


24 


6,931 


7,078 


7,226 


7,376 


24 


25 


7,220 


7,373 


7,527 


7,683 


25 


26 


7,509 


7,668 


7,828 


7,991 


26 


27 


7,798 


7,963 


8,129 


8,298 


27 


28 


8,086 


8,258 


8,430 


8,605 


28 


29 


8,375 


8,552 


8,732 


8,913 


29 


30 


8,664 


8,847 


9,033 


9,220 


30 



196 



TARIF DE CUBAGE. 






GIBCOIfFéa. 


CIBCONFÉB. 


CIBCONFÉR. 


CiaCONFÉB. 


" 


LONGUEUR 


1"»98 


2»00 


2»02 


2'»04 


LONGUEUR 


Méuet 










Mécns 


4 


0,314 


0,320 


0,326 


0,333 


1 


2 


0,627 


0,640 


0,653 


0,666 


2 


3 


0,941 


0,960 


0,979 


0,999 


3 


! ^ 


1,255 


1,280 


1,306 


1,332 


4 


; 5 

i 


1,568 


1,600 


1,632 


1,665 


5 


6 


1,882 


1,920 


1,958 


1,998 


6 


7 


2,195 


2,240 


2,285 


2,331 


7 


8 


2,509 


2,560 


2,611 


2,663 


8 


9 


2,823 


2,880 


2,937 


2,996 


9 


10 


3,136 


3,200 


3,264 


3,329 


10 


11 


3,450 


3,520 


3,591 


3,662 


11 


12 


3,764 


3,840 


3,917 


3,995 


12 


13 


4,078 


4,160 


4,244 


4,328 


13 


14 


4,491 


4,480 


4,570 


4,661 


14 


15 


4,705 


4,800 


4,897 


4,994 


15 


16 


5,018 


5,120 


5,223 


5,327 


16 


17 


5,332 


2,440 


5,549 


5,660 


17 


18 


5,645 


5,760 


5,876 


5,983 


18 


19 


5,959 


6,080 


6,202 


6,316 


19 


20 


6,273 


6,400 


6,529 


6,659 


20 


21 


6,586 


6,720 


6,855 


6,991 


21 


22 


6,900 


7,040 


7,182 


7,324 


22 


23 


7,214 


7,360 


7,508 


7,657 


23 


24 


7,527 


7,680 


7,835 


7,990 


24 


25 


7,841 


8,000 


8,161 


8,323 


25 


26 


8,155 


8,320 


8,487 


8,656 


26 


27 


8,468 


8,640 


8,814 


8,989 


27 


28 


8,782 


8,960 


9,140 


9,322 


28 


29 


9,096 


9,280 


9,467 


9,655 


29 


30 


9,409 


9,600 


9,793 


9,988 


30 



TARIF DE CUBAGE. 



197 



i 
LONGUEUR 


CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 




2™06 


2™08 


2"»10 


2ml2 


LONGUEUR 


Métrés 










Mètres 


1 


0,339 


0,346 


0,353 


0,360 


1 


2 


0,679 


0,692 


0,706 


0,719 


2 


3 


1,019 


1,038 


1,058 


1,079 


3 


4 


1,358 


1,385 


1,411 


1,438 


4 


5 


1,697 


1,731 


1,764 


1,798 


5 


6 


2,037 


2,077 


2,117 


2,157 


6 


7 


2,376 


2,423 


2,470 


2,517 


7 


8 


2,715 


2,769 


2,822 


2,876 


8 


9 


3,055 


3,115 


3,175 


3,236 


9 


40 


3,395 


3,461 


3,528 


3,596 


10 


il 


3,734 


3,807 


3,881 


3,955 


11 


12 


4,074 


4,153 


4,234 


4,315 


12 


13 


4,413 


4,499 


4,586 


4,674 


13 


14 


4,753 


4,846 


4,939 


5,034 


14 


15 


5,092 


5,192 


5,292 


5,393 


15 


16 


5,432 


5,538 


5,645 


5,753 


16 


17 


5.771 


5,884 


5,998 


6,112 


17 


18 


6,111 


6,230 


6,350 


6,472 


18 


19 


6,450 


6,576 


6,703 


6,831 


19 


20 


6,790 


6,922 


7,056 


7,191 


20 


21 


7,129 


7,268 


7,409 


7,551 


21 


22 


7,469 


7,614 


7,762 


7,910 


22 


23 


7,808 


7,960 


8,114 


8,270 


23 


24 


8,148 


8,307 


8,467 


8,629 


24 


25 


8,487 


8,653 


8,820 


8,989 


25 


26 


8,827 


8,999 


9,173 


8,348 


26 


27 


9,166 


9,345 


9,526 


9,708 


27 


28 


9,506 


9,691 


9,878 


10,067 


28 


29 


9,845 


10,037 


10,231 


10,427 


29 


30 


10,185 


10,383 


10,584 


10,787 


30 

' 



i98 



TARIF DE CUBAGE. 



*■ ■"* "■" 


CIBCOWFÉH. 


CIBCOlfFéR. 


CIRCOIVFI^R. 


CIRCONFÉR. 


■ 


Ilonoueur 


2»14 


2"»16 


2'»18 


2"»20 


LONGUEUR 


mtrn 










Mètres 


4 


0,366 


0,373 


0,380 


0,387 


1 


2 


0,633 


0,747 


0,760 


0,774 


2 


3 


1,099 


1,120 


1,141 


1,162 


3 


4 


1,466 


1,493 


1,521 


1,549 


4 


fi 


1,832 


1,866 


1,901 


1,936 


5 





2,198 


2,240 


2,281 


2,323 


6 


7 


2,565 


2,613 


2,661 


2,710 


7 


8 


2,931 


2,986 


3,042 


3,098 


8 


9 


3,297 


3,359 


3,422 


3,485 


9 


10 


3,664 


3,733 


3,802 


3,872 


10 


11 


4,030 


4,116 


4,182 


4,259 


11 


12 


4,396 


4,489 


4,562 


4,646 


12 


13 


4,763 


4,862 


4,943 


5,034 


13 


U 


5,129 


5,236 


5,323 


5,421 


14 


irj 


5,496 


5,599 


5,703 


5,808 


15 


16 


5,862 


5,972 


6,083 


6,195 


16 


17 


6,228 


6,345 


6,463 


6,582 


17 


18 


6,595 


6,719 


6,844 


6,970 


18 


19 


6,961 
7,327 


7,092 


7,224 


7,357 


19 


20 


7,465 


7,604 


7,744 


20 


21 


7,694 


7,838 


7,984 


8,131 


21 


22 


8.(KiO 


8.212 


8,364 


8,5<8 


22 


2:^ 


8,426 


8,585 


8,745 


8,906 


23 


24 


8,793 


8,958 


9,125 


9,293 


24 


25 


9,159 


9,331 


9,505 


9,680 


25 


20 


9,525 


9,705 


9,885 


10,067 


26 


27 


9,892 


10,078 


10,265 


10,454 


27 


28 


10,258 


10,451 


10,646 


10,842 


28 


29 


10,024 


10,854 


11,026 


11,229 


29 


30 


40,991 


11,197 


11,406 


11,616 


30 



TARIF ])E CUBAGE. 



199 





CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 




LONGUEUR 


2'»22 


2^24 


2^26 


2"»28 


LONGUEUR 


Métrés 










Mètres 


1 


0,394 


0,401 


0,409 


0,416 


1 


2 


0,789 


0,803 


0,817 


0,832 


2 


3 


1,183 


1,204 


1,226 


1,248 


3 


4 


1,577 


1,606 


1,634 


1,664 


4 


5 


1,971 


2,007 


2,043 


2,079 


5 


6 


2,366 


2,409 


2,452 


2,495 


6 


7 


2,760 


2,810 


2,860 


2,911 


7 


8 


3,154 


3,211 


3,269 


3,327 


8 


9 


3,548 


3,613 


3,678 


3,743 


9 


10 


3,943 


4,014 


4,086 


4,159 


10 


i\ 


4,337 


4,415 


4,495 


4,575 


11 


12 


4,731 


4,817 


4,904 


4,991 


12 


13 


5,125 


5,218 


2,312 


5,407 


13 


14 


5,520 


5,620 


5,721 


5,823 


14 


15 


5,914 


6,021 


6,129 


6,239 


15 


16 


6,308 


6,422 


6,538 


6,654 


16 


17 


6,702 


6,824 


6,947 


7,060 


17 


18 


7,096 


7,225 


7,355 


7,486 


18 


19 


7,491 


7,626 


7,764 


7,902 


19 


20 


7,885 


8,028 


8,172 


8,317 


20 


21 


8,280 


8,429 


8,581 


8,733 


21 


22 


8,674 


8,831 


8,990 


9,149 


22 


23 


9,068 


9,232 


9,398 


9,565 


23 


24 


9,463 


9,634 


9,807 


9,981 


24 


25 


9,857 


10,035 


10,215 


10,397 


25 


26 


10,251 


10,436 


10.624 


10,813 


26 


27 


10,645 


10,838 


11,033 


11,229 


27 


28 


11,040 


11,239 


11,441 


11,645 


28 


29 


11,434 


11,640 


11,850 


12,061 


29 


30 


11,828 


12,042 


12,258 


12,476 


30 



200 



TARIF DE CUBAGE. 





CIBCONFÉR. 


CIBCONFÉR. 


CIRCONFÉa. 


CIRCONFÉR. 




LONOUEUB 


2"»30 


2->32 


2«°34 


2^36 


LONGUEUR 


Mètres 










Mètres 


4 


0,423 


0,431 


0,438 


0,446 


1 


2 


0,846 


0,861 


0,876 


0,891 


2 i 


3 


1,270 


1,292 


1,314 


1,337 


3 


4 


1,693 


1,722 


1,752 


1,782 


4 1 


5 


2,116 


2,153 


2,190 


2,228 


ts 


6 


2,539 


2,584 


2,628 


2,673 


6 


7 


2,962 


3,014 


3,066 


3,119 


7 


8 


3,386 


3,445 


3,504 


3,564 


8 


9 


3,809 


3,876 


3,942 


4,010 


9 


10 


4,232 


4,306 


4,380 


4,456 


10 


14 


4,655 


4,737 


4,819 


4,902 


11 


12 


5,078 


5,168 


5,257 


5,347 


12 


13 


5,502 


5,598 


5,695 


5,793 


13 


14 


5,925 


6,029 


6,133 


6,239 


14 


13 


6,348 


6,459 


6,571 


6,684 


15 


16 


6,771 


6,890 


7,009 


7,129 


16 


17 


7,194 


7,320 


7,447 


7,575 


17 


18 


7,618 


7,751 


7,885 


8,020 


18 


19 


8,044 


8,181 


8,323 


8,466 


19 


20 


8,464 


8,612 


8,761 


8,911 


20 


21 


8,887 


9,042 


9,199 


9,357 


21 


22 


9,310 


9,473 


9,637 


9,802 


22 


23 


9,734 


9,904 


10,075 


10,247 


23 


24 


10,167 


10,334 


10,513 


10,693 


24 


25 


40,580 


10,765 


10,951 


11,139 


25 


26 


44,003 


11,195 


1 1 ,389 


11,584 


26 


27 


41,426 


11,626 


H, 827 


12,030 


27 


28 


11,850 


12,057 


12,265 


12,476 


28 


29 


12,273 


12,487 


12,703 


12,922 


29 


30 


12,696 


12,918 


13,141 


13,367 


30 



TARIF DE CUBAGE. 



201 





CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 




LONGUEUR 


2"»38 


2"»40 


2ni42 


2'°44 


LONGUEUR 


Métrés 










Métrés 


1 


0,453 


0,461 


0,469 


0,476 


4 


2 


0,906 


0,922 


0,937 


0,953 


2 


3 


1,360 


4,382 


1,406 


1,429 


3 


4 


1,813 


1,843 


1,874 


4,905 


4 


5 


2,266 


2,304 


2,343 


2,381 


5 


6 


2,719 


2,765 


2,811 


2,858 


6 


7 


3,172 


3,226 


3,280 


3,334 


7 


8 


3,625 


3,686 


3,748 


3,810 


8 


9 


4,078 


4,147 


4,217 


4,286 


9 


40 


4,532 


4,608 


4,685 


4,763 


46 


41 


4,985 


5,069 


5,154 


5,239 


44 


12 


5,438 


5,530 


5,622 


5,715 


42 


13 


5,891 


5,990 


6.091 


6,191 


43 


14 


6,344 


6,451 


6,559 


6,668 


44 


15 


6,797 


6,912 


7,028 


7,144 


45 


16 


7,250 


7,373 


7,496 


7,620 


46 


17 


7,704 


7,834 


7,965 


8,096 


47 


18 


8,157 


8.294 


8,433 


8,573 


48 


19 


8,610 


8,755 


8,902 


9,050 


49 


20 


9,063 


9,216 


9,370 


9,526 


20 


21 


9,516 


9,677 


19,839 


9,952 


21 


22 


9,969 


10,138 


10,307 


10,428 


22 


23 


10,422 


10,598 


10 776 


10,905 


23 


24 


10,876 


11,059 


11,244 


41,381 


24 


25 


11,329 


11,520 


11,713 


14,907 


25 


26 


11,782 


11,981 


12,181 


12,383 


26 


27 


12,235 


12,442 


12,650 


42,860 


27 


28 


12,688 


12,902 


13,Î18 


43,336 


28 


29 


13,141 


13,363 


13,587 


43,842 


29 


30 


13,595 


13,824 


14,055 


44,289 


30 



202 



TARIF DE CUBAGE. 





CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 




LONGUEUR 


2=^46 


2°»48 


2"»50 


2"»52 


LONGUEUR 


Mètres 










Métrés 


i 


0,484 


0,492 


0,500 


0,508 


1 


2 


0,968 


0,984 


1,000 


1,016 


2 


3 


1,452 


1,476 


1,500 


1,524 


3 


4 


1,937 


1,968 


2,000 


2,032 


4 


5 


2,421 


2,460 


2,500 


2,540 


5 


6 


2,903 


2,952 


3,000 


3,048 


6 


7 


3,389 


3,444 


3,500 


3,556 


7 


8 


3,873 


3,936 


4,000 


4.064 


8 


9 


4,357 


4,428 


4,500 


4,572 


9 


40 


4,841 


4,920 


5.000 


5,080 


10 


11 


5,325 


5,412 


5,500 


5,588 


11 


12 


5,810 


5,904 


6,000 


6,096 


12 


13 


6,294 


6,396 


6,500 


6,604 


13 


14 


6.778 


6,888 


7,000 


7,112 


14 


15 


7,262 


7,381 


7,500 


7,621 


15 


16 


7,746 


7,873 


8,000 


8,129 


16 


17 


8,230 


8,365 


8,500 


8,637 


17 


18 


8,714 


8,857 


9,000 


9,145 


18 


19 


9,198 


9,349 


9,500 


9,633 


19 


20 


9,683 


9,841 


10,000 


10,161 


20 


21 


10,167 


10,333 


10,500 


10,669 


21 


22 


10,651 


10,825 


11,000 


11,177 


22 


23 


11,135 


11,317 


11,500 


11,685 


23 


24 


11,619 


11,809 


12,000 


12,193 


24 


25 


12,103 


12,301 


12,500 


12,701 


25 1 


26 


12,587 


12,793 


13,000 


13,209 


26 ' 


27 


13,071 


13,285 


13,500 


13,717 


27 


28 


13,556 


13,777 


14,000 


14,225 


28 


29 


14,040 


14,269 


14,500 


14,733 


29 


30 


14,524 


14,761 


15,000 


45,241 


30 



TARIF DE CUBAGE. 



203 





CTRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 




LONGUEUR 


2"»54 


2"»56 


2°»58 


2"^60 


LONGUEUR 


Mètres 










Mètres 


i 


0,516 


0,524 


0,533 


0,541 


1 


2 


1,032 


1,049 


1,065 


1,082 


2 


3 


1,548 


1,563 


1,598 


1,622 


3 


i 4 


2,065 


2,087 


2,130 


2,193 


4 


5 


2,581 


2,621 


2,663 


2,704 


5 


6 


3,097 


3,146 


3,195 


3,245 


6 


7 


3,613 


3,670 


3,728 


3,786 


7 


8 


4,129 


4,194 


4,260 


4,326 


8 


9 


4,645 


4,718 


4,793 


4,867 


9 


iO 


5,161 


5,243 


5,325 


5,408 


10 


H 


5,677 


5,767 


5,858 


5,949 


11 


12 


6,Ï94 


6,291 


6,390 


6,490 


12 


13 


6,710 


6,815 


6,923 


7,030 


13 


14 


7,226 


7,340 


7,455 


7,571 


14 


15 


7,742 


7,864 


7,988 


8,112 


15 


16 


8,258 


8,388 


8,520 


8,653 


16 


17 


8,774 


8,913 


9,053 


9,194 


17 


18 


9,290 


9,437 


9,585 


9,734 


18 


19 


9,806 


9,96 J 


10,118 


10,275 


19 


20 


10,323 


10,486 


10,650 


10,816 


20 


21 


10,839 


11,010 


11,183 


11,357 


21 


22 


11,355 


11,534 


11,715 


11,898 


22 


23 


11,871 


12,059 


12,248 


12,438 


23 


24 


12,387 


12,583 


12,780 


12,979 


24 


25 


12,903 


13,107 


13,313 


13,520 


25 


26 


13,419 


13,632 


13,845 


14,061 


26 


27 


13,935 


14,156 


14,378 


14,602 


27 


28 


14,452 


14,680 


14,910 


15,142 


.28 


29 


14,968 


15,205 


16,443 


15,683 


29 


30 


15,484 


15,729 


15,975 


16,224 


30 



TARIF DE CUBAGE. 





ClHCONFin. 

2«C2 


2'"64 


2^=66 


2'°K8 


.0....O 


M*«. 


0,319 


0,558 


0,566 


0,575 


r 


1 2 


1,098 


iliis 


1,133 


1,149 


2 


1 ^ 


1,{>48 


1,673 


1.698 


1,724 


3 


i 


2,I'J7 


2,230 


3,264 


2,298 


4 


S 


2,7M 


2,788 


3,830 


3,873 


5 


6 


3,29S 


3,345 


3.396 


3,447 


6 


7 


3,8M 


3,903 


3,962 


4,022 


7 


8 


4.393 


4,460 


4,528 


4,596 


8 


9 


4,942 


S.0I8 


5.094 


3,171 


9 


10 


5,492 


5,576 


5,661 


5,746 


10 


H 


6,041 


6,133 


6,227 


6,320 


11 


13 


6,590 


6.691 


0,793 


6.895 


12 


13 


7,139 


7,248 


7,339 


7,469 


13 


14 


7,688 


7,806 


7,925 


8,044 


U 


15 


8,237 


8,365 


8,491 


8,619 


15 


16 


8,786 


8,921 


9,057 


9,193 


16 


17 


9,336 


9,479 


9,633 


9,768 


17 


18 


9,885 


10,036 


10,189 


10,342 


18 


IR 


10,434 


10,694 


10,755 


10,917 


19 


20 


10,983 


11,151 


11,321 


11,(92 


20 


2i 


11,532 


11,709 


11,887 


12,066 


31 


22 


12,081 


12,266 


12,453 


12,641 


23 


n 


12,630 


12,824 


13,019 


13,215 


23 


24 


13,180 


13,381 


13,585 


13,790 


24 ! 


as 


13,729 


13,939 


14,151 


14,364 


25 1 


26 


14,278 


14,496 


14,717 


14,939 


26 


27 


14,827 


15,054 


lS,i83 


15,313 


27 


38 


15.376 


15,612 


15,849 


16,088 


28 


89 


15,935 


16,170 


16,419 


16,662 


29 


30 


16,473 


16,727 


16,981 


17,237 


30 



TARIF DE CUBAGE. 
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CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 




LONGUEUR 


2^70 


2m72 


2°»74 


2°»76 


LONGUEUR 


Mètres 










Métrés 


1 


0,583 


0,592 


0,601 


0,609 


1 


2 


1,166 


1,183 


1,212 


1,219 


2 


3 


1,750 


1,776 


1,802 


1,828 


3 


4 


2,333 


2,368 


2,402 


2,438 


4 


5 


2,915 


2,959 


3,003 


3,047 


5 


6 


3,499 


3,551 


3,604 


3,657 


6 


7 


4,082 


4,143 


4,204 


4,266 


7 


8 


4,666 


4,735 


4,805 


4,875 


8 


9 


2,249 


5,327 


5,406 


5,485 


9 


10 


5,832 


5,919 


6,006 


6,094 


10 


ii 


6,415 


6,511 


6,607 


6,704 


11 


12 


6,988 


7,103 


7,207 


7,313 


12 


13 


7,582 


7,695 


7,808 


7,922 


13 


14 


8,165 


8,286 


8,409 


8,532 


14 


IS 


8,748 


8,878 


9,009 


9,141 


15 


16 


9,331 


9,470 


9,610 


9,751 


16 


17 


9,914 


10,062 


10,210 


10,360 


17 


18 


10,498 


10,554 


10,811 


10,969 


18 


19 


11,081 


11,246 


1 1 ,412 


11,579 


19 


20 


11,664 


11,837 


12,012 


12,188 


20 


21 


12,247 


12,429 


12,613 


12,798 


21 


22 


12,830 


13,021 


13,213 


13,407 


22 


23 


13,414 


13,613 


13,814 


14,017 


23 


24 


13,997 


14,205 


14,415 


14,626 


24 


25 


14,580 


14,797 


15,015 


15,235 


25 


26 


15,163 


15,389 


15,616 


15,845 


26 


27 


15,746 


15,981 


16,216 


16,454 


27 


28 


16,330 


16,573 


16,817 


17,064 


28 


29 


16,913 


17,164 


17,418 


1 7,673 


29 


30 


17,496 


17,756 


18,018 


18,282 


30 
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TARIF DE CUBAGE. 





CIRCONFÉR. 


r.IBCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 




LONGUEUR 


2*»78 


2«^80 


2°»82 


2"»84 


LONGUEUR 


MétrM 










Hètrts 


1 


0,618 


0,627 


0,636 


0,645 


1 


2 


1,237 


1,254 


1,272 


1,391 


2 


3 


1,855 


1,882 


1,909 


1,936 


3 


4 


2,473 


2,509 


2,545 


2,581 


4 


5 


3,091 


3,136 


3,181 


3,226 


5 


6 


3,710 


3,763 


3,817 


3,872 


6 


7 


4,328 


4,390 


4,453 


4,517 


7 


8 


4,946 


5,018 


5,090 


5,162 


8 


9 


5,565 


5,645 


5,726 


5,807 


9 


10 


6,183 


6,272 


6,362 


6,453 


10 


il 


6,801 


6,889 


6,998 


7,098 


11 


12 


7,4 J 9 


7,526 


7,634 


7,743 


12 


13 


8,038 


8,154 


8,271 


8,388 


13 


14 


8.656 


8,781 


8,907 


9J34 


14 


15 


9,274 


9,408 


9,543 


9,679 


15 


16 


9,892 


10,035 


10,179 


10,324 


16 


17 


10,51 \ 


10,662 


10,815 


10,969 


17 


18 


7 

11,129 


11,290 


11,452 


11,615 


18 


19 


11,747 


11,917 


12,088 


12,260 


19 


20 


12,365 


12,544 


12,724 


12,905 


20 


21 


12,984 


13,171 


13,360 


13,550 


21 


22 


13,602 


13,798 


13,996 


14,196 


22 


23 


14,220 


14,426 


14,633 


14,841 


23 


24 


14,838 


15,053 


15,269 


15,486 


24 


25 


15,457 


15,680 


15,905 


16,131 


25 


26 


16,075 


16,307 


16,541 


16,777 


26 


27 


16,693 


16,934 


17,177 


17,422 


27 


28 


17,311 


17,562 


17,814 


18,067 


28 


29 


17,930 


18,189 


18,450 


18,^12 


29 


30 


18,548 


18,816 


19,086 


19,357 


30 



TARIF DE CUBAGE. 
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CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 




LONGUEUB 


2»86 


2»88 


2»90 


2">92 


LONGUEUR 


Mètres 










Mètres 


1 


0,654 


0,664 


0,673 


(»,682 


1 


2 


1,309 


1,327 


1,346 


1,364 


2 


3 


1,963 


1,991 


2,018 


2,046 


3 


4 


2,618 


2,654 


2,691 


2,729 


4 


5 


3,272 


3,318 


3,364 


3,411 


5 


6 


3,926 


3,981 


4,037 


4,093 


6 


7 


4,581 


4,645 


4,710 


4,775 


7 


8 


5,227 


5,308 


5,382 


5,457 


8 


9 


5,889 


5,972 


6,055 


6,139 


9 


10 


6,544 


6,636 


6,728 


6,821 


10 


11 


7,198 


7,299 


7,401 


7,503 


11 


12 


7,852 


7,963 


8,074 


8,185 


12 


13 


8,507 


8,627 


8,746 


8,868 


13 


14 


9,161 


9,290 


9,419 


9,550 


14 


15 


9,816 


9,953 


10,092 


10,232 


15 


16 


10,470 


10,617 


10,765 


10,914 


16 


17 


11,124 


11,281 


14,438 


11,596 


17 


18 


11,778 


11,944 


12,110 


12,278 


18 


19 


12,433 


12,607 


12,783 


12.960 


19 


20 


13,087 


13,271 


13,456 


13,642 


20 


21 


13,741 


13,935 


14,129 


14,324 


21 


22 


14,395 


14,598 


14,802 


15,007 


22 


23 


15,050 


15,261 


15,474 


15,689 


23 


24 


15,705 


15,925 


16,147 


16,371 


24 


25 


16,359 


16,589 


16,820 


17,053 


25 


26 


17,014 


17,252 


17,493 


17,735 


26 


27 


17,668 


17,916 


18,166 


18,417 


27 


28 


18,322 


18,580 


18,838 


19,099 


28 


29 


48,976 


19,244 


19,511 


19,781 


29 


30 


19,631 


19,907 


20,184 


20,463 


30 
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TARIF DE CUBAGE. 





CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 




LONGUEUR 


2°»94 


2°»96 


2^98 


3°»00 


LONGUEUR 


Mètres 










Mètres 


1 


0,692 


0,701 


0,710 


0,720 


1 


2 


1,383 


1,402 


1,421 


1,440 


2 


3 


2,075 


2,103 


2,131 


2,160 


3 


4 


2,766 


2,804 


2,842 


2,880 


4 


5 


3,457 


3,505 


3,552 


3,600 


5 


6 


4,149 


4,206 


4,263 


4,320 


6 


7 


4,840 


4,907 


4,973 


5,040 


7 


8 


5,532 


5,607 


5,684 


5,760 


8 


9 


6,2i3 


6,308 


6,394 


6,480 


9 


10 


6,915 


7,009 


7,104 


7,200 


10 


11 


7,606 


7,710 


7,815 


7,920 


11 


12 


8,298 


8,411 


8,525 


8,640 


12 


13 


8,989 


9,112 


9,236 


9,360 


13 


14 


9,681 


9,813 


9,946 


10,080 


14 


15 


10,372 


10,514 


10,657 


10,800 


15 


16 


1 1 ,064 


11,215 


1 1 ,367 


11,520 


16 


17 


11,755 


11,916 


12,077 


12,240 


17 


18 


12,447 


12,617 


12,788 


12,960 


18 


19 


13,138 


13,318 


13,498 


13,680 


19 


20 


13,830 


14,019 


14,209 


14,400 


20 


21 


14,521 


14,720 


14,919 


15,120 


21 


22 


15,213 


1 5,420 


15,630 


15,840 


22 


23 


15,904 


16,121 


16,340 


16,560 


23 


24 


16,596 


16,822 


17,051 


17,280 


24 


25 


17,287 


17,523 


17,761 


18,000 


25 


26 


1 7,979 


18,224 


18,471 


18,720 


26 


27 


18,670 


18,9i5 


19,182 


19,440 


27 


28 


19,362 


19,626 


19,892 


20,160 


28 


29 


20,053 


20,327 


20,603 


20,880 


29 


30 


20,745 


21 ,028 


21,313 


21 ,600 


30 



TARIF DE CUBAGE. 
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CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 


CIRCONFéR. 




LONGUEUR 


3»02 


3»04 


3»06 


3»08 


LONGUEUR 


Mètres 










Mètres 


1 


0,730 


0,739 


0,749 


0,759 


1 


2 


1,459 


1,475 


1,498 


1,518 


2 


3 


2,189 


2,218 


2,247 


2,277 


3 


4 


2,919 


2,957 


2,996 


3,036 


4 


5 


3,648 


3,697 


3,745 


3,795 


5 


6 


4,378 


4,436 


4,495 


4,553 


6 


7 


5,107 


5,175 


5,244 


5,312 


7 


8 


5,837 


5,915 


5,993 


6,071 


8 


9 


6,567 


6,654 


6,742 


6,830 


9 


40 


7,296 


7,393 


7,491 


7,589 


10 


11 


8,026 


8,133 


8,240 


8,348 


11 


12 


8,756 


8,872 


8,989 


9,107 


12 


13 


9,485 


9,611 


9,738 


9,866 


13 


14 


10.214 


10,351 


10,487 


10,625 


14 


15 


10,945 


11,090 


11,236 


11,384 


15 


16 


11,674 


11,829 


11,985 


12,144 


16 


17 


12,404 


12,569 


12,734 


12,902 


17 


18 


13,133 


13,308 


13,484 


13,660 


18 


19 


13,863 


14,047 


14,232 


14,419 


19 


20 


14.593 


14,787 


14,982 


15,178 


20 


21 


15,322 


15,526 


15,731 


15,937 


21 


22 


16,052 


16,265 


16,480 


16,696 


22 


23 


16,782 


17,005 


17,229 


17,455 


23 


24 


17,511 


17,744 


17,977 


18,214 


24 


25 


18,241 


18,483 


18,727 


18,978 


25 


26 


18,970 


19,223 


19,476 


19,732 


26 


27 


19,700 


19,962 


20,225 


20,491 


27 


28 


20,432 


20,701 


20,974 


21,250 


28 


29 


21,159 


21,441 


21,724 


22,008 


29 


30 


21,889 


22,. 80 


22,473 


22,767 


30 



TRAITÉ FORESTIER. 
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TARIF DE CUBAGE. 





CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 


CIRCONFÉR. 




LONGUEUR 


3M0 


3»12 


3»14 


3»16 


LONGUEUR 


Hètr«8 




1 






MètTM 


1 


0,769 


0,779 


0,789 


0,799 


1 


2 


1,538 


1,558 


î,578 


1,598 


2 


3 


2,306 


2,336 


2,366 


2,397 


3 


4 


3,075 


3,115 


3,155 


3,195 


4 


5 


3,844 


3,894 


3,944 


3,994 


5 


6 


4,613 


4,673 


4,733 


4,793 


6 


7 


5,382 


5,451 


5,521 


5,592 


7 


8 


6,150 


6,230 


6,310 


6,391 


8 


9 


6,919 


7,009 


7,099 


7,190 


9 


10 


7,688 


7,788 


7,888 


7,988 


10 


11 


8,457 


8,566 


8,676 


8,787 


11 


12 


9,226 


9,345 


9,465 


9,586 


12 


13 


9,994 


10,124 


10,254 


10,385 


13 


14 


10.763 


10,903 


11,043 


11,184 


14 


15 


11,532 


11,681 


11,832 


1 1 ,983 


15 


16 


12,301 


12,460 


12,620 


12,782 


16 


17 


13,070 


13,239 


13,409 


13,580 


17 


18 


13,838 


14,018 


14,198 


14,379 


18 


19 


14,607 


14,796 


14,987 


15,178 


19 


20 


15,376 


15,575 


15,775 


15,977 


20 


21 


16,145 


16,354 


16,564 


16,776 


21 


22 


16,914 


17,133 


17,353 


17,575 


22 


23 


17,682 


17,911 


18,142 


18,374 


23 


24 


18,451 


18,690 


18,930 


19,172 


24 


25 


19,220 


19,469 


19,719 


19,971 


25 


26 


19,989 


20,248 


20,508 


20,770 


26 


27 


20,758 


21,026 


21 ,297 


21,569 


27 


28 


21,527 


21,805 


22,086 


22,368 


28 


29 


22,295 


22,583 


22,874 


23,167 


29 


30 


23,064 


23,363 


23,663 


23,965 


30 



m 
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TABLES DIVERSES. 



TABLES d'intérêts COMPOSÉS 

Valeur de 1 franc placé à un des taux ci-dessous, anrèa 





UB 


i nombre d'années donné. 




Ans. 


3 Vo 


3 Vi 


^ Vo 


^ V. 


1 


1.0300 


1.0350 


1.0400 


1.0450 


2 


1.0609 


1.0712 


1.0816 


1.0920 


3 


1.0927 


1.1087 


1.1249 


1.1412 


4 


1.1255 


1.1475 


1.1699 


1.1925 


5 


1.1593 


1.1877 


1.2167 


1.2462 


6 


1.1941 


1.2293 


1.2653 


1.3023 


7 


1.2299 


1.2723 


1.3159 


1.3609 


8 


1.2668 


1.3168 


1.3686 


1.4221 


9 


1.3048 


1.3629 


1.4233 


1.4861 


10 


1.3439 


1.4106 


1.4802 


1.5530 


11 


1.3842 


1.4600 


1.5395 


1.6229 


12 


1.4258 


1.5111 


1.6010 


1 .6959 


43 


1.4685 


1 .5640 


1.6651 


1.7722 


U 


1.5126 


1.6187 


1.7317 


1.8519 


15 


1.5580 


1.6753 


1.8009 


1.9353 


16 


1.6047 


1.7340 


1.8730 


2.0224 


17 


1.6528 


1.7947 


1 .9479 


2.1134 


18 


1.7024 


1 .8575 


2.0258 


2.2085 


19 


1.7535 


1.9225 


2.1068 


2.3079 


20 


1.8061 


1.9898 


2.1911 


2.4117 


21 


i .8603 


2.0594 


2.2788 


2.5202 


22 


1.9161 


2.1315 


2.3699 


2 6337 


23 


1.9736 


2.2061 


2.4647 


2.7522 


U 


2.0328 


2.2833 


2.?)633 


2.8760 


25 


2.0938 


2.3632 


2.6658 


3.0054 [ 


26 


2.1566 


2.4460 


2.7725 


3.1407 


27 


2.2213 


2.5316 


2.8834 


3.2820 


28 


2.2879 


2.6202 


2.9987 


3.4297 


29 


2.3566 

9 1973 


2.7119 


3.1187 


3.5840 
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TABLES d'intérêts COMPOSÉS 

Valeur de 1 franc placé à un des taux ci-dessous, après 
un nombre d'années donné. 



Ans. 


^ Vo 


5 V2 


6 Vo 


6 t/, 


1 


1.0500 


1.0550 


1.0600 


1.0650 


2 


1.1025 


1.1130 


1.1236 


1.1342 


3 


1.1576 


1.1742 


1.1910 


1 .2079 


4 


1.2155 


1.2388 


1.2625 


1.2865 


5 


1.2763 


1 .3070 


1.3382 


1.3701 


6 


1.3401 


1.3788 


1 .4185 


1.4591 


7 


1.4071 


1.4547 


1 .5036 


1.5540 


8 


1.4775 


1.5347 


1 .5938 


1.6550 


9 


1.5513 


1.6191 


1.6895 


1.7626 


10 


1.6289 


1.7081 


1.7908 


1.8771 


11 


1.7103 


1.8021 


1.8983 


1.9992 


12 


1 .7939 


1.9012 


2.0122 


2.1291 


13 


1.8856 


2.0058 


2.1329 


2.2675 


U 


1 .9799 


2.1161 


2.2609 


2.4149 


15 


2.0789 


2.2325 


2.3966 


2.5718 


16 


21829 


2.3553 


2.5404 


2.7390 


17 


2.2920 


2.4848 


2.6928 


2.9170 


18 


2.4066 


2.6215 


2.8543 


3.1067 


19 


2.5270 


2.7656 


3.0256 


3.3086 


20 


2.6533 


2.9178 


3.2071 


3.5236 


21 


2.7860 


3.0782 


3.3996 


3.7527 


22 


2.9253 


3.2475 


3.6035 


3.9966 


23 


3.0715 


3.4262 


3.8197 


4.2564 


24 


3.2251 


3.6146 


4.0489 


4.5331 


25 


3.3864 


3.8134 


4.2919 


4.8277 


26 


3.5657 


4.0231 


4.5494 


5.1415 


27 


3.7335 


4.2444 


4.8223 


5.4757 


28 


3.9201 


4.4778 


5.1117 


5.8316 


29 


4.1161 


4.7241 


5.4184 


6.2107 


30 


4.3219 


4.9840 


5.7435 


6.6144 
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TABLES DIVERSES. 



TABLES D*INTÉBÉTS COMPOSÉS 

Valeur de 1 franc placé à an des taux ci-dessous, après 
un nombre d'années donné. 



1 Ans. 
1 


7 Vo 


7 Vi 


8 Vo 


8 Vi 


1.0700 


1.0750 


1.0800 


1.0850 


2 


1.1449 


1.1556 


1.1664 


1.1772 


3 


1.2250 


1.2423 


1.2597 


1.2773 


4 


1.3108 


1.3355 


1.3605 


1.3859 


5 


1.4026 


1.4356 


1.4693 


1.5037 


6 


1.5007 


1.5433 


1.5869 


1.6315 


7 


1.6058 


1.6590 


1.7138 


1 .7701 


8 


1.7182 


1.7835 


1.8509 


1.9206 


9 


1.8385 


1.9172 


1.9990 


2.0839 


10 


1.9672 


2.0610 


2.1589 


2.2610 


il 


2.1049 


2.2156 


2.3316 


* 2.4532 


12 


2.2522 


2.3818 


2.5182 


2.6617 


13 


2.4098 


2.5604 


2.7196 


2.8879 


14 


2.5785 


2.7524 


2.9372 


3.1334 


15 


2.7590 


2.9589 


3.1722 


3.3997 


16 


2.9522 


3.1808 


3.4259 


3.6887 


17 


3.1588 


3.4194 


3.7000 


4.0023 


18 


3.3799 


3.6758 


3.9960 


4.3425 


19 


3.6165 


3.9515 


4.3157 


4.7116 


20 


3.8697 


4.2479 


4.6610 


5.1120 


21 


4.1406 


4.5664 


5.0338 


5.5466 


22 


4.4304 


4.9089 


5.4365 


6.0180 


23 


4.7405 


5.2771 


5.8715 


6.5296 


24 


5.0724 


5.6729 


6.3412 


7.0846 


25 


5.4274 


6.0983 


6.8485 


7.6868 


26 


5.8074 


6.5557 


7.3964 


8.3401 


27 


6.2139 


7.0474 


7.9881 


9.0490 


28 


6.6488 


7.5759 


8.6271 


9.8182 


1 29 


7.1143 


8.1441 


9.3173 


10.6528 


1 ^ 


7.6123 


8.7550 


10.0627 


11.5583 
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TABLES D'ANIHUITÉS 

Valeur de i franc placé au commencement do chaque année, à un 
des taux ci-dessous, après un nombre d'années donné. 



Ans. 


3 Vo 


3 V, 


^ Vo 


4 t/, 


i 


1.0000 


1 0000 


1.0000 


1.0000 


2 


2.0300 


2.0350 


2.0400 


2.0450 


3 


3.0909 


3.1062 


3.1216 


3.1370 


4 


4.1836 


4.2149 


4.2465 


'4.2782 


5 


5.3091 


5.3625 


5.4163 


5.4707 


6 


6.4684 


6.5502 


6.6330 


6.7169 


7 


7.6625 


7.7794 


7.8983 


8.0192 


8 


8.8923 


9.0517 


9.2142 


9.3800 


9 


10.1591 


10.3685 


10.5828 


10.8021 


10 


11.4639 


11.7314 


12.0061 


12.2882 


a 


12.8078 


13.1420 


13.4864 


13.8412 


12 


14.1920 


14.6020 


15.0258 


15.4640 


13 


15.6178 


16.1130 


16.6268 


17.1599 


14 


1 7.0863 


17 6770 


18.2919 


18.9321 


15 


18.5989 


19.2957 


20.0236 


20.7841 


16 


20.1569 


20.9710 


21.8245 


22.7193 


17 


21.7619 


22.7050 


23.6975 


24.7417 


18 


23.4144 


24.4997 


25.6454 


26.8551 


19 


25.1169 


26.3572 


27.6712 


29.0636 


20 


26.8704 


28.2797 


29.7781 


31.3714 


21 


28.6765 


30.2695 


31 .9692 


33.7831 


22 


30.5368 


32.3289 


34.2480 


36.3034 


23 


32.4529 


34.4604 


36.6179 


38.9370 


24 


34.4265 


36.6665 


39.0826 


41 .6892 


25 


36.4593 


38.9499 


41.6459 


44.5652 


26 


38.5530 


41.3131 


44.3117 


47.5706 


27 


40.7096 


43.7591 


47.0842 


50.7113 


28 


42.9309 


46.2906 


49.9676 


53.9933 


29 


45.2189 


48.9198 


52.9663 


57.4230 


30 


47.5754 


51 .6227 


56.0849 


61.0071 
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TABLES d'annuités 

Valeur de 1 franc placé au commencement de chaque année, à un 
des taux ci-dessous, après un nombre d'années donné. 



1 

Ans. 


S Vo 


5 V2 


6 Vo 


6 t/. 


1 


1.0000 


1.0000 


1.0000 


1.0000 


2 


2.0500 


2.0550 


2.0600 


2.0650 


3 


3.1525 


3.1680 


3.1836 


3.1992 


4 


4.3101 


4.3423 


4.3746 


4.4072 


5 


5.5256 


5.5811 


5.6377 


5 6936 


6 


6.8019 


6.8881 


6.9753 


7.0637 


7 


8.1420 


8.2669 


8.3938 


8.5229 


8 


9.5491 


9.7216 


9.8975 


10.0769 


9 


1 1 .0266 


11.2563 


11.4913 


11.7319 


10 


12.5779 


12.8754 


13.1808 


13.4944 


U 


14.2068 


14.5835 


14.9716 


15.3716 


12 


15.9171 


16.3856 


16.8699 


17.3707 


13 


17.7130 


18.2868 


18.8821 


19.4998 


14 


19.5986 


20.2926 


21.0151 


21.7673 


15 


21.5786 


22.4087 


23.2760 


24.1822 


16 


23.6575 


24.6411 


25.6725 


26.7540 


17 


25.8404 


26.9964 


28.2129 


29.4930 


18 


28.1324 


29.4812 


30.9057 


32.4101 


19 


30.5390 


32.1027 


33.7600 


35.5167 


20 


33.0660 


34.8683 


36.7856 


38.8253 


21 


35.7193 


37 7861 


39.9927 


42.3490 


22 


38.5052 


40.8643 


43.3923 


46.1016 


23 


41.4305 


44.1118 


46.9958 


50.0982 


24 


44.5020 


47.5380 


50.8156 


54.3546 


25 


47.7271 


51.1526 


54.8645 


58.8877 


26 


51.1135 


54.9660 


59.1564 


63.7 '54 


27 


54.6691 


58.9891 


63.7058 


68.8569 


28 


58.4026 


63.2335 


68.5281 


74.3326 


29 


62.3227 


67.7114 


73.6398 


80.1642 


30 


66.43»8 


72.4345 


79.0582 


86.3749 
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TABLES d'annuités 

Valeur do 1 franc placé au commencement de chaque année, à un 
des taux ci-dessous, après un nombre d'années donné. 



Ans. 


7 Vo 


7 V2 


8 Vo 


8 Vj 


i 


1.0000 


1.0000 


1.0000 


1 .0000 


2 


2.0700 


2.0750 


2.0800 


2.0850 


3 


3.2149 


3.2306 


3.2464 


3.2622 


4 


4.4399 


4.4729 


4.5061 


4.5395 


5 


5.7507 


5.8084 


5.8666 


5.9254 


6 


7.1533 


7.2440 


7.3359 


7.4290 


7 


8.6540 


8.7873 


8.9228 


9.0605 


8 


10.2598 


10.4464 


10.6366 


10.8306 


9 


1 1 .9780 


12.2298 


12.4876 


12.7512 


10 


13.8164 


14.1471 


14.4866 


14.8351 


11 


J 5.7836 


16.2081 


16.6455 


17.0961 


12 


17.8885 


18.4237 


18.9771 


19.5492 


13 


20.1406 


20.8055 


21.4953 


22.2109 


14 


22.5505 


23.3659 


24.2149 


25.9989 


15 


25.1290 


26.1184 


27.1521 


28.2323 


16 


27.8881 


29.0772 


30.3243 


31 .6320 


17 


30.8402 


32.2580 


33.7502 


35.3207 


18 


33.9990 


35.6774 


37.4502 


39.3230 


19 


37.3790 


39.3532 


41.4463 


43.6654 


20 


40.9955 


43.3047 


45.7620 


48.3770 


21 


44.8652 


47.5525 


50.4229 


53.4891 


22 


49.0057 


52.1190 


55.4568 


59.0356 


23 


53.4361 


57.0279 


60.8933 


65.0537 


24 


58.1767 


62.3050 


66.7648 


71.5832 


25 


63.2490 


67.9779 


73.1059 


78.6678 


26 


68.6765 


74.0762 


79.9544 


86.3546 


27 


74.4838 


80.6319 


87.3508 


94.6947 


28 


80.6977 


87.6793 


95.3388 


103.7437 


29 


87.3465 


95.2553 


103.9659 


113.5620 


30 


94.4608 


103.3994 


113.2832 


124.2147 
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Nota. — Le rayon moyen da couvert d'un arbre étant 
connu, on peut savoir, par la table ci-contre, quel est le plus 
grand nombre d'arbres des mêmes dimensions que peut con- 
tenir un hectare de forêt, avec la condition que les branches 
de ces arbres ne se touchent que par les extrémités. Réci- 
proquement, étant donné le nombre d'arbres d'un hectare 
de forêt, on peut connaître la superficie de l'arbre moyen de 
cet hectare. 

Ces renseignements peuvent aider à former le coup d'œil 
dans les diverses appréciations forestières. 
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TABLE DU COUVERT, CALCULÉE AVEC LA FORMULE Trr^ 



Couvert 


Nombre 


Couvert 


Nombre 




^ ^ 


d'arbres 


^fc- 




d'arbres 


Rayon 


Superficie 


à l'hectare 


Rayon 


Superficie 


à l'hectare 


1 


3 

m. q. 


3 


1 


3 
m. q. 


3 


l" » 


3 14 


3,183 


4-40 


60 79 


164 


4 20 


4 52 


2,212 


4 60 


66 44 


150 


1 40 


6 15 


1,620 


4 80 


72 34 


138 


1 60 


8 03 


1,256 


5 » 


78 50 


128 


1 80 


10 17 


984 


5 20 


84 90 


118 


2 » 


12 56 


790 


540 


91 56 


109 


2 20 


15 20 


657 


560 


98 47 


101 


2 40 


18 08 


553 


580 


105 62 


94 


2 60 


21 23 


479 


6 » 


113 04 


88 


2 80 


24 62 


406 


650 


132 66 


75 


3 » 


28 26 


353 


7 » 


153 86 


64 


320 


32 15 


312 


750 


176 63 


56 


3 40 


36 30 


275 


8 » 


200 96 


49 


3 60 


40 69 


245 


850 


226 24 


44 


3 80 


45 34 


220 


9 » 


254 34 


39 


4 » 


50 24 


199 


10 » 


314 15 


32 


4 20 


55 39 


n9 


11 » 


380 06 


28 
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TABLEAU DES MESURES LÉGALES 

(Lois du 18 germinal an m et du 4 Juillet 1837.) 



NOMS 

STSTtlUnQDBS 



VALEUR 



Mesures de longueur 



Myriamètre. 
Kilomètre. . 
Heclomôlre. 
Décamètre . 
MÈTRE . . . 



Décimètre. . 
Centimètre . 
Millimètre . 



Dix mille mètres. 

Mille mètres. 

Cent mètres. 

Dix mètres. 

Unité fondamen- 
tale des poids et 
mesures. Dix - 
millionième par- 
tie du quart du 
méridien terres- 
tre (1). 

Dixième du mètre. 

Centième du met. 

Millième du mètre. 



Mesures agraires 

Hectare. . . Cent ares ou 10,000 
mètres carrés. 

ARE Cent mètres carrés, 

carré de dix mè- 
tres de côté. 

Centiare . . Centième de l'are 
ou mètre carré. 

Mesures de capacité 



Kilolitre . 
Hectolitre. 
Décalitre . 
Litre. . . 
Décilitre . 



Mille litres. 
Cent litres. 
Dix litres. 
Décimètre cube. 
Dixième de litre. 






NOMS 
SYSTtMATiQUBS 



VALEUR 



Mesures de solidité 



Décastère 
Stère . . 
Décistère. 



. Dix stères. 
. Mètre cube. 
. Dixième du stère. 

Poids 



Mille kilogr. 



Centkilogr. 
Kilogramme 



Poids du mètre 
cube d'eau et 
du tonneau de 
mer. 

Quintal métrique 

Mille grammes. 
Poids dans le 
vide d'un dé- 
cimètre cube 
d'eau distillée, 
à la tempéra- 
ture de 4* cen- 
tigrades (2). 
Hectogramme Cent grammes. 
Décagramme. Dix grammes. 
Gramme . . . Poids d'un cen- 
timètre cube 
d'eau à 4«» cen- 
tigrades. 

Dixième de gr. 

Centième de gr. 
Milligramme. Millième de gr. 

Monnaie 



Décigramme . 
Centigramme 



Franc 



Décime. 
Centime 



Cinq gr. d'ar- 
gent, au titre 
do 9 dixièmes 
de fin. 
Dixième de franc 
Centième de fr. 



Conformément à la disposition de la loi du 18 germinal an III, 
concernant les poids et mesures de capacité, chacune des mesures 
décimales do ces deux genres a son double et sa moitié. 

(1) L'étalon prototype, de platine, déposé aux Archives, donne la 
longueur légale du mètre quand il est à la température de zéro. 

(2) L'étalon prototype, de platine, déposé aux Archives, donne 
dans le vide le poids légal du kilogramme. 
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Mesures de longfueur & de superficie 

RÉDUCTION DES TOISES, PIEDS, POUCES EN MÈTRES ET 

DÉCIMALES DE MÈTRE 



Toises 


Mètres 


Pieds 


Mètres 


Pouces 


Mètres 


1 


1 ,94904 


1 


0,32484 


1 


0,02707 


2 


3,89807 


2 


0,64968 


2 


0,05414 


3 


5,84710 


3 


0,97452 


3 


0.08121 


4 


7,79615 


4 


1,29936 


4 


0,10828 


5 


9,74518 


5 


1,62420 


5 


0,13535 


6 


11,69422 


6 


1,94904 


6 


0,16242 


7 


13,64326 


7 


2,27388 


7 


0,18949 


8 


15,59229 


8 


2,59827 


8 


0,21650 


9 


17,54133 


9 


2,92355 


9 


0,24363 


10 


19,49037 


10 


3,24839 


10 


0,27070 


20 


38,98073 


20 


6,49679 


11 


0,29777 


30 


58,47110 


30 


9,74518 


12 


0,32484 


40 


77,96146 


40 


12,99358 


13 


0,35191 


50 


97,45183 


50 


16,24197 


14 


0,37898 


60 


116,94220 


60 


19,49037 


15 


0,40605 


70 


136,43256 


70 


22,73876 


16 


0,43312 


80 


155,92293 


80 


25,98715 


17 


0,46019 


90 


175,41329 


90 


29,23555 


18 


0,48726 


100 


194,90366 


100 


32,48394 


19 


0,51433 


200 


389,80732 


200 


64,96789 


20 


0,54140 


300 


584,71098 


300 


97,45183 


30 


0,81210 


400 


779,61464 


400 


129.93577 


40 


1 ,08280 


500 


974,51830 


500 


162,41972 


50 


1 ,35350 


1000 


1949,03659 


1000 


324,83943 


100 


2,70700 


10000 


19490.36591 


10000 


3248,39432 


1000 


27,06995 



t TOISES, PIEDS, 



M«re= 


Toises 


m^-^ 


Toise, 


Pieda 


Pouee. 


Ugne. i 


1 


0,S 13074 


, 





3 





11,296 


S 


l,02til48 


2 


1 





1 


Ï0,592 


3 


1 ,539222 


3 


1 


3 




n,888 


4 


2,032296 


4 


2 







9,184 


S 


2,363370 


5 


2 


3 


4 


8,480 


6 


3,078iii 


6 


3 





5 


7.776 


7 


3,391318 


7 


3 


3 


6 


7.072 


8 


4,104392 


8 


4 





7 


6,368 




4,617666 


9 


4 


3 


8 


5,664 




5,13074 




5 







4,960 


20 


10,261-48 


20 


10 


1 


(i 


9,920 


30 


13,39222 


30 


13 


2 


4 


2,88 


40 


20,32296 


40 


20 


3 


1 


7,84 


so 


23,65370 


50 


es 


3 


11 


0,80 


100 


51,3074 


100 


51 


1 


10 


1,6 



RÉDUCTION DES TOISES CABRÉES 


IlÉDtCTIOMDESJtÈTHESCARHlïf 


HT CUBES EN MÈTRES CABRÉS 


ET CURES EN TOISES CARRÉES 


ET CUBES 


ET CUBES 


II 
1 


Ulnn 


â 

1 


7,4039 


M 


^Z 


â 

1 


IT 


3,7987 


0,2632 


0.1351 




7,5U7S 




14,8078 




0,S363 


"i^ 




:\ 


11,3962 


:h 


22,2117 


.1 


0,7897 


:^ 






15,1930 




29,61 S6 


4 


1,0530 


i 


0,5103 






:> 




fi 


1,3162 


a 


0,6753 














r. 


0,8104 




26,S912 


*ï 


51,8272 


7 


1,8427 


V 


0.9454 




30,3899 


H 


39,2311 




2,1000 


H 


1,080b 






H 


66,6350 


H 


2,3692 


W 


1,2150 










m 


2,6324 


■u\ 


1,3506 




189,9370 




370,1945 


rio 


-13,1622 


M 


6.7332 




379,8744 


lUO 


740,3890 


100 


26,:t243 


140 


13,5064 
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bEductiun des pieds cuhhës 


RÉDUCTION UES MÈTRES CAHRÉS 


ET CL'BES EN HËTRK!4 CARHBS 


ET CUBES ES PIBIISCABRÉSII 


ET CUBES 


ET CUBES 




«r'r^ 




i;t 


H.,..^.. 


T2 


IhliM «17!, 


TZ' 


Pi...B„ 


l 


0,105S 


S 


0,03128 


1 


! 1,-18 


1 


29,17 


2 


o.2no 




0,O6RS5 


2 


18,90 


2 


;8,3S 


:) 


o,:H6fi 




0,10283 


3 


28,43 


3 


87,32 


4 


0,)SSI 


i 


0,'3T11 


i 


37,91 


i 


116,70 


S 


0,3â7li 


5 


0,17139 


5 


47,38 


b 


145,87 


6 


o,(î3;ii 


6 


0,20566 


6 


56.86 


6 


175,04 


7 


0,7:186 




0,33!i9-t 


7 


66,.S4 


7 


204,22 


8 


O.H4*â 


8 


0,â7i22 


8 


73.81 


8 


233,.-i8 


9 


0,94U7 


9 


0,30830 


9 


8;^,":9 


9 


262,:m 


10 


i ,0352 


H) 


0,3*27- 


10 


94,77 


10 


291,74 


50 


8,2760 


50 


1,7):!86 


50 


473 .M4 


50 


l,t:.8,69 


lUO 


10,352 1 


100 


3,i2773 


100 


947,liS 


100 


a,!l|7,39 






1 


Uèlm 0,513 074 de loise linûaire. 


11 


Nèi™ carré .... 0,26a 214 929 iU de loiso carrée. || 


JiÈli-e cLbs .... 0.135 064 IVS B4fi de luisa cl 


bo. 






1,114e 036 ^312 mèti'e linéaire 
3.TRR 7t3 6338 mitres Carrés 






□Ue carrâe. . . 


Toiâfl cuba .... 7,i03 aDO 3430 mèlrea cuboa 








La perche lios eaux et foréls avail -22 pieds de cillé. - 


- l/arponl 


des Boui Bi toréta était composé de 100 parcliea — La 


porche de 


Paris a-sait 18 piada do cùlé. — L'arpenI de Paria ôlail de 100 | 


perches. — L'unllé DDUtelle qaa l'on nomme are oal u 


□ carré da 1 


10 mÈLros de c61é. — L'hectare ae compose do 100 oro 


r 


Roui d« nnoTH Plcdi arrU Toim «trfti Méirt. «rra |' 


Fercbo dos oau:i ot forêla . . . 484 13,t'. 


.il. 07 


Anionl dos eaux bL iorjfs. . .-. -48400 1344.4i 


5107,20 


Perclie de Pari* 324 !) 


34,1 g 


ArpsDl do Paris 32400 900 


3ilK,U7 


Are 9i7,7 20,32 


100 


Hecle 




0000 
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RÉDUCTION DES 


ARPENTS EN HECTARES ET DES 
EN ARPENTS 


> HECTARES 


Sa 


ARPENTS 


M 

9. S 


HECTARES 1 




de Paris 


des eaoz 


1^ 
1 • 


en arpents 


en arpents 


^s 


en 


et for«t8 


«5 


de 


des eaux 




hectares 


en hectares 




Paris 


et forêts 


1 


0,3419 


0,5107 


1 


2,9249 


1 ,9580 


2 


0,6838 


1,0214 


2 


5,8499 


3,9160 


3 


1,0257 


1,5322 


3 


8,7748 


5,8641 


4 


1,3675 


2,0429 


4 


11,6998 


7,8321 


5 


1,7094 


2,5536 


5 


14,6247 


1,7901 


6 


2,0513 


3,0643 


6 


17,5497 


9,7481 


7 


2,3932 


3,5750 


7 


20,4746 


1 3,7061 


8 


2,7351 


4,0858 


8 


23,3995 


1 3,6642 


9 


3,0770 


4,5965 


9 


26,3245 


17,6222 


iO 


3,4189 


5,1072 


10 


29,2494 


19,5800 


100 


34,1887 


51,0720 


100 


292,4944 


195,8000 


1000 


341 ,8869 


510,7198 


1000 


2924,9437 


1956,0000 ^ 



TARLB DE RÉDUCTION DBS PENTES PAR MÈTRE EN DEGRÉS 



Pent* 

par 

mètre 



métrés 

0,005 
0,010 
0,015 
0,020 
0,025 
j0,030 
,0,035 
0,040 



Inclinaison 
correspon- 
dante 
en degrés 



ooirio" 

35 

5130 

1 8 40 
1 26 

1 43 1 

2 20 
2 17 30 



Pente 

par 

métré 



métrés 

0,045 
0,050 
0,055 
0,060 
0,065 
0,070 
0,075 



Indfnaison 
correspon- 

dante 
en degrés 



2*34*40" 

2 5140 

3 850 
26 
4310 

020 
17 20 



3 
3 
4 
4 



Pente 

par 

mètre 



mètres 

0,080 
0.085 
0,090 
0,095 
0,100 
0,105 
0,110 



Inclinaison 
correspon- 
dante 
en degrés 



o34\30" 
51 30 
8 30 
25 30 
42 30 
59 30 
16 30 



Pente 

par 

mètre 



mètres 

0,115 
0,120 
0,125 
0,130 
0,135 
0,140 
0,145 
0,150 



IncUnûson 
correspon- 
dante 
en degrés 



6»33'40 

6 5030 

7 730 
7 24 20 
7 4120 

7 5810 

8 15 5 
8 3150 
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TABLEAU DES DENSITÉS 



ESSENCES 



Acajou de Honduras . . 

— d'Espagne . . . 

Acacia 

Aune «•••••• 

Bouleau 

Buis de France . . . . 

— de Hollande . . . 

Cendre 

Châtaignier 

Chêne pédoncule . . . 

— rouvre 

Charme 

Erable 

Frêne 

Hêtre 

II» • ■ • • * • • • 

Mélèze 

Orme 

Peuplier 

Pin blanc (Weymouth). . 

Pin du nord 

Pin sylvestre .... 

Platane 

Poirier 

Pommier 

Sapin blanc d'Ecosse . . 

— d'Angleterre . 

— des Vosges . 

Saule 

Sorbier 

Sycomore 

Tilleul 

Tremble 

Liège 

Moelle de sureau. . . . 



DENSITÉ 
du bois 



0.560 
0.852 
0.717 
0.601 
0.812 
0.910 
1.320 
0.486 



« 



0.808 
0.872 
0.756 
0.674 
0.697 
0.823 
0.744 
0.543 
0.723 
0.477 
0.553 
0.738 
0.559 
0.648 
0.732 
0.734 
0.529 
0.555 
0.493 
0.487 
0.673 
0.590 
0.604 
0.602 
0.240 
0.076 



DENSITÉ DU CHARBON 



en poudre 



S 



» 
1) 

y» 

J.49 
» 
)> 
» 
» 

1.53 
» 

M 
» 
1) 
Y) 

» 

1.45 
» 
» 
» 
» 
» 
» 
» 
» 
» 

1.55 
» 
» 

1.46 



en morceaux 



» 
» 

0.364 
» 
» 
0.238 
0.279 
0.427 

555 

» 

0.ri47 

0.518 

» 

)) 

0.357 

0.245 

» 

» 

if 

0.455 

» 

Y> 

» 
» 
» 

» 
)) 
» 



«' 
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TABLEAU DE L 



ET DK L EXPORTATION 
BOIS COMMUNS 



ANNÉES 


■MPO..TAT.0N 


EXPORTATION 


IH-W 


:io,7()0,ooo 


2,900,000 


1838 


83,700,000 


14,300,000 


, IStiS 


179,i00,000 


34,800,000 


18(i9 


189,263,000 


38,813,000 


1870 


lïït ,253,000 


29,497,000 


1871 


8»,&i0,OU0 


22,969,000 


1873 


128,733,000 


23,274,000 


187J 


130,290,000 


46,022,000 


1874 


170,000,000 


47,800,000 


1873 


161,100,000 


41,400,000 


1870 


302,-i00,000 


44,400,000 


1877 


204,1100,000 


38,700,000 


1878 


220,000,000 


33,100,000 


1879 


221,100,000 


31,100,000 


18S0 


278.00(1,000 


34,800,000 


1881 


211,400,000 


31,700,000 


1882 


228,4110,000 


87,000,000 


188:! 


217,600,000 


28,200.000 


188 i 


194,100,000 


29,300.000 


188.-, 


l58,i»0U,000 


20,100,000 


l8M(i 


1 43,200,000 


22.300,000 


1887 


138,300,000 


35,300,000 
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CONSOMMATION DE LA TILLE DE PARIS, EN COMBCSTIBLES, 

DE 1852 A 1887 



ANNJî'.h^i 


BOIS 


CHARBON 
de bois 


CHARBON 




à fartHer 


et poussier 


de terre 




■téres 


b^ctolilns 


kilogrammes 


1852 


719,069 


3,160,123 


323,715,700 


1853 


700,029 


3,259,515 


395,081,275 


1854 


737,184 


3,279,815 


400,205,242 


1855 


838,869 


3,553,476 


452,900,981 


1856 


776,780 


3,481 ,372 


419,506,428 


1857 


824,056 


3.487,746 


405,221,217 


1858 


776,397 


3.290,076 


4<»6,590,121 


1859 


773,961 


3,468,423 


432,200,769 


1860 


824,603 


4,327,117 


520,314,615 


1861 


937,201 


5,121 ,540 


614,179,280 


1862 


942,526 


4,970,944 


678,371,745 


1863 


789,598 


4,904,987 


629,863,191 


1864 


797,973 


5,067,773 


695,138,155 


1865 


860.152 


4,814,880 


748,712,3n4 


1866 


859,281 


4,924,501 


793,630.520 


1867 


837,106 


5,159,921 


809,418,335 


1868 


872,785 


4,921,718 


705,310,115 


1869 


951,157 


4,902,414 


687,182,598 


1870 


591,313 


2,834,341 


472,586,641 


1871 


819,345 


4.087,785 


547,301,070 


1872 


894,628 


4,751,870 


899,681 ,468 


1873 


802,872 


5,635,629 


1,105,144,347 


1874 


624,360 


4,704,86» 


675,298,816 


1875 


720,653 


4,826,484 


754,158,055 


1876 


762,984 


5,172,128 


790,594,466 


1877 


651,464 


5,016,453 


713,390,316 


1878 


729,885 


5,036,970 


824,550,^81 


1879 


840,013 


5,122,64» 


943,503,889 


1880 


896,465 


5,455,750 


1 ,882,466,563 


1881 


793,000 


5,092,000 


951,678,000 


1882 


661,01)0 


4,966,000 


963,819,000 


1883 


774,440 


5,105,094 


1,015.057,255 


1884 


713,947 


5,053,087 


902,913,764 


1885 


717,783 


4,805,611 


1,053,146,257 


1886 


785,000 


4,907,000 


1,098,018,000 


1887 


725,000 


4,723,000 


1,222,814,000 



ftENSBlfiSEMELMS. 



'Annéas 


BO[S A OUVRER 


r 


^»fi=,fa 


^I.>|<l0)(t. 


c*«,. 


^T 






bDl. d^ 


M.b!.» 






"'■"'""'™ 


"°"""""'" 
















1869 


23S,000 


288,000 


SÎ3.000 


333,000 


45,983 


18,728 


1870 


lâO.OOU 


177,000 


297,000 


1(2,000 


16..^7 


6,493 


1871 


76,0Ui) 


151, "00 


227.000 


125,000 


7.170 


6,322 


1872 


162,000 


287,000 


448,01 


219,000 


16,666 


12,420 


1873 


lb4,Û00 


269,000 


423,00IJ 


220,000 


13,533 


11,826 


1874 


139 000 


2:12,000 


371,000 


172.000 


17,343 


13.739 


187S 


1*2,000 


2:t9.00U 


381,000 


175,000 


19,388 


13.781 


1876 


1S6,000 


2(>S,ii|IO 


424,000 


170,000 


211,056 


17,286 


1877 


169,000 


;w3,oi'0 


472,000 


232,000 


M.im 


25,883 


1878 


ir^9,ooo 


m,m 


463.000 


182.000 


31,10» 


21,348 


1879 


174,000 


288.000 


«O.c'OO 


924/00 


.33,744 


25.961 


1880 


2U.OO0 


368,000 


582.000 


227.000 


45,511 


33.657 


188) 


224,1100 


373.000 


396.1:00 


-34,000 


49,364 


42,434 


1882 


224,001 


401,000 


625,1100 


227,000 


H2,964 


47,397 


18^3 


179,000 


341,000 


523.0110 


179,lirtt» 


56,984 


39,342 1 


1884 


156,000 


M4,0ûo 


490,000 


171,000 


.16,209 


32,ÔU [ 


1883 


128,000 


270,01)0 


:t98,i 00 


120,000 


36,209 


27,819 1 


1886 


13i,000 


281.000 


ilii.OOÛ 


1.Ï).0(10 


.^3,778 


»i.061 


1887 


131,000 


289,0(10 


420.00,1 


139,000 


41.180 


2.".,788 



Bois ù brûler 

Charbon de bois el poussier. 
(Carbon de terre .... 



POIDS DU STÈRE DE DIFFÉRENTS BOIS SECS 
Expériences de Chevandier de Valdrôme 



ESSENCES 



NATURE DES BOIS 



Chênes sessile et pé-i Rondinage de brins. . 

doncu lé mélangés. ( Rondinage de branches 

Chêne sessile . .| Bois de quartier. . 

i Rondinage de brins. 
Rondinage de branches 
Bois de quartier*. . 
( Rondinage de brins. 
Charme . . . .} Rondinage de branches 

( Bois de quartier. . 
( Rondinage de brins. 
Bouleau . . . .] Rondinage de branches 

( Bois de quartier . . 

Saule I Rondinage de brins. 

l Rondinage de brins. 

Aune j Quartier et rondinage 

( Bois de quartier. . 
Tremble . . . .| Quartier et rondinage 

! Rondinage de brins. 
Rondinage de branches 
Bois de quartier. . 

( 



POIDS 
du 

STÈRE SEC 



3i7k 

277 
380 
314 
304 
380 
313 
293 
370 
318 
269 
338 
276 
283 
291 
293 
273 
283 
281 
256 
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VOLUME RÉEL DES ROIS DE FEU RÉGULIÈREMENT EMPILÉS 



DIAMÈTRE 


NOMBRE 


NOMBRE 


VOLUME 


vo;lume 


de bûches par 


de bûches 


réel 


apparent 


des 


mètre carré 


par stère, 


du stère 


du 


BTTCHRS 


de la section 


la bûche ayant 


en mètres 


mètre 




transversale 


1M4 de long. 


cubes 


cube 


m. 






m. c. 


stères 


0.04 


317 


278 


0.389 


2.58 


0.05 


260 


228 


0.442 


2.26 


009 


88 


77 


551 


1.81 


0.10 


70 


61 


0.568 


1.77 


0.12 


54 


47 


0.634 


1.57 


0.15 


37 


32 


0.6G2 


1.51 


0.1 r» 


33 


30 


0.663 


1.51 


0.17 


29 


23 


0.652 


1.54 


0.18 


26 


23 


0.653 


1.53 


0.19 


23 


20 


0.6^î7 


1.50 


0.20 


22 


19 


0.661 


1.51 


0.21 


20 


18 


0.675 


1.48 


0.22 


18 


16 


0.682 


1.47 


0.23 


16 


14 


0.681 


1.47 



CHARRON ET HOUILLE 

st. st. 

Un stère hêtre et chêne (quart) produit 0.52 à 0.56 de charbon 

— bouleau (quartier) . . — 0.65 à 0.68 — 

— pin sylvestre — 60 à 0.64 — 

— épicéa — 0.65 à 0.75 

Un heclolitre de charbon de bois pèse de 21 à 24 kilos. 

— de houille française^ tout venant 87 — 

— de houille belge 90 — 

— gaillettes 80 — 
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POIDS DBS GRAINES DES PRINCIPALES ESSENCES RÉSINEUSES 



1 litre do graines désailées de pin sylvestre 

— — de pin d'Autriche 

— — do pin maritime 

— — de pin Weymouth 

— — de sapin . . . 

— — d'épicéa . . . 

— — de mélèze . . . 



Grammes 

pèse 510 

— 527 

— 598 

— 412 

— 285 

— 562 

— 485 



D'après les comptages exécutés en 1874 dans les divers magasins 
ou sécheries appartenant à l'administration forestière. 



1 kilog. de graine désailée d'épicéa . 

— de pin d'Allemagne. . . . 

— de pin d'Auvergne de Murât. 

— de mélèze 

— de pin d'Autriche .... 

— de pin maritime de Bordeaux 

— de pin maritime de Corte. . 
-^ de pin d'Alep 

— de pin Cembro 

— de pin Weymouth .... 

— de sapin 

— de pin à crochets .... 



contient 



1 hectolitre 
de cônes 



de pin sylvestre produit de. 
de sapin pecUné — 
d'épicéa ... — 
de mélèze. . . — 



Graioes 
123 935 

— 139 875 

— 186 705 

— 139 330 

— 48 596 

— 20 600 

— 18 060 

— 56 592 

— 3 861 

— 61 200 

— 31 200 

— 125 300 

Graine déeailée 

780 à 900»' 

1 500 à 2 250 

1 230 à 1 680 

1 800 à 2 700 
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VALEUR EN BLOC DES FORÊTS DE LA FRANCE EN 1882 

Superficie totale 9,436,000»» 

Produit annuel moyen en matière. . . 25,000,000'"« 

— argent . . . 334,000,000' 
Taux moyen actuel de raccroissement des 

bois en forêt 2 °/o 

Taux moyen du placement en forêt . . 3 »/o 

Revenu à Thectare moyen en matière . 2'"«64 

— argent . . . 35^32 

Matériel total 2.04 x 9436000 X 50 . . «,248,192,000"« 

Valeur totale 35.32 x 9456000 X 33 . . 11,215,538,000' » 
Capital des charges et du sol 35.32 

X 9456000 X (50-33) 5,677,760,000 » 

Valeur du capital bois 5,537,778,000 » 

Valeur des sols 350 x 9456000 .... 3,309,600,000 » 

Capital des charges 2,228,178,000 » 

Montant des charges annuelles 4 <^/o dn 

capital 89,127,120 » 

Charges annuelles à l'hectare moyen ^^{seôoô ^-^^ 

Frais d'administration par hectare. . • 4.50 

— d'impôts 4.93 

Nota. — L'incertitude actuelle de la statistique et celle du 
traitement et de l'aménagement ne permettent pas d'arriver 
à des chiffres exacts. Il s'agit surtout d'appeler l'attention sur 
l'importance de la statistique au point de vue de tous les 
intérêts qui se rattachent à la propriété forestière. 



ERRATA 



Page 40, au lieu de : cellulose de papier et distillation, 
lisez : cellulose. Voir distillation et pâte à papier. 

Page 67, avant-dernière ligne de la colonne d'observalions, 
au lieu de : la possibilité n'est pas...., lisez : si la possibilité 
n'est pas.... 
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Q^ ^ Librairie agricole de la Kaison Rustique envoie franco, à toute per- 
sonne qui en fait la demande, son catalogue le plus récent. 

Un numéro spécimen avbc plaxohb coloriée dvt Journal d'agriculture pra- 
tique on de la Revue horticole e^ adressé à toute personne qui en fsùt la demanda 
• accompagnée de 30 centimes en timbres-poste pour chaque journal. ^ 

(Voir VAvis important à la page snivante.) 
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TRUCTIONS agricoles 25 
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AVIS IMPORTANT 

La Librairie a^^ricolo, ne |oayant ouvrir un compte à 
toutes les persiiiiie:* qui s'adressent à elle, est forcée de 
n'exécuter que les commandes accompagnées de leur 
paiement. 

Toute commande de livres doit donc être accompagnée 
du montant de sa valeur et des frais de port. 

Eftco'i i-jr u7 p'...<u\ — Si l'envoi doit se faire par la poste, ajouter 
l'Our les frais de pcr: «.' fr. 2ô an momaiit de tonte commande infé- 
rieure à '2 fr. 50. e: 10 du montant de la commande au-dessus de 
2 fr. 5«>. 

EnK'"U i-ar <.':■'?>• j':.-<r..i.:j:. — Si l'envoi peut se faire par colis postal, 
le prix d*ui; colis f os:a' é:an: ce fr. 60 pour l'expédition en gare, et 
de fr. S5 p:ur '."exî vii:ion à domicile, calculer le montant des frais 
de p«?rt à raison d'un co'is postal par commande de 20 francs. 

Nos clients peuvent jntyer leurs commandes par Tenvoi 
de mandats-poste dont le talon sert de qitittance, bons de 
poste, cliè«iues ou mandats sur Paris, à Tordre du JOirec- 
te'i.r de la Librairie a^jncolc de la Maison rustique. (Les 
très petites sommes ou les appoints peuvent être envoyés 
en timbres-poste.) 

On ne reçoit vjue les lettres affranchies. 



Conditions spéciales offertes aux abonnés 

du Journal d'Agriculture pratique et de la Revue hortioole. 

Los a:i.jîi:ii.'> du J'tumol il^i'/rf.'u^.turt prathiu€ et de la Revue hor- 
tkol'- vïii droit à une remise de !•> ** o "«r tnus /f^ livres qui figurent au 
[iVLsifnt caf't- 1-1 '.'•-. 1 :)rs.]n'ils viennent les prendre directement à la Li- | 
brairie a.L'ric.'le, rue Jacob, 26, à Paris. 

An lieu de la remi-e de 1«) °,'o ci-dessus spécifiée, les abonnés ont 
droit à VrhVhi /ranvo^ quand les livres doivent leur être remisa domi- 
cile; niai.-î Qft droit kïenro} fi'ii.v.''o, est résen'é aux abonnés de France; 
il ne s'applique à l'étranger que si l'expédition peut se faire par la 
j/osto, et rcMe comprise dans il'twm ] Of^taJe. 

La co/nmaiide doit touy'V.is vti^ accoTîvYîL^^xi^^ du montant de uJ 
vaJ' , ; 
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I. — MAISOiy RUSTIQUE DU XIX* SIÈCLE. - 
TRAITÉS GÉNÉRAUX D'AGRICULTURE 



Maison rustique du XIX* siècle , cinq volumes grand in-8o à deux 
colonnes comprenant ensemble 2,700 pages, avec 2,500 gravures, publiée 
sous la direction de MM. BaUly, Bizio et Malpeyre. 



OUmat. 

Sol et BOUH-BOl. 

AmeGlidGmeiitB. 

Bngrais. 

Défri6h0nio&t« 



Tome I*'. — Agriculture proprement dite. 



Dessèchement. 

Labours. 

BnsemenoementB. 

Axroeements. 

Irrigations. 



Bécoltes. 

Voies de oommonloa- 

tlon , dôinres. 
voromoB» 
LégominenseB. 



Plantes-radnes. 

Plantes fourragères. 

Maladies des végé* 
taux. — Animaux 
et insectes naisibles 



Tome IL — Cultures industrielles ; animaux domestiques. 



Cfultwei indiutrieUes, 



Animaux domestique*. 



Plantes oléagineuses. 

— textiles. 

— économiques. 

— médicinales. 
^ aromatiques. 

— tinctoriales. 



Lait, beurre, fro- 
mages ; fruitières. 

LBOubation artiû- 
oLeUe; élevage. 

Oonservation des 
viandes ; salaisons. 



Houblon. 
Mûrier. 
Arbres : olivier. 

— noyer. 

— de bordures. 

— de vergers. 



Pharmacie vétéri- 
naire. — Maladies. 

Anatomie. 

Physiologie. 

filevage et engraisse- 
ment. 



Tome nL — Arts agricoles. 



Laine. 

Vers à soie. 

Abeilles. 

Vins, eaux-de-vie. 

Cidres, vinaigres. 

Bière. 



Sucre de betterave. 
Lin, chanvre. 
Fécule. 
Huiles. 

Cftiarbon, tourbe. 
Potasse, sonde. 



Cheval, ftne, mulet 
Baces bovines. 

— ovines. 

— porcines. 
Basse-cour. 
Chiens. 



Bédnes. 

Meunerie* 

Boulangerie. 

Sels. 

Chaux, cendres. 

Arts divers. 



Tome rv. — Forêts, étangs; législation, administration. 



Pépinières. 
Culture des forêts. 
Exploitation. 
Bstimation. 
Pécha, Étuigs. 
Empoissonnement. 



Terrain, engrais. 
Outils de jardinage. 
Couches, bftches. 
Orangerie et serres. 



Droits de propriété. 
Distinction des biens. 
Bail, cheptel. 
Biens communaux. 
Police rurale. 
Des peines. 



Choix d'un domaine. 

Estimation. 

Acquisition. 

Location. 

Améli<nrations. 

Capital. 



Tome V. — Horticulture. 



Semis, greffes, taille. 
Pépinièàres. 
Arbres à fruits. 
Légumes. 



Jardin fruitier. 

— fleuriste. 

— potager. 
Culture foiôée. 



Personnel, attelages, 

mobilier. 
Bétail, engrais. 
Systèmes de culture. 
Ventes et achats. 
Comptabilité. 



Plans de jardins. 

Calendriers du jardi- 
nier, du forestier, 
du magnanier. 



n n^ a pas d'agriculteur éclairé , pas de propriétaire qui ne consulte assi- 
dûment la Maison rustique du dix-neuvième siècle , qui est encore l'expression la 
plus complète de la science agricole. 

Prix des 5 volumes ( ouvrage complet ) , brochés, Eâ It. ^^. — 'ÎSi.OèÀsa.^VLVt. 
Chaque volume se vend séparément, brodiè, ^ it. — 'S.€yÀfe^^-^ ^x."^^» 
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BoKiB (Yictor).— Les Travaux des ohamps {BOl. dm CmAmt.). 

I11-I8 de 188 pagee et 121 graT. 1.25 

Les Jeudis de M. Dnlaurier, Conn élémentaize d'agri- 

culture. 2 ToL in-18 de 216 pages et 67 giar. • • , • 1.60 

DoMBASLi (de). — Traité d'aerrionltore. 4 tdL in-8* ensemble 

de 1,70-2 pages. 20. 9 

Tome P'. Économie fftmêrak, 1 ToL iii-8** de 410 pages. 

— H. Pratique agricoU^ 1^ partie : amélioiatxms du sol, 

engrais et amendements, assolements, instm- 
ments ; 1 toL m-8^ de 466 p. et 19 graT. 

— III. Pratique agricole, 2« partie : cnltmes prépara- 

toires, céréales, fourrages, racines, prairies; 
récolte et conservation des produits. 1 voL in-8<> 
de 400 pages et 6 giav. 

— lY. Le Bétail, 1 vol. in-S"" de 436 pages. 

Chaque volume se vend séparément ........ 5. 9 

Calendrier du bon onltivatenr. il* édition, l vol. in-12 

912 pages et 89 graynies. • . • • • 4.76 

La première partie de roarrage. aujoard'hai classique, de Fillustre agro- 
nome Mathieu de Dombasie, renferme l'indication, mois par mois, de tons 
les travaux à faire aux champs, à la ferme, an jardin et dans les 
forêts. — Dans la seconde partie rantcnr traite des oonditioiis néces- 
saires pour la bonne conduite des entreprises d'améliorations agricoles : 
conditions matérielles et morales ; administration du personnel ; irri- 
gations; engrais et amendements ; assolement; amélioration dn bétail 
à cornes ; instniments perfectionnés d'agn^cnlture. 

Abrégé dn Calendrier, on mannel de ragricnlteiir prati- 

cien. {Bibl. du Cuhiv.). In-12 de 280 pages ...... 1.26 

Extrait de l'Abrégé dn Calendrier. In-12 de 98 pages. >.60 

Fruchibr (Dr J.-A.). — Traité d*agrionltnre tbéoriqne et 

pratiqne, plus spécialement appliqué aux conditions agri- 
coles du midi de la France. 1 vol. in-8° de 816 pag. et 140 gr. 
suivi d'un dictionnaire des plantes cultivées, des animani; 
domestiques, et de leurs principaux produits. ..... 8.9 

OAfiPABm (Comte de). — Conrs d'agrionltnre. 6 vol. in-8®, de 

plus de 4,000 pages et 235 grav. ...•••,••• 89 . 60 

Tome I"''. Terrains agricoles , propriétés physiques des terres, 
valeur des terrains, amendements, engrais. 

— n. Météorologie agricole, constructions rurales. 

^ m. Mécanique agricole, agriculture générale, cnltnres 
spéciales, céréales et plantes légumineuses. 

— lY. Plantes-racines, plantes oléagineuses, tinctoriales, 

textUes, fourragères; vigne et arbres fruitiers. 

— V. Assolements, systèmes de culture, organisation et 

administration de Pentreprise agricole. 

— YI. Principes de l'agronomie ; nutrition et habitation dei 

plantes, appendices sur les machines. 

daçue volume te vend «éporément %.««««««%« l«ii 
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GiRARDiN BT PU BaBTJiL. — Traité élémentaire d'agrloul- 

ture. 2 Yol. in-18 de 1600 pages et 955 fig 16. 9 

Tome 1". — Agronomie; le sol, assainissement, irrigations, labours; 
amendements et engrais; défrichements; arts agricoles ; plantes alimen- 
taires cultivées pour leur semence; céréales, plantes légumineuses. 

Tome IL — Plantes fourragères à racines alimentaires ; prairies artifi' 
cielles et prairies naturelles ; plantes textiles, tinctoriales, économiques ; 
plantes potagères de grande culture, assolements, notions sommaires 
d'économie agricole ; organisation d'un domaine, exploitation. 

GRAimEAu. — Oonrs d'agrionltnre de l'Éoole forestière : 

Tome I®^ — • La Nutrition de la plante , un beau Yolnme 
grand in-8* de 624 pages, 39 fig. et 1 planche; prix : 

cartonné à l'anglaise ••..••... 12. » 

Le tome I^ ietU a paru, 

JoiGNKAux (P.). — Le Livre de la ferme et des maisons de 

campagne, publié sous la direction de M. P. Joigneaux, 
avec la collaboration d'un grand nombre de savants et de 
praticiens, formant une véritable encyclopédie : nouvelle 
édition entièrement refondue et augmentée. 2 vol. in-4o de 
2,116 pages à 2 colonnes avec 1,829 figures dans le texte. 

Tome I*'. — Agrievlture proprement dite : Terrains et engrais ; 
labours, roulages, binages ; méthodes de culture et instruments ; asso- 
lements et cultures spéciales ; céréales, légumineuses, racines, fourra- 
ges, plantes industrielles, plantes nuisibles. — Zootechnie générale : 
élevage des bestiaux ; chevaux, ânes, mulets, bœufs et vaches laitiières, 
laitages et laiteries; moutons, porcs; basses-cours et colombiers; 
abeilles et vers à soie ; pisciculture ; animaux et insectes nuisibles. 

Tome II. — Arboriculture et horticulture : Généralités, pépinières, 
semis; vignes, vendanges et vinification; eaux-de-vie et vinaigres; 
jardin fruitier , poirier, pommier, pêcher, cerisier, etc. ; vergers ; cul- 
ture potagère ; fleurs ; parcs et jardins i^ysagers ; arbres et arbustes 
d'ornement, sylviculture. — ConnaUaances utiles : Hygiène de l'homme 
et du bétail comptabilité, droit civil, pêche et chasse ,- recettes diverses. 

Prix des deux volumes : brochés 32. p 

Les mêmes, reliés, 40 fr. 

Les Ohamps et les 'Préa (Bihl. du Cuit,), entretiens sur 

l'agriculture : Sols et sous-sols; labourage, engrais; semis, 
plantation et récoltes j plantes racines, légumineuses , fourra- 
gères, oléagineuses, textiles; prairies naturelles. In- 18 de 
154 pages. . . 1.25 

Traité des graines de la grande et de la petite culture, im- 

portance et choix des bohnés ^ralneà ; durée des facultés ger- 
minatives; fixation des variétés; porte-graines delà grande 
culture, du potager, du parterre et des arbres. (^Bibl, du Cuit.). 
In-18 de 168 pages 1.25 

Les Veillées de la ferme de Tourne-Bride, entretiens 

sur l'agriculture, l'exploitation des produits et l'arboriculture : 
Les engrais, la terre et les plantes; élevage du bétail ; va- 
ches, moutons, porcs; la laiterie, le beurre, le fromage, la 
volaÙle à la ferme : culture des arbres ; le jardin potager. 
Un volume în-18 de 188 pages avec gravures 1.3) 

Conseils à la jeune fermière : de l'intérieur de la mai- 

son ; entretien des animaux , vaches , porcs , lapina , <3?k5aftaxaL 

de basse-conr; la laiterie et sea pToàu\\.a*,\'& ^ax^vxv ^ci\.'a.'ç,^x\ 

les conservea à la ferme. 1 yo\. mA% d^ VI ^ ^^%^» . > * ^ 
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JoiGNEAux (P.)' — Petite Éoole d'agrloultiure (BtU. des 

écoles primaireê). L'outillage agricole de Vmdsait, — Ije fu- 
mier, le drainage, les labours, les grains, les semis, les soins 
d'entretien. — Le jardin fruitier. — L'herbier de l'enfant. 
— Les inBectes utiles et nuisibles. — A l'œuvre pour la récolte. 
— Petit bétail et petite volaille. — Des petites industries. 
Un vol. in-18 de 124 pages et 42 gravures, cartonné toile. 1 

Petits Entretiens sur la vie des champs, i voL 

in-18 de 112 pages avec grav. cartonné i 

Lavrençon. _ Traité d'afirricaltnre élémentaire et pra- 
tique {Bibl. des écoles prifnair et). 2 vol. in-18, ensemble de 
248 pages et 44 grav • • 1 

Lenoir. — Notions nsuelles d'agrionltare, manuel théori- 
que et pratique à l'usage des instituteurs et des jeunes prati- 
ciens. 1 vol. in-8° de 160 pages 2 

MiLLET-BoBiNBT (M*^'). — Maison rustique des enfants. 

In-4** imprimé avec luxe, de 820 pages, 120 grav. duis le 
texte, dessins de Bayard, O. de Penne, Lambert, etc., et 

20 planches hors texte 8 

Bichement relié • • . IS 

MoLL ET Gayot. — Encyclopédie pratique de l'agricul- 
teur, publiée sous la direction de MH. Mott, ancien professeur 
d'agriculture au Conservatoire des arts et métiers, et Eug, 
Gayot, ancien directeur de l'administration des Haras, avec la 
collaboration d'un grand nombre de savants. 18 voLin-8<> à 
2 col., contenant de nombreuses grav. insérées dans le texte. 90 

Olivier de Serres. — Le Théâtre d'agriculture et mes- 
nage des champs, d'Olivier de Serres, seigneur duPradel, 
dans lequel est représenté tout ce qui est requis et nécessaire 
pour bien dresser, gouverner, enrichir et enibellir la maison 
rustique, édition conforme au texte original, augmentée de 
notes et d'un vocabulaire, publiée par la Société d'agricul- 
ture du département de la Seine. 2 forts vol. gr. în-4° en- 
semble' de 1856 pages 51 

Tome I. — Du devoir du Mesnager, c'est à dire de bien eognoistre et 
choisir les Terres; du Labourage des Terres à grains; de la CuJfure de la 
■ Vigne ; du Bestail à quatre pieds, et des Pasturages, 

Tome II. — Delà Conduicte du Poulailler, du Colombier, du Rucher et 
des Versa Soye; des Jardinages j>our avoir des Herbes et Fruicts potagers^ 
des Fleurs odorantes, des Herbes médicinales et des Fruits des Arbres; 
de l'eau et du bois ; de l'usage des Aliments. 

La Société centrale d'agricnltnre de Paris, en publiant cette nouvelle 
édition du ThéMre d'agriculture ne voulut pas que le style fût changé; 
elle voulut, au contraire, qu'il conservât son originalité, son langago 
pur et naïf et qu'il fût publié tel qu'Olivier de Serres l'avait livré à 
l'impression dans les édittona corrigées par lui. Ce livre remarquable 
A tant de titres est resté Vun dos cYxete-4'cKV!kNTfe Qi<s\sv. WX^UtoNjoc» %!çd- 
cole. 
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BioHARD (du Cantal). — Dictionnaire raisonné d'agricul- 
ture et d'économie du bétail , définitions des termes 
techniques, économie rurale, animaux domestiques, art vé-. 
térinaire, etc., etc.; 2 vol. gr. in-8<>, ensemble de 1462 pages. 15. » 

Vocabulaire agricole et bortioole à l'usage des élèves 

des collèges et des écoles primaires {B%hl. des écoles pri- 
maires), 2® éd. 1 vol. in-18 de 466 pages avec figures, , , 3.50 

ScHWERz. — Préceptes d'agriculture pratique , traduction 

par MM. de Schauenburg et J. Laverrière (1839-1847), 
ouvrage ayant obtenu la grande médaille d'or de la Société 
centrale d'agriculture de France. 4 vol. in-8o ensemble de 
1442 pages , . 19.50 

Chaque volume se vend séparément aux prix suivants. 

1™ Partie, — Préceptes généraux, climat et sol, amendements, en- 
grais animaux, végétaux et minéraux, litières et fumiers, valeurs com- 
paratives et application des engrais. 1 vol. in-8<*^ 330 pages .... 6. » 

2" Partie, — Culture des plantes à grains farineux, céréales et plantes 

à ooeses; froment, épeautre, seigle, orge, avoine, maïs et millet. — 

Pois, vesces, lentilles, fèves, haricots, sanmin. — Assolements, labours, 

quantité de semence, récolte et son rendement, paille, son rapport avec 

, le grain, ses propriétés conmie fourrage. 1 voL in-8°, 473 pages 6 . » 

3« Partie, — Culture des plantes fourragères, trèfle, luzerne, espar- 
cette; fourragères supplétives. — Navets, betteraves, choux-raves, ca- 
rottes, pommes de terre, topinambours, choux, leur récolte, leur conser- 
vation et leurs différents emplois économiques dans Talimentation des 
chevaux et du bétaiL 1 vol. in-8*», 408 pages 6 . » 

4" Partie. — Culture des plantes économiques, oléagineuses, textiles 
et tinctoriales, trad. par M. Laverrière. lin, chanvre, colza, navette, 
pavot, tabac. — Gaude, pastel, garanoe, etc. 1 vol. in-S» 232 pages. 3.50 

Manuel de raffrioultear commençant {Bibl, du Cvlt,\ 

traduit par Ymeroy. In- 18 de 382 pages 1.25 

Assolements et culture des plantes de TAlsace 

(1839), ouvrage traduit par V. Rendu, couronné par la So- 
ciété centrale d'agriculture. 1 vol. in-8** de 312 pages. . . 3. » 

Tkibsbreno db Sort (Edmond). — Petit Questionnaire agri- 
cole à l'usage des écoles primaires des pays de pâturage 
(^Bibl, des écoles primaires), In-18 de 192 pages et 16 grav. 1.26 

THOiiiN. — Cours de culture comprenant la grande et la petite 
culture des terres, celle des jardins, les semis et plantations, 
la taille, la greffe des arbres fruitiers, la conduite des ar- 
bres forestiers et d'ornement, un traité de la culture de la 
vigne et des considérations sur la naturalisation des végé- 
taux (1845), publié par Oscar Leclerc. 3 vol. in-8° ensemble 
de 1618 pages et un atlas de 65 planches représentant les 
instruments d'agriculture et de jardinage, les greffes, taillis, 
boutures, les haies, clôtures, etc. . ,. 18. D 

ViDALiN (Félix). — Agriculture du centre de la France : 

Les agents naturels de la végétation ; le sol et les engrais ; 
les champs , les prés, les bois ; le bétail; conseils d'hygiène. 
2 vol. in-18 cart. de 300 pages avec fig 3. » 
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U. — ÉCONOMIE RURALE. — SYSTEMES DE CULTU 
ET COMPTABILITÉ. — MÉLANGES DAGRICULTUI 

(Voyages, annales , congrès, enquêtes. — Études agricoles appliqx 
à des régions particulières et monographies d'eapUntaiions rural 

Maison rnstlqne du XIX« sièole , tome IV (voir page 3). 

AlmaiiaQll du Cultivatenr, publié chaque année au mois 
de septembre, et comprenant toutes les nouveautés agricoles. 
192 pages in-32 et nomb. grav i 

Annales de l'Institnt agronomique de Versailles. 

V* Partie : Bapports sur l'administration,* par Lecontenz ; 
sur l'alimentation dn bétail, par Bandement ; sur les insectes 
nuisibles aux colzas, par Focillon ; etc., etc. In-4<* de 272 p. 
et 3 planches • 3 

2* Partie : Recherches sur l'alncite des céréales, par 
Doyére. In-4*' de 146 pages ^ . . . . 2 

Primes d'honneur, décernées dans les concours régionaux 
en 1868. Grand in-8^ de 682 pages, 19 planches coloriées et 
nombreuses figures dans le texte « . . . 2C 

BoRiH (Victor). — Étude sur le crédit agricole et le cré- 
dit foncier en France et à l'étranger. 1 y. in-8o de 304 p. t 

<c J'ai voulu, dit l'auteur dans sa préface, utiliser au profit de l'a- 
griculture, à laquelle j'ai consacré la meilleure partie de ma vie, l'ex- 
périence que j'ai pu acquérir en me trouvant mêlé pendant près de dix 
ans, aux grandes opérations financières de notre temps. » Tous ceux 
qui s'intéressent à la question depuis si longtemps à l'étude, du cr»\- 
• dit agricole, liront avec profit l'ouvrage de M. Victor Borie. 

Oaccianioa. — La Vie champêtre , études morales et économi- 
ques, trad. de l'italien par L. Dieu, 1 vol. in-8° de 208 pag. '2 

Ghambrelekt. — Les Landes de Gascogne : Description des 
landes; leur assainissement; dessèchement des marais du 
littoral, leur mise en culture; exploitation et débouchés de 
leurs produits agricoles. 1 vol. in-S" de 116 pages et 2 plan- 
ches. 4 

Dksbois. — Le Barème agricole pour l'évaluation des terres, 
des prés, des vignes et le prix de leur fermage, des récoltes en 
grains, vins, huiles, foin, paille, du rendement des grains en 
'farine et en huile, du prix des grains par le mesurage, etc. 
Broch. in-l*^ de 108 pages ou tableaux • • î 

Dbstremx db SAmr-CRiflTOL. — Agriculture méridionale ; le 

Gard et l'Ardèche. Considérations générales; statistique agri- 
cole du Gard ; les vers à soie et les mûriers ; les animaux de 
boucherie; l'Ardèche : stivUaUc^uft açt\eo\^-,N\\Âû\jL\tMre, irri- 
gations, zone fourragère. In-ft'^' âte ^VL ^^^^^ » % % % . 
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DoMBABLi (de). — Annales agrriooles de Rovllle, (1829- 

1887), 8 ToL in-8<* avec une table alphabétique et laisonnée des 
matières contennes dans les huit volnmea, et nn supplément. 

Extrait de la table générale ie* tmUikre» Administration d*an établis- 
sement agricole; inventaires; comptabilité. — Bail de Boville. — 
Améliorations foncières ; défrichements, labours, irrigations, amen* 
déments, éoobnage ; façons dn sol, hersages, binages, etc., sjrstèmes 
do cnlture. — OUmie agricole et physiologie végétale ; nutrition des 
plantes; engrais, fumiers. — Animauz de trait, attelages; bétail; 
bœufis et vaches, bêtes à laine, chevaux, porcs, etc.; engraissement. 

— Céréales, ficoment, seigle, orge, avoine, malB ; betteraves, carottes, 
navets, pommes de terre, fèves, gesses, trèfle, luzerne, sainfoin, ray- 
grass, chanvre, colza, houblon, vign^ tabac, forêts et plantations. 

— Bâtiments de la ferme et instruments aratoires. 

Prix de Tonvrage complet, 9 vol. cartonnés. ..... 45. » 

économie générale , personnel , bâtiments, etc. (tome I*^' 

du Traité da,gricultutre^ voir page 4). 1 vol. in-S**, 410 pag. 6. > 

Économie politique et agricole, études sur le com- 

merce international dans ses rapports avec la richesse des 
peuples , et sur Torganisation du travaiL In-18 de 196 pages. 1 . 50 

Écoles d'arts et métiers. In-18 de 104 pages .... i . » 

Dkeuhjjb (de). — Dn Métayage et des moyens de le rem- 
placer. 1 Yol. in-18 de 104 pages. ......... 1 . » 

DuBoerr etPAociTT.— Ck>mptabilité de la ferme; notions géné- 
rales, inventaire, comptabilité-matières, comptabilité-espèces, 
compte morale produit brut et bénéfices. {BïbU du CtUtiv.^ 
1 vol. in-18 de 124 pages ou tableaux. 1 . 25 

Registres pour la comptabilité de la ferme , cinq 

* fegistifes In-folio pot avec instructions pratiques 10 . » 

Livre d^inventaire, — Livre de magasin de la ferme, — Livre 
de magasin à V usage de la fermière. — Livre de caisse de la 
ferme, — Livre de caisse de la fermière. 

Chaque volume se vend séparément 2 . :» 

DuREiBux. — Monographie du paysan du Gers; sol, indus- 
trie, population, mœurs, caractères, statistique, histoire de 
la famille, aliments, hygiène, habitation, moyens d'existence, 
étude sur le régime des successions. 1 Tol. in-18 de 260 pages. 3 . 50 

?.♦♦♦ P.***. — Des Réunions territoriales, étude sur le mor- 
cellement en Lorraine. Li-8^ de 48 pages. ....... D.75 

FÉLizBT (Oh.-L.). — Le Petit Berquin agricole, ou dialogres 

ruraux entre un fermier, sa nimille, ses serviteurs divers et 
quelques amis spéciaux. 1 vol. in-18 de 416 pages et 12 pi. 8.50 

FoNTKNAT (L. de). — Voyage agricole en Russie, l vol. m-i8 

de 570 pages <3.r)0 

Fbançois. — Manuel de Tezpert des dommages causés 

par la grêle ; effets de la grêle sur les différentes natures 

de récoltes; maladies et insectes dont les dégâta na davM^\\\» 

pas être confondus avec ceax de \'d» gT^\çi*, ^«^ ^x^vïs?0s>5!>'^'«.. 

(:^/3/. ^î*6^«//iw.). IvoLin-lHdelOapc.^^» ^"^^ 
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Gabpardi (Comte de). — Ck>ar8 d'aerrioaltnre, tome V : aasole- 
mentfl, systèmeB de caltnres, organisation et administxation 
de l'entreprise agricole, etc. (voir page 4). 

Fermage, gnide des propriétaires des biens aflEermée ; estima- 

tion, baox, etc. {Bibl. du CuUiv,) In-18 de 216 pages ... 1.2 

Métayage, contrats , effets, améliorations, culture des mé- 

tairies (%tâ. «fu Ctf&sv.]. In-18 de 164 pages 1.2 

GiRARDiir. — Mélanges d'agrloulttire. 2 yoL in-i8, 1094 p. 6. 
Grandsau. — Annales de la station agronomique de 

l'Est, chimie et physiologie appliquées à la sylviculture. 

1 Yol. grand in-8° de 414 pages 9. 

Imbaut-Latour. — De la crise agricole relative à la vente et 
et à la consommation du l>étail en France, notamment en ce 
qui concerne le Nivernais. Br. in-8" de 62 pages 1.5 

Layerokb (Léonce de). — Économie rurale de la Franœ 

depuis 1789. 4e édition. 1 vol. in-18 de 490 pages.. . . 8.5 

Essai sur réconomie rurale de l'Angleterre, de l'E- 

cosse et de rirlande. 5^ éd. l vol. in'8o de 474 pages. . 8.5 

L'Agriculture et la Population. 1 voL in-18 de 472 pages. 3 . 5 

Lavekqnk (Bernard). — Agriculture des terrains pauvres : 

assainissement des terrains humides ; prairies naturelles et 
artificielles ; reboisements j vigne j économie agricole, engrais, 
bewtLiux, comptabilité; 2" édit. 1 vol. in-18 de 302 pages. , 3. 

Lk Conte. — ' L'Agriculture dans ses rapports avec le 

pain et la viande, écarts entre les cours du blé et des 
animaux et ceux du pain et de la viande, leurs causes, re- 
mèdes à m^porter. Broch. in-S" de 132 pages.. ..... 2. 

Lrcouteux (Ed.). — Oours d'économie rurale, professé & 

l'Institut national a^onomique. 2"« éd. 2 vol. ln-18, 984 p. 7. 

Tomo 1". Lt's milieux économiques : Les richesses sociales et leur va- 
l«nir ; K»s u^'onts dirtvts do la production, la population, la propriété, la 
tono, U> capital; l'État et ses iiiutitutions ; les débouchés et le régime 
oonuiu'roiai ; rnuivro économique du dix-neuvième siècle. 

T»)mc 1 1 . A*'.t entrepi-ises agncoles et le* xyttimes de euUure : l'entrepre- 
iHMir ot s(vs moyoïis d'aotiou. lo domaine, le capital d'exploitation, le 
travail, les («ngrais; h\s proiliiits agricoles; les systèmes de culture; 
admi II ÏHt ration et comptabilité agricoles. 

— Principes de la culture améliorante, l voL in-18 

de 4 1 2 pages 3. i 

Principes jîénénuix de la culture améliorante. — Culture de tempo- 
risiUioii: culinrc intensive. — Défonceraents, défrichements, irriga- 
tions, des^'-chemonts et drainage. — LnlHjurs, emblavnres, récoltes. — 
Tniiries et |Vi'itur.H^>ii. — Amendements, fumiers de ferme et oigrois 

chimi»iiies. ■ - As.<olements et rotations. 

r.KF. uR. - Oomptabilité et géométrie agriooles (BtU. dm CW- 

ftV.).In-18do 214 pageset 104 grav • 1. 

Li'LUK nK CHATKAr VIEUX. — Voyages agronomiques en 

France. 2 vol. in-8^, ensemble de 1,032 pages. .... 12. 
M u.ft;'iKi X. -- Études agricoles sur la Grande-Breta- 

gnc. Climat» i^\.\r/.os, ovotïïkùowa A\j:ticolef». — Cheval, 

.f «» vuf, mouton, porc, voUv.We. \ xo\, vcv-^^ , "^Vl ^ig.wi ^\K. \^- " » 



Librairie agricole de la Maison rustique, 26, rue Jacob, Paris. 11 

Mabohand (Eugène). — Notioe sur les aménagements 

agricoles, exécutés en Normandie aux fermes oe Lisors et 
d^Amfrevllle-sur-Itoti. Grand in-8^ de 40 pages et 17 figures. 1 . » 

MÉHEusT. — Économie rurale de la Bretagne. In-18 de 220 p. 2 . 60 
NiGOLLB. — Des Assolements et des systèmes de culture : 

De la fertilité et des exigences de certaines récoltes ; des 
assolements qui conviennent aux différents sols et climats; 
choix de l'assolement, l vol. in-80 de 140 pages. ... 2.1) 

NoAiLLEs, DUO v^Ayvs ( J. de). — L'AgriouIture et l'indus- 
trie devant la législation douanière (I88I). Broch. 

in-8° de 80 pages 1.60 

PicHAT. — Pratique des semailles à la volée, l vol. in-80 

110 pages et 16 fig 2. » 

PioHAT et OAflANovA — Ezamon de la question agricole 

en Dombes. Xn-S** de 72 pages avec tableaux 1 . 60 

PoiBsoN (Ch.). — De la production de la viande et de ses 

conséquences dans l'économie rurale. In-S^ de 36 pages. , 1 . d 

RiEFFEL. — Manuel du propriétaire de métairies , principa- 
lement dans l'ouest de la France. Considérations générales , 
conventions, comptabilité, capitaux, bestiaux, assolements. 
— Pratique du métayage, avec indication, mois par mois, des 
travaux à exécuter. 1. vol. in-18 de 300 pages 3.60 

BioNDBT. — Agriculture de la France méridionale, ce 

qu'elle a été, ce qu'elle est, et pourrait être. In- 18 de 384 p. 3. 60 

Saintoin-Lbbot. — Oours complet de comptabilité agricole. 

1** Manuel de eomptaUHté açrUole pratique , en partie simple et en partie 
double, troisième édition, aveo modèlie dee éaritures d*une exploitation 
rurale pour une année entière. 1 vol. gr. in-S" de 192 p. et tableaux. 8 . » 

2° ComptabUUé Hmpttfiée, açHeole et eommerdaie , mise à la portée de la 
moyenne et de la petite onltuxe. 1 vol. gr. in-8* de 96 pages et tableaux. 3 . 1 

Reglatrea pour la tenue do la comptabilité. 

Registre-Mémorial de Taç/rlculteur (c(»nptabiUté-ma6ières), réunion de 
tous les tableaux néoessaires à la oonstatatton de tous les faite d'une 

exploitation rurale. 1 voL gr. in^i** oblong ' 3 . * 

Livre de caisse (oomptabilité-espècee), registre en tableaux. Gr. in-4** obi. 2.60 
Journal, registre en blano réglé et folioté. 1 vol. gr. in-i» oblong. . . 2.60 
Grand-Livre, registre en blano r^lé et folioté. 1 vol. gr. in-4« oblong. 8. » 
Registre unique du euMvateur pour l'applioation, dans les écoles, de la 
comptabilité simplifiée. 1 vol. petit in-4«» oblong, de 26 pages . • . ».60 

Soulier. — Mémoire sur Parmentier, avec un portrait de 

Parmentier. Broch. in-18 de 24 pages. D.ôO 

TouRDONNET :(C*« de). — Traité pratique du métayage; 

Partage des fruits, apports mutuels, charges domaniales, 
comptabilité et baux ; améliorations domaniales ; dévelop- 
pement du métayage. 1 vol. in-18 de 372 pages 8.60 

Troguindy (Ct« de). — Mémoire sur le domaine du Bro- 
het-Beftou, plans, climat, cultures, matériel, bétail, comp- 
tabilité, etc. 1 vol. in-4*> de 150 pages avec plaus 4. i> 

TuROT (Paul). — L'Enquête agricole de 1866-1870 ré- 
sumée, ouvrage honoré d'une mèàsâV^e diot -«^«x ^& ^k^^^ 
nationale d'agriculture. 1 vol. gxauA m-^"* ^"fc Vtf^ ^^^^"^. ^ * 
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Wagner (J. Ph.). — - Mathématiques et CïomptablUté 

agrriooles. Manuel comprenant l'arithmétique, la compta- 
bilité et les éléments àe mécanique et d'hydraulique agrico* 
les, la géomctrie pratique appliquée à l'agriculture et à la vie 

usuelle, 1 vol. in-8'' de 286 pages et 441 figures 8. i 

(Tj4> m^mf- oiirrnge se renfl, au même prix, en S parties t^'-ptirtes.") 

lU. — CHIMIE ET PHYSIOLOGIE AGRICOLES. 

SOLS, ENGRAIS ET AMEl^DEMENTS. 

PHYSIQUE, MÉTÉOROLOGIE. 

Maison mstlqne dn XIX* slèole, tome I'' (voir page 3). 

BoRTiER. — Coquilles animalisées, leur emploL In-8o de 8 pag. d.5< 

DÉCUGI8. -- Les Tourteaux de graines oléagineuses; fa- 
brication, formes, analyse chimique, conservation et usages ; — 
applications des tourteaux comme engrais, choix, classifica- 
tion, emploi; — applications comme aliments, valeur alimen- 
taire, rations ; — applications diverses. Ouvrage médaillé par la 
Société nationale d'agriculture. 1 vol. in-8** de 546 pages. . 8. : 

DoMBASLB (de). — Améliorations du sol, engrais et amen- 
dements. (Tome II du Traité cPaffricuUure, voir page 4). 

FouQUKT (G.). — Entretiens sur Tagriculture , labours, 
fumier, épuisement du sol par les plantes et le bétail, pro- 
duction fourragère, etc. 1 vol. in-18 de 162 pages. . . . 1.5i 

Gain. — Manuel juridique de racheteur et du marchand 

d'engrais et d'amendements, i voL in-i2 de 872 p. 8.5< 

('ommentaires des lois et règlements concernant la répression de la 
fraude dans le commerce des engrais; produits ou engrais protégés par 
la loi ; contrats donnant lieu à l'action pénale ; fraudes piévues et pu- 
nleK ; iK-nalité, compétence, prescription, échantillonnage, etc. 

Gasparin (comte de). — Cours d'agrloulture, tomes I, II, 
et IV : terrains agricoles, engrais et amendements, météoro- 
logie, nutrition des plantes, etc. (voir page 4). 

AUCHKRON. — Mes Veillées au village, entretiens d'un Beau- 
ceron sur l'agriculture et la chimie agricole, les amendements 
et les engrais. 1 vol. in-18 de 244 pages 2. ; 

Grandbau (Louis). — Chimie et physiologie appliquées à 
la sylviculture ( Annales de la station agronomique de 
l'Est , travaux de 1868 à 1878 ). 1 vol. grand in-8° de 414 pag. 9 . ; 

La Nutrition de la plante : les doctrines agricoles, 

l'atmosphère et la plante (tome I®"^ du Cours tPagricuUure 
de VKcoh forestière)^ un beau vol. grand ln-8* de 624 pages, 
89 figures et une planche cartonné à l'anglaise. . . . 12. ; 

jMiTi.iB. — Guide pour l'aohat et l'emploi des engrais 

chimiques. 

Origine et nourccs iiuluatriollcs des éléments essentiels : azote, 
))hort]>horo, i)0tasse, chaux. — Les formules. — Les besoins des 
plantcH, los ressources tics sols, le fumier de ferme. — Les engrais 
t'himicjues iK'oessairi's; cnprais complets et incomplets. — La culture i\ 
raido des engrais chimi(iucsK : l>elternves, carottes, etc. ; céréales, prai- 
ricH artiftoielleR et naturelles ; vigne , horticultore. — La fabrication 
et le commerce des engrais c\ùinic\Tiea. 

( om» ('(iition , épnisie. — La seplVlme est ^.w pv^paTai\<».r^ 
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»UB. — Sol et Engrais (BiU. du Cvh,), In-18 de 176 pages 

et 54 gray . . é . 1.25 

r. — Amélioration dn famier de ferme par rassociation 

des engrais chimiques et la création de nitrières artificielles. 

In-18 de 152 pages t .•.•...••••.• . 2. » 

CHAND (Eug.). — Le Blé à Rothamsted, résumé des ex- 
périences de MM. Lawes et Gilbert, et discussion des résul- 
tats. Br. gr. in-8o de 48 pages ou tableaux 2.50 

Le blé, l'avoine etTorge à Rothamsted^ résumé des 

expériences de MM. Lawes et Gilbert et discussion des ré- 
sultats , 2« partie : origine , utilisation et déperdition de l'a- 
• zDte. Br. in-8** de 48 pages ou tableaux 2.50 

guerite-Delacharlonnt. — Le Fer dans la végétation : 

Expériences du docteur' Gtiffiths; a'mélioration des plantes 

par le fer,- doses nécessaires. Br. in-18 de 80 pages 1 . ]) 

Le Sulfate de fer en horticulture, son emploi comme en- 
grais, pour la destruction des mousses et contre la chlorose ; 
doses à employer. Br. in-18 de 80 pages 1. D 

[é-Dayy. — Météorologie et physique agrriooles. 1 vol. 

in-18 de 400 pages et 53 grav. ••••..••..• 8.50 

L'atmosphère, sa composition, ses propriétés; températures de l'air, 
du sol, des végétaux. — Vents et tempêtes; eau atmosphérique, orages, 
pluies. — Physique agricole, action des vents, de la chaleur, de la lu- 
mière et de l'eau sur la végétation; régime des eaux courantes; limites 
des cultures ; régions agricoles ; pronostics du temps. 

JBE. — Leçons élémentaires d'agrionltnre, à Tusage 

des agriculteurs praticiens. 

Première partie : les plantes de grande culture, leur orga- 
nisation et leur alimentation. ( Épuisée. ) 

Deuxième partie : Yie aérienne et vie souterraine des plan- 
tes de grande culture. 1 vol. in-18 de 477 pages et 20 grav. 8.50 

:.ER (D»- P.-E.)- Reclierclies sur les formes natu- 
relies de THumus et leur influence sur la végé- 
tation et le sol , traduit de l'allemand , par Henry Gran- 
deau. 1 vol. in-S** de 262 pages et 7 tableaux 10. » 

A ( Louis }. — Pratique des engrais ohimiques, suivant 

le système Georges Ville {Bibl. du Cuit.), In-18 de 144 pages. 1.2i^ 

KMAi^N. — La Composition moyenne des princi- 
pales plantes cultivées. Tableau colorié 8, » 

RB (Isidore) — Chimie agricole ou l'agriculture considérée 
dans ses rapports principaux avec la chimie. 2 vol. in-18 
ensemble de 778 pages et 25 ûgures . •••...•. 7. d 

Tome I"'. — I/cUmospItère, l'eau, le sol et les plantes : L'air, sa cons- 
titution, ses altérations, etc.; l'eau atmosphérique; composition chi- 
mique des plantes, cendres ; composition chimique et analyse des sols 
irrigations et amendements; théorie chimique des assolements. 

Tome II. — Les engrais : Considérations générales ; engrais orga- 
niques d'origine végétale, engrais verts, pailles, etc.; engrais d'origine 
animale, urines, déjections, excréments; engrais mixtes, litières et 
fumiers; engrais d'animaux divers; composts, boues, etc.; ea^ta^aTol- 
néraux ou salins, sels ammoniacaux, nitrates, i^\i(»p\i«L\«i&,c^A. 

Chaque volume se vend séparément ••...•** ^ *^^ 
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BiSLER. — Géologie agricole, faisant partie du coura d'agricul- 
ture comparée, fait à l'Institut national agronomique. 2 voL 
gr. in-8o, et une carte géologique. 17. 

Les 2 vol. et la carte se vendent séparément. 

Tome I**". — Utilité de la géologie pour rétnde des terres arables. 

— Terres formées par la décomposition des roches : granité, gneiss, 
etc. — Terres formées pax_ la décomposition des roches volcaniques : 
trachytes, basaltes, laves, etc. — Tenrains de transition. — Terrains 
houillers, permiens, pénéens. — Le trias. — Terrains jorassiqnes. IvoL 

av. in-S® de 400 pages , , . 7 

Tome II. — Terrains înfracrétacés dos montagnes du Jura, du sud 
et du nord de la France, de l'Angleterre, etc. — Terraina crétacés 
de la France, de l'Angleterre, de la Belgique et de l'Allemagne. — 
^Terrains tertiaires. 1 vol. gr . in-8** de 24 pages et 11 planches. , . 7 

Carte géologique et statistique des gisements de phosphate de chaux 
exploités en France 2 

Météorologie agricole, observations faites à Calèvee 

(Suisse) de 1867 à 1876. Br. gr. in-8» de 22 pages et 3 fig. 1. 

Reoherclies sur Tévaporation du sol et des 

plantes. Br. in-8o de 72 pages et 3 fig 1. 

RoNNA (A.) — Chimie appliquée à ragriculture, travaux 
et expériences du D»*. A. woelcker; sols, plantes, 

engrais, recherches colturales; expériences d'alimentation 

du bétail; etc. 2 vol. gr. in-S" ensemble de 1008 'pAgea. . 16. 

Eanx d'égout de la ville de Reims, irrigation on épu- 
ration chimique. Broch. grand in-8*^ de 76 pages ou tableaux. 2. 

Saoo. — Chimie du sol (Bibl du CW^).In-18 de 148 pages. . . 1. 

Chimie des végétaux [Bibl du Cuit.). In-18 de 220 pages. 1 . 

Chimie des animaux (Bibl. du Cti/t.]. In-18 de 154 pages. 1. 

Stookhardt. — Chimie usuelle, appliquée à ragriculture et 

aux arts, traduite par Brustlein. In- 18 de 524 p. et 225 gr. 4. 

Chimie inorganique. — Réactions chimiques ; l'eau et la chaleur. 

— Métalloïdes : oxygène, hydrogène, azote, carbone, soufre, phosphore, 
blilôre,' et<i. — Acides : azotique , carbonique , sulfurique , plioephori- 
que, etc. — Métaux : potassium, sodium, calcium, etc.; fer et ses 
combinaisons, zinc, étain, plomb, cuivre, etc., etc. — Chimû organique, 

— Matières végétales : cellulose, amidon et fécule, sucres, alcools, 
ùthers ; huiles , beurres , savons ; matières colorantes , etc. — Matières 
animales : œufs (albumine), lait (beurre ^ caséine), sang (fibrine), 
chair musculaire, peau, os (phosphate de chaux) , urines, etc. 

Ville (Georges). — Le Propriétaire devant sa ferme dé- 
laissée. Conférences données à Bruxelles, 3' édit. : la pro- 
duction agricole, les engrais, l'aménagement des forces et 
leur résultat, la eidération. 1 vol. in-18 de 186 pages. , . 2, 

M. Georges Ville et la Belgique agricole. Confé- 

rences données à Bruxelles :1a betterave; la doctrine des en- 
grais chimiques; l'analyse de la terre par les végétaux. 1 vol, 
in-18 de 168 pages 2, 

L'Éoole des engrais oMmiques. premières notiona de 

l'emploi des agents de iextï^Vië VBïbU àw àcoU» igfr>nMMr«t\. 
In-12 de 108 pages et 1 pVj«iO[ie » % \ 
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IV. — CULTURES SPECIALES. 



réaies j plantes fowrragères^ vigne^ etc.^ etc.; maladies des plantes j 

insictes nuisibles,) 



son rustique du XIX* siècle, tomes I et II (voir pageB), 
T.— Viticulture de l'Anjou, l vol. in-18 de 140 pages. 1.60 
.lONON d'Angt. — Mode de culture et d'échalassement 

de la vigne (1847). In-S" de 200 p. et 3 planches. • . 3. 3) 

iTiN. — • Utilisation et effets de Teau sur les prés ; 

utilité de rirrigation, systèmes divers, ensemencement et 
entretien du pré, engrais. Brochure in-S*» de 78 pages et 
1 6 figures 2. j> 

.AS ET Vermorel. — Mauuel pratique des sulfurages , 

guide du vigneron pour l'emploi du sulfure de carbone contre 
le phylloxéra : matériel de sulfurage, traitement, syndi- 
cats, etc. 1 vol. in-8o de 92 pages avec 24 figures. ... 1 . » 

ïRNON. — Les Vignes et les vins de TAlgérie. 

Tome I". — L'Algérie agricole et viticole; compte d'un hectare 
algérien complanté en vignes. — Physiologie de la vigfne ; climats , 
terrains , situation , exposition , engrais et amendements ; moyens de 
reproduction de la vigne ; monographie de dix-sept cépages et leur fa- 
çon de se conduire en Algérie. 1 vol. in-8** de 320 p»ges ,,,.., 6. » 

Tome II {épuisé), 

BASLB (de). — Pratique agricole, culture des plantes, ré- 
colte et conservation des produits, etc. (tome III du TraUé 
cPagridUtvreyYoii page 4), 1 voL in-8° de 400 pages. ... 5. » 

1rs. — Recherclies sur Talucite des céréales ; histoire 

naturelle de l'alucite, origine, nature et étendue de ses ra- 
vages, moyens de destruction (2* livraison des Annales de 
V Institut agronomique de Versailles). In-4° de 146 pages. . 2. » 

?ARm (c^e de }. — Oours d'agriouiture, tomes III et IV : 

cultures spéciales, céréales, plantes légumineuses, plantes- 
racines, tinctoriales, textiles, fourragères, etc. (voir page 3). 

OT (Jules). — Oulture de la vigne et vinification. 2' éd. 

1 vol. in-18 de 426 pages et 30 grav. {Voir page 24), . , 3.60 

Viticulture de la Charente-Inférieure. 1 toL in-4° 

de 60 pages . ......«.«« ^<^^ 

Viticulture de l'est de la Frauoe. i ^oi.\nr^? ^^*isi^^ ^ 

ptigea et 46 gray. ... »••.*••* 
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Hsvxi {OwUift), — Flantas alimentaires, s ^6L în-s* cn- 

Mmbk de 132$ pag. et 244 gnT.; avec un adas gnnd ia-^ 
jéRW etmUaaaoA 102 épk de oéiéaîka, gn^^ rar Sfcier, gnui- 
denr natmeDe. , 30. i 

l'UtfUn cér^k» /'Mé, ««ig!«, orçre. aroine, maîf. rîx. miHet. samsîxu 
e^^«^k« dw r/;f;1on« éqnatoriaUH;, 1m plantes If^nmineoaes, haricot, 
rlz/llc, f^<ï, Usntillf:, t(*ai^, V^h 1^ pîanteadea régions intcrtroftcaks 
et les fpmk V:$amM (cufAte, beuerare, ctc^ etc./. 

— Plantes fourragères, 2 t<^ in-i8. 

Tmne I*'. -- Le* plnrUes à racine* et à tubereule*, et les plante* cmI- 
titét!* j/our leur* feuille* : Ijetterarc», carottes, panais, rares, na- 
retM, mtabBffafl, p<iDimet de terre, topinambomis « choôx à vacbes, 
6« Mit. 1 TOL in-18 de 334 pag. et 89 fig 3.5C 

Tume II. — .^ Prairie* arti/lcieUe* : luzerne, sainfoin, raygrass, 
tr^rfln, inpuliiie, vcMce, geSMe, jaroese, serradelle, moha de Hongrie, 
ftf>rg]io, iiiaÏA, etc., etc. ; fourrages mélaugC'S, feuilles d'arbres, plantes 
diverses proposai»»» et non encore acceptées ; météorisation ; calendrier 
aide- mémoire. 6' édition. 1 toL in-18 de 396 pagos et M figures. . . 3.5( 

— Los Pâturages, les prairies naturelles et les her- 

bages. 1 vol. in-18 de 872 pag. et 47 fig d.5( 

l'àturngofl pormaneutë et temporaires, consommation des pâturages. 
(^laMMiflcation du» prairies naturelles, influei^ce du climat et du ter- 
rain, ttnro d(!H prairies, création, entretien et irrigation des prairies, 
fonuiMon, valeur alimentaire des produits, rendement et défriche- 
inmit dcMpralriux. Création des herbages, clôtures et abreuvoirs, soins 
d'niiin'tic'ti. UHngcM locaux relatifs & la location des herbages. 

• — • La Pratique de Tagrloulture, 2 vol. in-18. 

Totnn L*'. — Los agonis de la production, agents atmosphériques, 
Hol (*t M>tiH-rto1 ; liM op<Srations oulturalee, labours, hersages, roulages, 
plouirngn, dùfrl(;buni(>nt8 ; les applications des engrais ; les semailles, 
1 vol. lU'lH do 34U pages et 141 fig 3. 5( 

Totuo I r. — (hilturcH d'entretien, fenaison, moisson, nettoyage et 
ooiiRorvatiou dos priKhilts, organisation et direction du domaine. . 3. JH 

. — Culture du pavot; variété», engrais, semailles, cultures 
(rontrotion, récolte et emploi; nature et propriété du tour- 
teau. In-18 de 44 pages et 12 fig. •••..•.. . ».7I 

IlootBnBVK. - Fécondation artificielle des oéréales. 

Brooh. in-8<^ de 24 pages. . • ».6( 

JoiM.iR. — La Production fourrag^e par les engrais; prairies 
«»t luMhAgï»» : classification usuelle et composition chimique 
dï»j« fourrajro» ; flore des prairies et des herbages, exigences 
do la production du foin, valeur alimentaire du foin ; oompo- 
^ition dos torrt»» de prairies, eaux météoriques et d'irrigation; 
formation , entretien, réjrénération, défrichement des prairies 
et héritage», l vol. ln-8'' de 3:î0 pages ou tableaux 3.5 

vht.i.iKN, — Toçographlo en 1866 de tous les vignobles 
tVi^n^^als et étrangers : position géographique, genre et 
qualité do* prixiuits de chaque cm: lieux où se font les char- 
gon\ont« et le princi)vil Ci^mmerce des vins ; nom et capacité 
do* tonneaux et do« mesures en usage, moyens de transpoit 
OTvîinairftwent employés, tarifs des douanes de Fiance et des 
mrs étra]ig«r&. Ouvrag<iicsoviToiKvik^Y»x V\x^%i\>ajUlTQl. bh^ 
*i^\^0 pagMik ***** lA 
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TKDLBEu ^ Cnltare du ooton en Algérie. Br. in-i8, 24 p. ]>.50 

Laurencib (c*e de). — Pratique de plantation et gref- 
fage des vignes américaines (BiW. du Cuit.). Ou- 
vrage orné de 26 figures dessinées par Tautéur, in-18 de 
180 pages et 31 gravures . . • t . . . 1.25 

aouTBiTX. — Le Blé , sa culture intensive et extensive, commerce, 
prix de revient, tarifs et législation des céréales. 1 vol. in-18 
de 422 pages et 60 figures 3.50 

- Le. Mais, et les autres fourrages verts, culture et 

ensilage ; les fourrages verts et l'alimentation du bétail, 
théorie, pratique, consâ[uence8 agricoles et économiques de 
l'ensUage. 1 vol. in-18 de 320 pages et 15 figures. ... 8.50 

NOIR (B. A.). — Traité de la culture de la vigne, et de 

la vinification. Préceptes généraux de culture, théorie de 
la fermentation, et application à la fabrication des vins rou- 
ges et blancs, des vins de liqueur naturels, artificiels, des 
vins mousseux; soins à donner aux vins, etc. 1 vol, in-8** de 
618 pages et 8 planches , . . . . 7,50 

RSAc (de). — Reconstitution rapide et économique 

des vignobles phylloxéras : plantations, labours, et 
engrais ; plants américains ; plants directs, porte-greffes, pra- 
tique .du greffage. Broch. in«lo de 48 pages 1. » 

.RTiN (Léon). —Reconstitution des vignobles par les ripa- 

rias géants glabres, et les jacquez fructifères : semis, boutu- 
rage,- greffage, enguaisj insecticides. Br. in-8o de 68 pages. 1.50 

lUiLLEPBRT. — La Truffe : histoire naturelle, production, récolte; 

qualités et emplois. BrQchure in-18 de 88 pages et 18 fig. 1. » 

rHLBERG ET Kraft. — Le Pucerou lanigère : sa nature, les 
moyens de le découvrir et de le combattre. 1 brochure in-8o 
de 64 pages avec une planche coloriée, représentant dans 
tous leurs détails l'insecte et ses ravages 2 . d 

NOT. — Culture du pommier à cidre , fabrication du 
cidre, et modes divers d'utilisation des pommes 

et des marcs: généralités; culture dans la pépmière, se- 
mis, repiquages, etc. ; culture en plein champ, plantation, 
soins, maladies; récolte des pommes. — Fabrication du cidre, 
de Teau-de-vie et du vinaigre ; cidres mousseux ; maladies du 
cidre. — Conservation des pommes; marmelade, gelée, etc. 
1 vol. in-18 de 324 pages et 50 figures 8.50 

ART (Comte). — Ampélographle universelle ou Traité dea 

cépages les plus estimés dans tous les vignobles de quelque 
renom; considérations préliminaires sur le choix des cépa- 
ges, la variation des espèces, les systèmes de classification; 
plan et division de l'ouvrage; étude des diverses régions. 
6« éd. 1 vol. in-S"" de 650 pages 7.50 



iLLiBUX (A.). — Le Soya, sa composition. OûÀm\Q^^^ ^èr» '^^^ 
riétéBf sa culture, ses usages. 1 vol. gt«n^ m-^n^ ô»» Vt^ "tt^ 
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Patrioron (Di* G.). — Le Mildiou, son histoire natnrelle, son 
traitement, snivi d'une description comparative de l'érinose 
de la vigne : caractères extérieurs, développement, efiEets 
dn mUdion ; traitements, bouillie bordelaise, solution simple 
de sulfate et d'acétate de cuivre, ammoniure de cuivre; 
examen comparatif, description, avantages des principaux 
' pïflvérirfaté urà ; l'Érinosé, caractères, effets et traitements. 
1 vol. in-18 de 21G pages avec 38 fig. et 4 planches coloriées. 8.60 

— - Un Nouveau Parasite de la vigne, le lopus albomargina' 
ius : Description et mœurs du lopus à ses différentes phases, 
dégâts. 1 brochure in-18 de 92 pages et 12 fig 1.9 

Prudhommb père. — Guide pratique pour la reconstitu- 
tion des vignes phylloxérées : Sulfurage des vignes ; 
engrais pour les vignes, cépages étrangers. Br. in-18, 28 p.. 1 . » 

BoHART (F.). — La Question du phylloxéra ; la submersion, 

régénération par les semis, les cépages américains, l'asphyxie 
souterraine (1875). 1 vol. in-18 de 160 pages et 16 grav. . 2.50 

ROMMIBR. — Le Phylloxéra, traitements insecticides et prin- 
cipes fertilisants. Broch. gr. in-S^ de 80 pages. ..... i>.50 

Roter. — LaRamie, utilisation industrielle, culture et récolte, 

prix de revient. Broch. in-18 de 80 pages. ...... 1. » 

ScHAUENBURG. — Oulture du houblon en France (1836). Broch. 

.in-8^' de 84 pages et 4 pages. . . . ■ 2. d 

Sol (Paul). — Étude pratique sur l'Anthraohnose , ins- 
tructions sur les procédés suivis pour la guérison du charbon 
de la vigne. Broch. in-8o de 16 pages D.60 

Stebler et Sohrœtbr. — Les meilleures plantes fourra- 
gères , figurées en planches coloriées et décrites d'après les 
rubriques suivantes : 

Dénomination, historique, valeur agricole, description botaniqne, varié- 
tés, habitat, exigences relatives au climat et au sol, engrais, végétation, 
récolte, mode d'exploitation et rendement, qualités, impuretés et falsi- 
fications, des semences ; semis ; maladies. 

Ce remarquable ouvrage, publié au nom du département fédéral suisse 
de l'agriculture, renferme l'étude approfondie des trente meillenres 
plantes fourragères. Chaque plante est en outre figurée en une planche 
'coloriée, d'une exécution très soignée, représentant le port de la plante 
et sa description botanique complète. 

2 beaux vol. grand in-4o, ensemble de 200 pages , avec 80 
•lanches coloriées et de nombreuses figures noires . . . . 12. ]> 
quaiik. 

gementsuT, etc., etc. — Agenda vitioole et agri- 
dfes tonnew chaque année, destiné à inscrire les notes jouma- 
ordinairement ^cïieil desrenseignemeïvlaW^Vo&utvlea. Carnet 
pays étrangers. *a toile , ttauches Towç<i^ , âi<i ^^^ ^«.-çy». 1. ^'li^ 
de 580 pages. . • 
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AS, — Culture de la vigne en ohaintres, plantation, 

laboon, famnre, taille, ébourgeonnement, conduite; trans- 
formation en chaintres des vieilles vignes, rendement, frais 
de cidtvLre (nouvelle édition en préparation). ...... 2.50 

LLE (Gorges). — Maladie des pommes de terre. Grand 

^ in-8* de 82 pages .••••■... 1 . P 

- La Betterave et la Législation des sucres (1868). 

Grand in-8^ de 48 pages et 2 planches 1 . 25 



V. — AJ\IMAUX DOMESTIQUES. 

(Économie du hétailj races y élevage j maladieB, etc,) 
Maison rustique du XIX* sièole, tome II (voir page 2). 

JOLLET. — La Vache et ses produits, veau, viande, lait, fu- 
mier, travail QBibl. du cultiv.) 1 vol. in-18 de 252 pages et 
20 fig 1.25 

RDONNET DES Martbls. — Traité des maniements ou de 

l'appréciation des animaux domestiques, des épreuves, et des 
moyens de contention et de gouverne qu'on emploie sur les 
espèces chevaline, bovine, ovine et porcine, suivi de la 
coupe des animaux de boucherie en France et en Angle- 
terre. 1 vol, in-18 de 463 pages et 67 fig. ...... 4.50 

!ïioN. — Traité des maladies du cheval , notions usuelles 

de pharmacie et de médecine vétérinaires ; description et trai- 
tement des maladies. 1 vol. in-18 de 340 pages et 25 grav. . 3.50 

iiNARDiN (Léon). — La Bergerie de Rambouillet et les 

mérinos. 1 vol. in- 8" de 140 pages ........ 3. » 

îîNBVAL (c** de). — Les Haras français, de 1806 à 1833, pro- 
duction, amélioration, élevage. 1 vol. in-S® de 308 pages , 5, » 

MB (Victor). — Les Animaux de la ferme, espèce bo- 
vine ; races françaises : flamande, normande, bretonne, par- 
thenaise, charollaise, limousine, comtoise, garonnaise, etc. ; 
races étrangères : Durham, Hereford, Angus, Schwitz, Fri- 
bourg, Hollandaise, etc. 1 très beau voL, grand in-4o, imprimé 
aveo luxe, de 886 pages avec 65 gravures dans le texte et 
46 planches coloriées d'après les aquarelles d'Ol. de Penne, 
représentant tons les types de la race bovine. Cartonné. . • 85. P 

Richement relié, 100 fr. 

siPiBRRB (de). — Races bovines {Bibl du CvU.), 2* éd. In-18 

de 192 pages et 28 grav ' 1.25 

tfBASLB (de). — Le Bétail (tome lY du Traité d'agriculture , 

voir page 4 ). 1 vol. in-8o de 436 pages 5. D 
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. — Les Chevaux de trait français : Origines et famil- 
les ; trait léger et gros trait; l'étalon et la jument ; le boulon- 
nais, le percheron, le breton, l'ardennais, le franc-comtois, le 
poitevin mulassier ; élevage, alimentation, travail. "V. '^qV. Ssi-V^ 
de 360 pages et 2 fig "^ "^^ 
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Gatot. — MonolieB et Vers; la mendie domestique, la mouche 

bleue et la mouche dorée ; les moucherons et les terribles , les 

parasites; les vers; ascarides, trichines, tœnîas et cysticer 

• ques: In-16 de 248 pages et 38 graT 

Le Léporlde et le lapin Saint-Pierre. Bioch. gr. 

in-80 de 72 pages ••.•••••.#. 

Achat dn Oheval, on choix raisonné dei cheyanz d'après 

leur conformation et leurs aptitudes {BibL du OuU.), In- 18 de 
180 pages et 25 grav 

Poules et Œufs (BiU, du CuU.). In-18 de 216 p. et 40 gr. 

Lapins, lièvres et léporides. {BxbH, du CWf.). In- 18 de 

180 pages et 15 grav. ••....••••• f t . 

Geoffrot SiiNT-HiLAiBB. — Aoolimatation et domestioa- 
tion des animaux utiles. 4* éd. 1 bean vol. in-S*» 
de 634 pages et 47 grav 

Grandeau et Leclercq. — Études expérimentales sur Ta- 
" liment ation du cheval de trait, mémoires présentés 

à la Compagnie générale des voitures à Paris. 
1er et; 2* mémoires. — Historique des expériences sur l'alimentation du 
chevaL — Plan général des expériences entreprises dans les labora> 
toires de la Compagnie générale des voitures. — Description des la- 
boratoires, du manège et des stalles d'expériences. — Méthodes suivies. 
— Travail au pas. — Travail au trot. — Bâtions et coefiBoients de 
'digestibilité.' — Camionnage. — Variations du poids des chevaux. — 
Valeur djmamique des aliments. 1 fort vol. in-4° de 203 pages ou 
tableaux avec figures et 18 plauches in-folio Lors texte 2 

3* mémoire. — Expériences d'alimentation au foin, expériences au pas, 
au trot, avec la voiture ; discussion des résultats. 1 voL gr. in-8*» de 
118 pages et 11 planches hors texte 

4» mémoire. — Expériences d'alimentation avec l'avoine et avec un mé- 
lange de paille et d'avoine. 1 vol. gr. in-S" de 130 pages ou tableaux. 

Grollier. -— Les Tribus du Durham français : origine, his- 
toire, mérite, 1 vol. in-18 oblong, cartonné de 192 pages. . . 1 

Hats (Charles du). — Le Merlerault, ses herbages, ses éleyenra, 
ses chevaux. 1 vol. in-18 de 182 pages. *.*.... 

Le Cheval percheron {Bïbî, du CuU, ). In- 18 de 176 pages. 

Heuzê (Gustave). — Le Porc, historique, caractères, races ; élevage 

et engraissement; abatage et utilisation, études économiques; 

. 2r. éd. 1 YoL in-18 de 322 pages et 50 grav 

HuARD DU Plbssis. — La Chèvre {Bibl du CtiU.), In-18 de 164 
pages et 42 grav 

Jaoqub (Qh.). — Le Poulailler, monographie des poules indi- 
gènes et exotiques, 0"* éd. texte et dessins par Jacque. In- 18, 
860 pages et 117 grav • 

Lbfour. — Le Mouton. 1 vol. in-18 de 392 pages et 76 grav. , 

Animaux domestiques, zootechnie générale {Bibl du 

CuU,), In-18 de 154 pages et 33 grav. . * 

Cheval, Ane et Mulet {Bibl du CuU.), In-18 de 180 pages 

9t 186 grav • , 
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r LfiouzoK. — Manuel de la poroherle (B{5/. du CuU,), In-i8 de 

E^ 168 pages et 'SS gray. • . . 1.25 

La'Raoe Durham laitière.! brochure iii-8° de 68 pages . 1.60 
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Lb Fellbtibr. — Mantiel des vioes rédhibitoires des ani- 
maux domestiques, oommentaire théorique et pratique 
de la loi du 2 août 1884, avec mjo. formulaire complet de tous 
actes et /ormalUéSf comprenaut en outre les règles à suivre. 
1 vol. iii'18 de 296 pages . , 3.50 

Lerot. — Avloulture : outillage spécial ; éclosion ; animaux nui- 
sibles ; reproduction en volière, hygiène des volières ; repeu- 
plement des chasses ; faisans, perdrix, caille», etc., etc. 1 vol. 
in-18 de 422 pages et 61 fig 8. » 

La Poule pratique , par un praticien : races de parquet, races 

de ferme ; hygiène et nourriture des poules ; exploitation 
de la volaille, couveuses naturelles et artificielles, incubation, 
éclosion, éducation des poulets. 1 vol. in-18 de 266 pages et 
41 fig. 3. D 

Maons. — Oholz des vaolies laitières (Bibl du CW(.).In-l8 

de 144 pages et 89 grav. • 1.25 

Halêzieux. — Manuel de la fille de basse-oour, contenant 
des instructions pour élever, nourrir et engraisser tous les 
animaux de la basse-cour, poules, dindons, pintades, faisans, 
perdrix, cailles, paons, cygnes, oies, canards, pigeons, la- 
pins, vaches et cochons, pour en tirer le plus grand pro- 
duit, guérir leurs maladies, etc. 1 vol. in-18 de 832 pages, 
avec 39 fig • . • 3. d 

iCiLLBT-BoBiNiBT (M"*). — Basse-oour, Pigeons et Lapins 

(Bibl. du (7Hft.).In-18 de 180 pages et 26 grav. .... 1.25 

PsLurrAir. — Pigeons, Dindons, Oies et Canards {BibJ. du 

Cuh.), 1 vol. in'18 de 180 pages et 20 grav. . • . . . 1.25 

EioHABD (du Cantal). ~ Étude du cheval de service et de 

guerre ; d'après les principes élémentaires des sciences na- 
turelles appliquées à l'agriculture, 6*^ éd, In-18 de 590 pages. 5 . 50 

La Production du cheval de guerre : rapport fait le 23 

mars 1849 à l'Assemblée nationale Constituante, au nom de 
ses comités de l'Agriculture et de la Guerre, réunis pour étu- 
dier la production du cheval au point de vue des besoins de 
l'armée. 1 vol. in-18 de 200 pages 2. » 

BooHB (Ed.). — Les Martyrs du travail, le cheval, Tâne, 

le mulet et le bœuf, notions de médecine vétérinaire ; 
protection et conservation ; conseilB au charretier et & l'agri- 
culteur. — Maladies du mouton, de la chèvre, du lapin, du 
chien, du chat, et des oiseaux. — Étude générale des amis 
et ennemis de l'homme, quadrupèdes, mammiièisfi^^QSstft».xa^ 
. etc. 1 vol. in-18 de 860 pages omè àe VL^. ^çoi^. • % % • '^ * 
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BorLLiE&-A£5ouLT. — Instmctioiis pratiques sur rincxi- 
bation et I*éleva^ artificiels des volalEles. pou- 
les, dindons, oies e: canards QBîbl. du Cult.\ 1 roi. in-lS de 
172 pages ei 49 ngores. ••••.•• 1.2 

SAvaov (André). — Traité de xooteoluda, oa Éocmomie du 

bétail, nouTelle édidoiu 5 yoL in-lS, ermeaible de 2,016 pa- 
ges et 236 gianires • • 17.5 

Toxi I***. — Objet de la xootechnie ; fonctioos phyrinlngfqTiiw et éoono- 
mùiofea da beuiil : appareUa de la looomotioii, de la digestion, de la res- 
piration, de la circalatioii. de la dépuration xxrinaire, de rinnervation, 
•les sens, ec de la g^^neration. 

ToscK n. — Lfris de rhérédité, de la claasificatkm «oolngiqpfl^ de Texten- 
sioa des races; méthode de repn>iactioii, de gymnastique fonction- 
nelle, d'exploitation, d'encociagemenc, de dauffiflcation. 

Toicx m. — Fonctions éconoodqnes des éqnidés ; races cheraUnes bia- 
ch jcéphales et dolichocéphales ; populations métiases ; races asines ; 
milieu ec bardots: production des équidés; instit o ti ons faipi^ques; 
protiuotion ec exploitation de la force motrice. 

Tous lY.. — Fonctions économiques des bovidés ; races bovines dolidbooé- 

phalt» et brachyoéphaks ; populations métisses ; production des jeunes 
boYides ; pro<iuction du lait, de la force motrice et de la tiande. 

ToMS T. — Fonctions économiques des oridés ; races oriaes brachycé- 
phales et dolichocépLaies ; races caprices ; production d» jeunes ovi- 
des ; production du lait ec de la viande. — Baœs porcines ; inroduo- 
cion des jeunes suidés ; production de la chair de porc. 

Chaque Tohiiae se Tend séparément. 8. S 

Alimentatioxi raisonnée des animaux motenrs et comesti- 

bles : digestion, aliments, boissons ; alimentation des bovidés, 
éqnidés, ovidés, soldés ; tables de la composition chinlqne des 
aliments. {BiU, du Cuit.). 1 vol. in-18 de 180 pages ou ta- 
bleaux et 3 îîg , 1.2i 

Notions nsnelles de médeoine TétérinaireCBîR du 

OkX;. ). In-18 de 174 pages et 13 grav 1.21 

Les Moutons {BOl. du OuU, ). lu-lS de 168 p. et 56 gisT. 1 .S 

La Maréchalerie , ou ferrure des animaux domestiques 

(£i6/. (ftf Cu/^.). In-18 de 164 pages et 34 fig. l.S 

SEiajEs (E.). — Guide hygiénique et chirurgical pour 
la castration et le bistoumage du cheval, du tau- 
reau . de la vache, du bélier, du verrat, etc.. etc. 1 vol. in-18 
de 560 pages et '2o figures. , 3..î 

YiAL (A. A.). — Connaissance pratique du cheval, traité 

d'hippologie à l'usage des sportsmen, officiers de cavalerie, 
vétérinaires, marchands de chevaux, éleveurs, cultiva- 
teurs, etc. 4« édition. 1 voL in-18 de 872 pages et 72 fig. 8.5 

ViAL. — Engraissement du bœuf (Bii/. du Cuh.), In-18 de 180 

pages et 12 grav. IJ 

YiLLEiiOT. — Manuel de l'éleveur de bêtes à oomes CB«V. 

<ff< CW^). In-18 de 30% v^gea ci^b iSK^^vv* . « . . ^ , 1.2 
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VI. — ITfDUSTRIES AGRICOLES. 

{Abeilles et vers à soie; vins, cidre et boissons diverses; laiteine; 

cBTts agricoles divers.) 

Maison mstlque du XIX* siècle, tome III {voir page 3]. 
xBÉRio. — Les Abeilles et la Ruche à porte-rayons. 

Kature et mœurs des abeilles ; historique et description de la 
ruche à porte-rayons; applications delà ruche à porte-rayons 
aux opérations principales de l'apiculture ; le rucher ; instru- 
ments de l'apiculteur ; maladies et ennemis des abeilles. ... 1 . 50 

NDBRsoN, Chaptal, ETC. — L*art de faire le beurre et les 

meilleurs fromages, par Andersen, Desmarets, Chaptal, 
etc. (3* édition). Traité complet de la laiterie contenant 
la manière de préparer le lait et la crème, de faire le beurre 
selon les méthodes de Normandie, de Bretagne et d'Angle- 
terre : de le saler, de le colorer et de le conserver; de fabri- 
quer toutes espèces de fromages, avec les données les plus 
complètes sur le choix, la nourriture et la conduite des va- 
ches laitières ; les moyens les pins sûrs pour reconnaître la 
falsification du lait et la quantité de crème qu'il contient. 
1 vol. in- 8°, 360 pages et 10 planches. ....... 4,60 

ERTRAND. — Couduite du rucher calendrier de l'apiculteur 
mobiliate : reines, ouvrières, mâles, pondeuses ; maladies des 
abeilles ; essaimage, récolte du miel ; animaux nuisibles, ou- 
tillage de l'apiculteur ; ruèlies et ruchers ; hydromel, eau-de- 
vie et vinaigre de miel. 1 vol in-16 de 300 p., 84 fig. et 1 pi. 2.50 

OISST (l'abbé). — Le Livre des abeilles, ou manuel d'apicul- 
ture : reines, ouvrières, pondeuses, bourdons ; multiplication 
des abeilles, essaimage; maladies des abeilles, remèdes ; ani- 
maux nuisibles ; ruches et ruchers, miellée ; calendrier api- 
cole. 1 vol. in-18 de 312 pages et 6 planches hors texte ... 2.50 

ouLLBNois (de\ — Conseils aux nouveaux éducateurs de 

vers a soie ; observations préliminaires sur l'industrie de 
la soie ; des diverses espèces de mûriers ; plantation, taille, 
culture ; de la magnanerie, mobilier et installation; des vers 
à soie, éducation, maladies ; filature des cocons. 8* édit. ïn-8° 
de 248 pages 3.50 

riuNKL (L.) et B. Poussier. — Étude sur le fromage de 

Gréromé. l vol. in-18 de 130 page^i avec 40 fig. et 2 pi. , 2. )) 

URIBB. — Étude sur la fiacberie. Broch. gr. in-8° de 32 pages. 1 . X) 

[OTTiBR (Louis). — Le raffinaçe du sucre en fabrique et 

ses nouveaux procédés : procédé général; procédés 
parla strontiane et l'ébullition ; procédé par l'osmose. Broch, 
de 60 pages gr. in-8<^ avec 8 fig 2. ]) 

iBARD (Maurice). — Les Insectes utiles, a\i^V\\^^ ^\. ^^t^ 

à aoie^ à l'exposition de 1867. ïn-^'* da ^^ ^î.^'S», * » « ^-^^ 
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OncBT « TDîAfi. — OhaufSage desTliiB, en Tne de Is 

ci,É«TiaiUir. S'éd. l-voLm-ie de 148p.flt 8gruv. 1.2! 



Omcff :Henri .. — L^Allaxite et Bon bomtoyz ; enhore de l'û- 
ianGL. eduaatiOL de son bambyz ei Taiaiir de 1a soie qu'an 
AL UTb. 1 Tol. çrcasic. in-^'^ de l&t pagBB et 19 plancbflB. . 5. i 

OrroT (.Tul)»;. ~ Onltiure de la Tigne et vinifloaticyn. 2* éd. 

1 Tol. ib-I^ de 426 pogBB «c 8(> gcaT . I.S( 

l'r::::iiM>. d' L r^lturt dt li: vijmo: culrarr eu li{meii buMB et rar 
f«/.:c.i-.. LailK €u. eugroi^ e; artieudements ; œpegœ : taçooFà dou- 
ue: i. ii. Ti;rui: . cr-jatio:. à&- Tiguobl«&. oondufci- d<- k vUmc- depuis ea 
iLiMUitîO! jailli:*" fi., vleiu- prcdn'îtioi;. — TinlfleatUni ; princtpep pt- 
uvniu:. v::.-uu'_'e& opTappazy.-. tmiiajK. preomnfBc. cnve: et ccrvuLum, 
y>-ntir.ivrv ro'iiisp.. — Chksçincatiai. dep vbxe :vmF ronfras, vim: ro- 
*t^ . riui- ii< m»r -ratiot.. vins artiiicieLs . BncxBfEr des vihf , vins de 
lii.u- ;ii ' :ii- i:.' ue-iu:.. nuiren. moLuiiet aep vins, degnscatiou. — 
Ci-:ii i' a-I -ur a. craiiioi: dm. veniuui|Mon. 

Kautik 1)1 ,. — Rapports but rœnotherme Terrél des 
cbèneB ei btii les chauàières à édiauder la 

Tiprue. lirocL. in-è' de 24 piàges avec deux plancheB. • . 1.5i 

Kasot. — Culttire du pommier à cidre, fabrication du 
cidr^ et modes divers d'utUisation des pommes 

et des marcs. Toir pagrt 17). l v6L in-lt* de 824 pages 

PuBBOFKAT. ~ !> ToT à Boio dn dhèns (bombyx Ysana-inu), 
BOL hiflioire. Bk ôeBcripôoiL ses mœuxB, bw produits. 4* éd. 
1l-8' df IBi' papes, 2 gxET. noixefi, et 8 plaTinhiw cxiiksiéea. S. : 

J':>rx::Ar. — La Laiterie, art de traitar le lait, de fabriquer le 
:»eurr« e; lef principaux fromafres françaiii et étnngeifi, 
4* fd:L : v:-: iL-lï^ if- .*»f4 pape? eî 806 figmrefi 6. 

SÊGriK-K. LLAFD. — SoinB à donner anx Tins fins de la 

Cote-d'Or, àt^iiuE lii rendante jnciqu'à leur mise en oon- 
ii'jrLiZiiiTi'.i- lirociL pr. in-H^ de 20 pages et 7 graT, • , . 1. 

S't: Mf. — Ma Elle! de rinî cul tire parmi vigmercin algérien, on 
*-out^\ -r prrtTi'jtkee pour faire et conBerver le vin ; foulaire, 
» ri'".;vai.'e, jl.trare des vendaTipee: Bontlrs^e du "vîn: ma- 
lac-^'- f.: eoT ■Li".F:if tari (ra des vinB. Lr. in-32. de 188 pag». . . 1.2 

B<jij:ijf.. — Traité théorique et pratique d'apiculture 

mobiliste, ie- a^-eXes. leur phveiolope. leurs maladies ; 
;,.^ r-'ij«;f; t. c:i'lr*:T riiîol'ilee : organisation et conduite du m- 
cij«fr: e8*îaim«î ar:ii!c:eib: italianisât ion du rucher; sélection 
■ fi]\f:olfi ; trava^'x a^'ic-ole? d'automne : jurisprudence apicole, 
t'jm apicole fraii';a:-e/Xv':ve::e fJ:::on«.i. prt.paration.) 

Tor.'Aiij/jH ciiui). .^ La Meunerie, la boulangerie, la bis- 
cuiterio et les autres industries agrriooles ali- 
mentaires : yerinicellerio, amidonnerie, décortication des 
iéguuiinei^Hefl , fi'fculerie, glucoeerie, riierie, huilerie, choco- 
luterie, conHervftH alimentairefl, margarine et moutarde avec 
un cliApitre sur le broyage des engrais, t vol. in-S^ de 504 p. 7. 






va. — GE?IIE HOLAX. — DHAEUIGE, DAIGATIO^^S. — 
HACHDœS ET GO]«STIl€CTIO!VS AGRICOLES. 

ICaison rustique ta XIX* edède, tomes I*' et IV {voir paye s). 



AuBEBJOKoiB. — lies Ck)iiBtnictio2L8 agricoles du domaine 

de Beau-Cèdre, album do S5 {âasMhes în^lxno représen- 
tant le phn ^éméral et lee plazis, ocmpeset élératioiui des canF- 
traetâoBB du domame, bangara, liAtîiBeotB aTec détaHa. écn- 
rieB et nmiMa, Taribffrif, pcrcfaeaâe, lailane, hinno oonr, forge, 
. buanderie, four, etc., avec notioe expUcadre de 30 pages. . ?0. » 

Bajulaim — Ilrainage-des terres amblea. s* éd. s ^poL in-ii 

ememble de 960 pagee, 44> grav. et 9 plamrfma . . . 7.» 

Tom I*»»". — Hmoire du drainage — Dndiiag« sans tuyaiix. — 
Des texreB drainaSileE. — Fabrication des tajttox de drunage : choix 
des xn&ttéxi&iiE, préparatioD des Xeam, former à donner aux tuyaux . 
étixEge des tu jaui- — Description des macMnes a étirer les tuyaux. — 
Fabricstlon des tufies, briques ordinaires et briques crei^es. — Fours 
à cuire ; cuisson. 

Tome IL — Execution du drainage : leré du plan des terres à 
drainer, nivellement, exemples de drainage : saisons oonrenables pour 
Texécution: tracé des drains, formes des tranchées; outils de drai- 
nage ; ouverture des tranchées, règlement des pentes, pose des tujaux 
et remplissage des tranchées. — Statistique du drainage. — Encou- 
ragement au drainage. 

Iiégrislatioii du drainage, des irrigrations et autres 

améliorations fonoieres i>ermanentes. i toL in-i8 

de 664 pages, avec 18 grav. et 1 plancha . 7. d 

- SitnaUon par département, du drainage en Pranoe, — Du drainage 
dans les colonies. — Du drainage en Belgique, dans la Grande-Breta- 
gne, en Suisse, en Italie, en Allemagne, en Danemark, en Russie, 
aux États-Unis. — Législation anglaise sur le drainage et les autres 
améliorations agricoles permanentes. — Législation belge, allemande. 
— LégiaL'vtion française : lois, arrêta et oûrcalaires rdatiyes au drai- 
nage. 

BsRTiH. ^ Des Oliemins yioinaux (1858). In-8^ de lll pages. 1. s 

Ck)de des irrigations. 1 vol. in-8° de 182 pages . ... 8. d 

BoFCHARD-HuzARD. — Traité des constructions rurales. 

3 vol. gr. in-80, ensemble 1096 pages et 940 fig. , 25 . j) 

Tome 1" (l»"* livraUon) : Maisons d'habitation pour petites, moyen- 
nes et grancïes exploitations ; logements des animaux domestiques ; ('ta- 
bles, bergeries, parcs, porcheries, chenils; lapinières, garennes artifi- 
cielles ; poulaillers ; ruchers ; magnaneries ; abris pour instruments agri- 
coles et outils; ateliers ; hangars ; remises. 

Tome P' (2« livraison) : Abris pour les récoltes, granges, gorbiers.grui- 
neries, silos ; fruiteries ; séchoirs ; ouvcries, celliers, caves ; laitcricH, bcur- 
reries, fromagerie ; glacièrcH ; boulangerie;» , fours ; diatillnrioH rurulrs ; 
féculeries; blanchisseries, bnnnderies, lavoirs; foiwoH h fumior; lutrinos; 
réservoirs, abreuvoirs, puisards; barri^rcH, olAturog, cheminH, i)otitH. 

Tome II : Exuplaocmcnt et situation relative don bâtiments ; (llHtri* 
bntion générale du domaine; dispositions diversos dos bAtimcnU pour 
les petites, moyennes et grandes exploitations; fo.mvuA a\\vi»V».W<K ^ vcv\- 
nexes; matériaux de construction ; tcrïWHcmwvVH,tuvv;o\\'wj\VA,<3v\vvc\Rv>^*»^- 
'rîe m'eaaùierle, couverture vitrerie*, UvAa Olû* cotift\.twW^\vi»>, vVn\^, 
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DuMUR ET CuGNBT. — Los bâtlmeiits agrlooles ; les bâti- 
ments ruraux mis en regard du domaine auquel ils appartien- 
nent ; conditions générales qu'ils doivent remplir j locaux divers 
considérés dans leurs détails ; plans et devis de bâtiments d'ex- 
ploitation pour une propriété de 20 hectares. Mémoires cou- 
ronnés par la Société d'agricuhttre de Lauêanne. 1 voL in-8** de 
232 pages avec un atlas de 115 figures donnant, à l'échelle, les 
plans, coupes et élévations des bâtiments et des détails . • • 10 . 

DuPLEssis. -*- Traité de nivellement, comprenaot les principes 
généraux, la description et l'usage des instruments, les opéra- 
tions et les applications, 1 voL gr. in-8*' de 364 p. et 112 fig. 8. 

Traité dn levé des plans et de l'arpentage. 2« éd. 

1 vol. in-80 de 136 pages et 102 figures. ....,,, 4, 

GASPARiir (comte de). — Gonrs d'agrionltnre , tomes II, 

III et VI, constructions rurales, mécanique agricole, ma- 
chines, etc. (voir page 4). 

Grandvoinnbt (J. a.). — Traité élémentaire des oons- 

tmotions mrales. (Bibl. du CuU,) : Principes généraux 
de construction : terrassement, maçonnerie, charpenterie, 
couverture, menuiserie, serrurerie, plomberie, peinture et 
vitrerie. — Bâtiments ruraux : habitations rurales, écuries, 
beuveries, bergeries, porcheries, poulaillers, granges, fenils, 
greniers, laiteries, etc. 2 voL in- 18 ensemble de 308 pages 
et 806 figures. • . . • 2.5 

Les Bergeries ; considérations généi-ales sur les habitations 

du mouton ; parcs temporaires ou mobiles ; parcs permanents 
ou refuges ; abris plantés ; be-rgeries couvertes, conditions d'é- 
tablissement, détails de constructions, dispositions d'ensemble, 
modèles ; matériel meublant. 1 vol. in-18 de 814 pages et 
169 grav 5. 

Lboouteux. — Labourage à vapenr et labonrs profonds , 

résultats du concours international de Petit-Bourg en 1867. 

1 vol. grand in-8*' à deux colonnes de 96 pages et 14 grav. . S. 

Lefour. — Onltnre générale et instruments aratoires 

{Bibl, du Cultiv.), In-18 de 174 pages et 135 grav 1.2 

Comptabilité et géométrie agricoles (BUl, du Cuk,), 

In-18 de 214 pages et 104 gravures ...•••••. 1.2 

LoNDET. — Les Instruments agricoles, machines, appareils 
et outils emploj'^és en agriculture, description, choix, emploi, 
manœuvre, avantages, conditions où ils conviennent (1858). 
1 fort vol. in-8o de 303 pages et 64 planches 7.5 

lliNfiKLMAxx (Maximiiien). — L'électriclté dans la ferme; 

notions préliminaires; production de l'énergie électrique; la 
ligne électrique ; l'éclairage électrique ; transmission de la 
])iiissance; emmagasinement de l'énergie électrique ; résumé 
et conclusions. Broch. gr. in-so de 04 pages avec 00 figures. î^. 

ViDALiw (F.). — Pratique des irrigations en France et on 

Algérie (Bibl du Cuit.). In-18 de 180 pages et 22 grav. ... 1,2 

ViLLEROY ET MuT^LER. — Manucl dos irrlgatlons ; action de 

l'eau sur le sol ; préparation du sol des prés arrosés, fossés 
et rigoleB ; des prés et de leux eTitieUen -, jouissance de l'eau 
en comr""n. 1 vol. in-18 de î^^-çv^^e?, ^\. \1'à ^vï. . . ^ %j^i 



rcflRdtçnc tx. SIX" Bkèblr . txnut T «ir- «ojvi F .. 

ÙL. .^IMFtSXJBl rmulit rr.uuat wmsst '.tumjJcwtiBm: 



T.irn ' ])i.? 3'Lirr*y..i. "Imianu Iieajaiit J.uudu. Tiumuin. 

17* fÊQ'^^. — lAufflUTTHr ui jamlninr m. juâiodoi. jnii» uu: hiiL' 
ûw -r:«tinCT" t oust touit f» HixdiUb. -t-iu^-tTUtmtnn£. e: '^'lauinau^rt u<s 
Tduîajmt::: ifinn» db iutùhu^r c: ôt ii.iamiçntt.. — J*=ma:jief |?*':iitm.=i 
ce ?iJsnn unàmif ut niia^iunK a; tk 7iL7'Hiiiiiipt--^t]Çt<'u.i£L ni-n > » -n 
fiiTSigus itir:aiiaB& uimucv uiir;^ ji-.iiz- ob !nn;Hsm.,:u:n. âef ;uu2Sb<-. 

SKimLir-»), |r<ef «I ■ «uUii inA Lr:irt&. luùkûjiâit a» juuru» fc in-Hitru» 
ôii^'.itfc*. — ^— .rt: — Ti!-tw > . â«t jtj^'.T:f ±ru.::afic:î ti iiz "^t:rrTir . 
•iî*'.r:;ni.tt ît «.Trirru.-» âa malIituL-Bf Kxr;*f ît Irzrsi.. — r^ji.T.>*f zti'Lfc- 

; saisis xLit^tâL'-iu-ibt. — v.-ruïiLî :Tijr::r* "-iL-iiet l j.«rm-s*. :îtr::i.'i5s 
iir-: i.» -lii* -.?rr= *- it ê^rrî. :.s.£=*Trf ;jiur .Tin kl;îjL'.»rt.^-f- — 

■La 1'* tiifr:;- î- £*-. *':-i,%i<' re=::-'je â 1754 : ::î:e èiln::: 
3:«j" Telle » «jc p'i'clir:* r^z^-:Trçr>s:.": oL*:^» ar.z.-:«r ieyui* IT^J. .-» 
-ro-L? exceptions ppcs: 1^15. Irri.ISS-*. — L'ininÉvi: le l**? «'-s \ZZ*i 

Un ToL :n-l-^ de 170») pages 7.» 

Cartonné. 8 fr. — Cartonné en 2 voL. 9 fr. 

GraTurea dn Bon Jardinier. ÇZa 24* «di/ton ^hi ara 

entièrement refondue est en préparation.) 
Alphaxd (A.). — L'Art des jardins, traité pratique et didac- 
tique: 1 vol. in-4*' avec 512 ûg 20. j> 

Amé (G.). — Le Jardin d'essai du Hamma à Mostapha près 

d'Alger, description des familles . groupes et genres le:: mieux 
représentés au jardin , brochure in-S<^ de 64 pages et 7 pi. . 2 . ï> 

AUDRÉ (Ed.). — L*Art des jardins, traité général de la compo- 
sition des parcs et jardins : Historique depuis l'antiquité ; 
Jardins paysagers ; esthétique. Principes généraux ; division 
et classifications; la pratique; traviiux d'exécution; exem- 
ples dépares et jardins classés suivant leur destination; 
constructions et accessoires d'utilité et d'ornomont. 1 vol. 
gr. in-8°de 900 pages, avec 11 pi. on chromolitli. ot r)00 lig. 115. )> 

Broméliacées Andreanso, (inscription vi liinioin' «irMiinmir- 

liacées récoltécH dans la ('oloinWic, rKcnatloi-fl. le V<«nry,Mi'la, 
par Ed. Andn';; 113 rMprr.cM cl. varirlc», ilmit. îM ncnivrlli»«, 
1 vol. gr. in-I" dn 1**0 pag^-H, illiiKiri'- (!•■ M!» plam-lii ■« flf.iirimt. 
toutes les csim;co« non vi«llrH .,,,,,,,,..* V.ïn.w 

L'École nationale d'lIo^Uu\\^\.ur\^ v\\n V\ixw\x\W>vV' 
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AuDOT. — Traité de la oomposltion et de l'ornementation 

des jardins. 6* éd. représentant en plus de 600 fig. des 
plans de jardins, modèles de décoration , machines ponr éle- 
ver les eanx, etc. 2 vol. in-4° oblong avec 1G8 planches gravéiBB. 25 . B 

Baltet (Ch.). — L'Art de greffer arbres et arbustes fruitiers, 
arbres forestiers et d'ornement, 4* édition, augmentée de la 
greffe des plantes herbacées. Définition, but , et conditions 
de succès du greffage. — Outils , ligatures , engluements. — 
Choix des sujets et des greffons. — Proches de greffage. 
— Liste par ordre alphabétique des arbres , arbrisseaux et 
arbustes, avec indication du mode de greffage à appliquer 
à chacun d'eux. 1 vol. in-18 de 464 pages et 175 fig. . . 4, D 

Traité de la culture fruitière, commerciale et bour- 

geoise : Fruits de dessert, de cuisine, de pressoir, de sécha- 
ge, de confiserie, de distillation; choix des meilleurs fruits 
pour chaque saison ; plantations de vergers et" de jardins 
fruitiers; taille et entretien des arbres; animaux nuisibles 
et maladies; récolte des fruits, leur emballage et leur emploi. 
2« éd. 1 vol. in-18 de CIO pages et 350 fig 6. » 

L*Horticulture française, ses progrès et ses conquêtes 

depuis 1780, conférences de l'exposition universelle interna- 
tionale de 1889 ; broch. in-S* de 04 pages 3.50 

BoNCEinirE. — Cours élémentaire d'hortionltore (Bibl des écoles 

primairei), 2 vol. in-12 ensemble de 310 pages et 85 grav. • 1.50 

BuTRET (Baron de). — Taille raisonnée des arbres frui- 
tiers et autres opérations relatives & leur culture, 21« éd. 
augmentée des différentes espèces de greffes et de la con- 
servation des fruits. 1 vol. in-18 de 148 pages avec 4 pi. 2. » 

Carrière. — Encyclopédie horticole; vocabulaire raisonné 
de tous les termes employés en botanique et en horticulture 
l vol. in-18 de 550 pages 3.60 

Entretiens familiers sur Thorticulture ; sol et sons- 
sol ; arrosements ; amendements et engrais ; physiologie vé- 
gétale ; des plantes annuelles et vivaces, ligneuses, aquati- 
• ques, grimpantes; des couches; semis, boutures, greffes, 
plantation, etc. 1 vol. in-18 de 384 pages 3.50 

Semis et mise à fruit des arbres fruitiers. {BiU. 

•du Jard.) 1 vol. in-18 de 158 pages 1.25 

Étude générale du genre pommier, et partionliè- 

rement des pommiers miorooarpes on pommiers 

d'ornement , pommiers à fleurs doubles, pommiers de la 
Chine , pommiers baccif ères , pommiers de Sibérie (^Bibî. du 
Jard.^y etc. 1 vol. in-18 de 180 pages et 18 figures .... 1.25 

Les Pépinières (Bîbl du Jard,), In-18 de 184 p. et 29 grav. 1 . 25 

Production et fixation des variétés dans les végé- 

taux. 1 vol. in-8° de 72 pages avec 13 grav. et 2 pL col. . 2. » 

Les Arbres et la Civilisation. In-S*» de 416 pages. . . 5. » 

Variétés de pêchers et de brugrnonniers. description 

et classification. Grand in-8° de 104 pages et 1 planche. • • 2.9 

Du sulfatage Horticole et industriel, i vol. in- 18 de 

JOI pages, .•.•.«••«•.......• 1.25 
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lAHBRAT (marquis de). — Du Ohols des poiriers ponr nn 

. jardin fraitier (1846) :Taille plantation transplantation. 
Broch. in-80 de 16 pag >».40 

soAiBNB HT Naudiv. — Mazinel de l'amatetir des Jardins, 

traité général d'horticulture. 4 toL petit in-8' ensemble de 

pins de 3.000 pages , comprenant pins de 800 fig 80 . d 

Ohaqne volume se vend séparément • • 7.50 

SLCHEVALBBiB. — Los Orobidées , culture , propagation, nomen- 
clature (Bibl du Jard.), In-18 de 134 pages et 32 grav. . 1.25 

— Plantes de serre cbande et tempérée; construction 

des serres, cultnre, multiplication, etc. (Bihh du Jard,)» In-18 

de 156 pages et 9 grav 1.25 

7PUIS. — Arbrisseaux et Arbnstes d'ornement de pleine 

terre (Bibl, du Jard,). In-18 de 122 pages et 25 grav. . . 1 .25 

— Arbres d'ornement de pleine terre (Bibl du Jard,), 

In-18 de 162 pages et 40 grav • . 1.25 

— Conifères de pleine terre (5tW. du Jard,), In-18 de 

156 pages et 47 grav 1 . 25 

[TVILLBRS. — Parcs et Jardins, ouvrage récompensé de 21 mé- 
dailles ou diplômes, 2 vol. grand in-folio, sur beau papier, 
ensemble de 160 pag. de texte avec 80 planches imprimées 
avec luxe représentant les plans de squares et jardins pu- 
blics, de parcs particuliers, jardins paysagers, fruitiers, po- 
tagers, écoles pratiques, etc. 

Prix des 2 vol. avec planches en noir 200 . d 

— •*- en couleur. .... 260. D 

* * - » ^ • 

Chaque partie , comprenant 80 pages de texte et 40 planches 
se vend séparément : avec planches en noir . . • • . 100 . d 

— en couleur .... 130. D 

sTBowsKi. — Traité de la culture potagère, résumé des le- 
çons données par l'auteur à l'École nationale d'agriculture de 
GrigDon ; petite et grande culture ; procédés employés par 
les spécialistes. 1 vol. in-18 de 492 pages et 144 figures. 5. D 

30R0HARD (D').— Nouvelle Tbéoric élémentaire de la bo- 
tanique, suivie d'une ansJyse des familles des plantes qui 
croissent en France , ou y sont cultivées, et d'un dictionnaire 
des termes de botanique. 1 vol. in-18 de 520 p. et 210 grav. . 6 . D 

)RNBY. — La Taille des arbres fruitiers, avec une étude 

sur les bons fruits. Nouvelle édition entièrement refondue. 

Tome I**". — Principes généraux, étude de l'arbre, mnltiplication, 
plantation, taille ; le poirier et le pommier : conduite des productions 
fruitières, charpente et formes, restauration, maladies et insectes nui- 
sibles ; choix des poires et des pommes ; les arbres du verger. 1 vol. 
in-18 de 820 pages et 169 figures dessinées par l'auteur. . • . . . 3.50 

Tome II. — Le pêcher, taille, restauration, maladies et insectes, 
choix des pêches ; — l'abricotier, le prunier, le cerisier ; — la vigne, 
taille, formes pour le vignoble, formes pour l'espalier, treille à la 
Thomery ; maladies et insectes ; choix des meilleures variétés ; — le 
figuier, le framboisier, le groseiller ; — les eapècea tiotl 9,o\vccÀsea^Nsxsa 
taille régulière ; amandier, cognassier, nèfLiet» Tvorjet, xtfAs^XKaf, xfe- ^^ 

• oolte et conservation des fruits, 1 "Vo\.\n-l% de ^QO "çoee» ^\»\^'î>^SL« ^* 
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PoNOB (J.). — La Cultnre maraîclière pratique des envi- 
rons de Paris ; composition d'nn jardin maraîcher; en- 
grais, travaux préparatoires ; soins généraux ; soins spéciaux 
à donner aux divers légumes ; cultures spéciales des ananas, 
champignons et fraisiers; calendrier du maraîcher, tableau des 
semis et plantations. 1 voL in-18 de 320 pages et 15 pL . 2.50 

Peéclaibb. — Traité théorique et pratique d'arborioul- 

ture. 1 voL in-8^de 182 pages et un atlas in-4' de 15 planches. 6 i 

PuYis. — Arbres firuitiers, taille et mise & fmit {BUL d» Jord,), 

In-18 de 168 pages 1.26 

Batabiv. — Traité du chauffage des serres, l voL in-8<^ de 

76 pages et 25 grav 3.50 

Saint-Bbiao (J. de). — L'Arbre fruitier des jardins. L'arbre 

inculte : la terre végétale, développement de l'arbre inculte, 
fructification. — L'arbre cultivé : préparation du sol, plan- 
tation des arbres , formes à leur donner , multiplication des 
arbres, greffe, soins à donner aux arbres et aux fruits; mala- 
dies; animaux nuisibles. 1 vol. in- 18 de 172 pages et 20 fig. 2. » 

Yauvel. — Culture de TAsperge à la charrue, culture 

forcée au thermpsiphçn et au fumier. 1 brochure in-18 de 

108 pages 1. » 

ViALON (P.). -- Le Maraîcher bourgeois ; outillage, qualités 
des terres, culture des divers légumes (Bibl, du jardinier), . 
In-18 de 128 pages 1.25 

ViLMORiisr-ANDBiBux. — Lcs Flcurs de pleine terre , compre- 
nant la description et la culture des fleurs annuelles, vivaces 
et bulbeuses de pleine terre, suivies de classements divers in- 
diquant l'emploi de ces plantes, l'époque de leur floraison, etc. 
3* édit. 1 vol. in-8o de 1.564 pages avec plus de 1.300 figures 
et le Supplément aux fleurs de pleine terre, com- 
prenant la description , la culture et l'emploi des espèces et 
variétés introduites dans les jardins depuis 1870. 1 vol. in-8<* 
'de'2a4 pages^vôcî75*fiê. ;*enéenibIè2*vol. '. " 16.» 

(Le Supplément aux fleurs de pleine terre se 

vend séparément : 4 fr.) 

L'ei^ Flahtës potagères, description et culture des prin- 
cipaux légumes des climats tempérés. 1 beau vol. grand in-8° 
de 650 pages avec 625 figures (^Xonrelle (dition en prt'paration). 12 . » 



IX. — EAUX ET FORÊTS. — CHASSE ET PECHE. 

Maison rustique du XIX* siècle, tome IV {voir page 3). 
Arbois db Jubainyillb (d!). — Observations sur la vente 

des forêts de l'État (1865). Br. in-8° de 12 pagee. . . ]>.50 
Baudrain (Victor). — Des dégâts causés aux champs par 

les lapins : Responsabilité des propriétaires et locataires 
de chasse, existence du dommage, preuve, procédure ; arrêts 
et jugements. 1 vol. in-8^de 124 pages 2.50 

BoBTiEB (P.), — Bn<«=»i 6 du littOT«A «t dû» duTLes de 
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uoHOir-BRAimiLT. — Traité de pisoicnltnre iirati(][tie 

et d'aquiculture en France et dans les pa^ Toisins, 
ooTiage publié ayec l'encouragement dn ministère de Tàgri- 
cnltnie. 1 bean voL grand in-8^ de 500 pages avec 40 gra- 
Tmres et 20 plancl^s hors texte 20 . :» 



occHi (P.). — Traité d'ostréiculture, organisation et cl 

sification des mollusques, étude anatomique de l'huître, 



clas- 
les 
centres de production, d'élevage et d'engraissement; légis- 
lation ; maladies et ennemis des huîtres, pratique ostréicole 
actuelle, 1 yoL in-18 de 300 pages •••••••.. 3.50 

.us (Marc de). — Les Ghasses aux bracouniers : renards, 

blaireaux, lacets, pièges, élevage du gibier, conseils aux chas- 
seurs. 1 vol. in-18 de 168 pages et 6 fig 2. » 

: AMBEAT (marquis de). — Traité des arbres résineux coni- 
fères à grandes dimensions : Influence de la latitude 

et de l'altitude sur la végétation des arbres résineux coni- 
fères j reproduction et exploitation ; insectes nuisibles. 1 vol. 
gr. m-S^j de 445 pages et 7 planches hors texte, en noir . . 12.3) 
Le même avec planches coloriées 25 . d 

LSTUGUB. — Chasse et pêche, traité pratique; 1 vol. in-18 de 

828 pages et nombreuses figures 3.d 

Lièvre, lapin, renard , loup ; chasse au chien courant et au chien 
'd'arrêt. — Caille, perdrix ronge, perdrix grise. — Oiseaux de passage : 
bécasse, grive, alouette, canard sauvage, etc. — Chasses amusantes et 
utiles : corbeau, geai, pie. — Fusils cartouches, règles du tir. — Con- 
seils & un jeune chasseur. — Pêche : barbeaux, goujons , carpes , [etc., 
etc. AppAts et amorces ; calendrier du pêcheur. 

jussARD. — Manuel du naturaliste préparateur, manière 

d'empailler oiseaux et quadrupèdes. In-8o de 52 pag. et 8 fig. 1 . 50 

EiAin)EAU. — Chimie et physiologie appliquées à la 
sylviculture (Annales de la station agronomique de l'Est, 
travaux de 1868 à 1878). 1 voL grand in-8° de 414 pages. . 9. D 

URNAUD. — Traité forestier pratique, manuel du propriétaire 

de bois : culture, taillis, sapinières, futaies, qualités des bois, 
cubage, estimation, emplois et usages des bois ; aménagement 
et exécution des coupes j comptabilité forestière; adminis- 
tration et surveillance; vente, marchés, tables de cubage, 
tables diverses. 3® édition augmentée de nombreux dévelop- 
pements techniques, de calculs d'accroissement et de modèles 
remplis pour la comptabilité. 1 vol. in-18 de 260 pages ou 
tableaux 3.50 

— La Sylviculture française : méthodes forestières, com- 

paraison de la méthode allemande et de la méthode française ; 
exposé d'une méthode nouvelle. Broch. in-8o de 94 pages. . 1 . » 

— La Sylviculture française et la méthode du con- 

trôle : 1 vol. gr. în-8o de 124 pages 3 . » 

— La Méthode du Contrôle à VEaL^^\\.\OTi ^Tivî^t- 

selie de 1889. Broch. in-S" de lô ^a-S^- .•*..* ^ -'^^ 
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Hbnkon. — Géodésie pratique des forêts & l'usage des agents 

forestiers, des propriétaires, régisseurs, agents-voyers etc., 
Instruments propres au levé des plans de forêts, triangula- 
tion ; problèmes divers ; Assiette et réarpentage des coupes ; 
Aménagement ; Cartes forestières ; Cubage des bois en g^- 
me et éqnarris. 1 vol. in-S" de 172 pages et 8 planches . . 4.6 

KoLTz. — Traité de pisoicultnre pratique : nomenclature 

des poissons ; fécondation artificielle, f rayères j incubation et 
éclosion, appareils, élevage des jeunes poissons; maladies; 
transport des œufs et des poissons; frais d'établissement 
et d'exploitation. 1 vol. in-18 de 186 pages, avec 60 fig. . . 2.1 

Levayabsbub. — Traité pratique du boisement et reboi- 
sement des montagnes et terrains incultes. In-8^ de 66 p. 1 . ! 

Martutbt.— Considération set reobercbes sur l'élagave 

des essences forestières. In-12 de 180 pag. et 4i ^. i.. 

Le Pin sylvestre et sa culture en Sologne. Broch. in-8® 

de 48 pages. 1 . 

KoRANGB (Amédée). — Le Guide de l'élagueur dans les parcs 

et les forêts {Bibl. du Jard.), In-18 de 144 pages et 20 fig. 1. 

Nasot (Jules). — Établissement et entretien des plan- 
tations d'alignement, et élagage des arbres : 

étude et choix des essences, plantation, élagage, restauration, 
transplantation des arbres, maladies et insectes nuisibles. 
1 vol. in-18 de 3ô0 pages et 82 fig 3. 

NoEL (Arthur). — Essai sur les repeuplements artificiels 
et la restauration des vides et clairières des 

forôtfi , flore forestière, principes généraux de repeuple- 
nient gi*aines des principales essences, plants et pépinières, 
semis forestiers, plantations forestières ; repeuplements, ré- 
daction des projets, devis, etc. Ouvrage couronné parla So- 
ciété des Agriculteurs de France. 1 vol. in-8<» de 382 pages. 6 . 

NoiuoT. — Traité de culture des forêts ou de l'application 

des sciences agricoles et industrielles à l'économie forestière. 
'J" édition (1839); croissance des arbres, méthodes d'amé- 
nagement des taillis et des futaies, choix des essences, 
réglage des coupes, élagage, pratique des semis et planta- 
tions, exploitation, cubage, etc. 1 vol. in-8°, 484 pages. . 7. 

RoussKT (Antonin). — Culture et exploitation des arbres, 

application des conditions climatériques, et des principes de 
la physiologie végétale aux conditions normales d'existence, 
de propagation, de culture et d'exploitation des arbres Isolés 
ou en massifs. 1 voL in>8^ de 448 pages 7 . 

Études de maitre Pierre sur l'agriculture et les 

iorôts. 1 vol. in-18 de 29 pages 1 . 

Thomas. ~ Traité général de la culture et de l'exploita- 
tion des bois (1840) ; désignation et qualités des arbres 
forestiers, bois durs, blancs et résineux ; pépinières, semis, 
plantations, aménagements, coupes ; conservation des bois ; 
maladies des arbres; exploitation des bois : sciages, char- 
pente f merrain,****» •*^ • <jhat\)onxiaLçe *, c\3LWç,<e, ^t TS!i^«vM:a.ç^ \ 
. ûottAgQj etc. '*' MEsablQ ^« \,Vî^ ^a^^g», * * , V5 
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X. — HYGIÈNE. — ECONOMIE DOMESTIQUE, — 

CUISINE. 

AuDOT (L.-E.). — La Onisinière de la oampagne et de la 

ville. 1 ToL in-12 de 676 pages a^ec 800 grav. • • . , 



8. ]> 



BuROER. — Le Pain : le pain bis de ménage et le pain blanc de 
boulanger ; canses de l'abandon progressif du premier pour le 
second. Broch. in-8^ de 90 pages 1 . D 

DKLAaABDB. — Le Pain moins cher et pins nourrissant. 

1 vol. in-18 de 262 pages 8. :d 

Emion (Yictor). — La Taxe dn pain, avec préface par Yictor Borie. 

In-8^ de 168 pages 4. d 

George (D' H.). — Traité d'hygiène rurale, suivi des pre- 
miers secours en cas d'accidents, comprenant : 



L'alimerUcUion : préparation des 
aliments; cnisson des aliments ; us- 
tensiles; asseôsonnements. — Dn 
choix des aliments : Aliments d'ori- 
gine animale : Viande de boucherie, 
de Porc, de Cheval ; Gibier, Volaille, 
Poissons; Œufs, Lait, Fromage, 
Beurre. — Aliments d'origine vé- 
gétale : Aliments farineux. Légumes 
verts. Fruits. — Les boissons : L'eau 
potable; Ses caractères, Eaux de 
source, de puits, de pluie, de rivières 
ou de fleuves; Maladies produites 
par l'usage d'eaux impures; Furi- 
fioation des eaux altérées. — Les 
boissons f ermentées : Piquette, Ci- 
dre, Bière, Vin. — Les boissons al- 
cooliques et aromatiques. — Le ré- 



gime alimentaire : les repas, les 
fonctions du ventre; l'obésité. 

L'air : sa pureté ; la chaleur at« 
mosphérique ; l'électridité atmos- 
phérique ; la sécheresse et l'humidi- 
té ; le froid ; la lumière et l'éclairage. 

Le travail : l'exercice musculaire ; 
les fonctions cérébrales ; l'hygiène 
des sens. 

Les maladies contagieuMS : peste, 
fièvre jaune, choléra, fièvre typhoïde, 
dysenterie, eta^etc. 

IjBS accidents : empoisonnement, 
asphyxies, suffocation par des ob- 
jets avalés, blessures venimeuses et 
non venimeuses, congestion, apo- 
plexie, syncope, morts subites. 



Un vol. in-18 de 432 pages et 12 figures . • . . . . 3.50 

Leolerc. — Lettres à un jeune laboureur sur la caisse d'é- 
pargne et la prévoyance (1848). In-18 de 60 pages. . . . 

MiLLBT-BoBiNBT ( M>°e). — Malson rustiquo des dames, 13* éd. 



i).26 



Tenue du ménage : Devoirs et tra- 
vaux de la maîtresse de maison. — 
Des domestiques. — De l'ordre à 
établir; Comptabilité; Becettes et 
dépenses. — La maison et son mo- 
bilier, son entretien ; linge, blan- 
chissage , chauffage , éclairage. — 
Cave et vins, boulangerie et pain. 
— Provisions du ménage ; confitu- 
res ; conserves. 



Manuel de cuisine : Manière d'or- 
donner un repas. — Potages, jns, 
sauces , garnitures. — Viandes , gi- 
bier, poisson , légumes. — Purées et 
pâtes. — Entremets, pâtisserie, bon- 
bons. 



Médecine domestique : Petite phar- 
macie, médicaments. — Ce qu'il 
faut faire avant l'arrivée du méde- 
cin dans les indispositions les plus 
fréquentes, empoisonnements, as- 
phyxie. 

Jardin : Disposition générale du 
jardin. — JardLu fruitier , potager, 
fleuriste. — Calendrier horticole. 



Ferme : La ferme et son mobilier. 

— Nourriture des gens de la ferme. 

— Basse-cour, vacherie, laiterie et 
fromagerie; bergerie et porcherie. 

— Abeilles et vers à soie. 

2 vol. in-18 comprenant ensemble 1.400 pages avec 23G ^%. 
Les 2 vol. reliés, 11 fï. — Kelièa, t>Taxicîhâ^^oT^«;&> V'^^x. 

Ces 2 vol, ne se rendent pas scpartmeut. 



la^ 



T\ 
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MiiiLBT-RoBiNET (M™*)- — ÉconoBiie domestique, notions 
élémentairee sur les travaux d'nne maîtresse de maison; 
lessiye; provisions et conserves; confitures, liqueurs et 
fruits à l'eau-de-vie ; utilisation du porc ; etc. (^BiÙ. du Ctd- 
tiv.), In-18 de 228 pages et 77 gravures 1.2Ô 

MiLLKT-RoBurET (M**) et le D' Emile Allix. — Le Livre des 
jeunes mères, la nourrice et le nourrisson : (3" Édition), 



Le devoir maternel. 

Le berceau et la laifeite : berceau 
en fer et en osier ; sa gamitnre. — 
Layette; méthodes diverses; des- 
cription , composition , entretien ; 
planche de patrons. 

La grossesse : durée, signes, hy- 
giène, choix de racoouchenr. 

L'accouchement : disposition des 
lits et de la chambre; l'accouche- 
ment et la délivrance, soins à la 
mère et au nouveau-né après l'ac- 
couchement. 

Les maux de sein : inflammation, 
abcès, gerçures et crevasses. 

L'allaitement : allaitement mater- 
nel, le lait et la tétée, hygiène de la 
nourrice. — Allaitement mercenaire, 
nourrices sur lieu et nourrices de 
campagne , choix, surveillance. — 
Allaitement artificiel, modes divers, 
biberons, règlement de l'allaitement 
artificiel. — Allaitement mixte. 



Sevrage etdentition: les nouveaux 
aliments; précautions à prendre 
pour le nourrisson et la nourrice; 
marche de la dentition. 

Hygiène du nourrisson : toilette, 
soins de propreté, bains, sorties, exer> 
cices, hochets, etc. 

L'enfant en état de santé, comment 
il vit, agit et se développe : respira» 
tion, circulation, di^lrâtion, sensa- 
tions et mouvements; développe- 
ment physique. 

Maladies de Venfant : angines, in- 
digestion, diarrhée, constipation, 
vers, croup, bronchites, coqueloc^e, 
scarlatine, rougeole, variole, convul- 
sions, etc., etc. Maladies de la peau, 
des oreilles, des yeux; blessures, 
plaies, brûlures, etc. 

Education morale de l'enfant. 

La protection de V enfance: crèches 



sociétés de protection. 

Un vol. in-18 de 392 pages avec 48 figures et une planche 

de patrons pour la layette 3.7Ô 

Le volume rell6, 5 fr. 

Peffbtier (D' G.y. — - Leçons sur les matières premières 

organiqi^es : matières alimentaires, lait, œufs, viandes, 
féculents ; épices et aromates ; fibres textiles ; matières tinc- 
toriales et tannantes; gommes, gommes-résines, baumes, 
essences, etc.; matières oléagineuses; substances médici- 
nales ; dépouilles et débris d'animaux ; tabacs. 

Chacune des matières premières organiques fait l'objet 
d'une étude complète : origine, provenances, caractères, 
composition chimique, soites commerciales, altérations, 
falsifications et moyens de les reconnaître, importance com- 
merciale et usages de chaque produit. 

1 vol. gr. in-S» de 1,018 pages et 344 fig 18. » 

RoDiN. -- Les Plantes médicinales et usuelles des champs, 

jardins et forêts : étude, récolte et conservation des plantes ; 
plantes émollientes, astringentes, purgatives, dangereu- 
ses, etc., etc.. table des maladies et remèdes. 1 vol. in-18, 
cartonné, de 498 pages et 200 fig 4. » 
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ENSEIGNEMENT PRIMAIRE AGRICOLE 

Lgrionltnre {PeHte école «f ), par P. Joigneaux. 1 voL ixi-18 de 124 
pages et 42 gnkv. cartonné toile • • • . 1.25 

Lgrionlture (Traité éîémmtaire et pratique (f ), par Lanrençon. 2 voL 
in-12 de 248 pages et 44 gray. • 1.50 

agriculture du centre de la France, par Félix Vidalin. 

2 vol. in-18 cartonnés de 300 pages avec grav 3. » 

Lritlimétlque ag^OOle, par Lefonr. In-12 de 128 pages. . . d.75 

3eY0irs de Thomme envers lea animaux, par J. Ohalot. In-12 

de 128 pages D.75 

École des engrais chimiques, premières notions des agents de 
lafertilité, par Georges Ville. In- 18 de 108 pages, 1. :» 

histoire du grand Jacquet, métayer, par Méplain et Taisy. 

In-12, 144 pages.. 9.75 

horticulture (Cour^eZ^nMutotr^), parBoncenne. 2 voL in-12 ensem- 
ble de 810 pages et 85 gravures 1.50 

[iOS Jeudis de M. Dulaurier, cours élémentaire d'agriculture 
par V. Borie. 2 voL in-18. 

l'o année: 108 pages et 16 grav :d.75 

2^ ann^e : 108 pages et 51 grav 2>.75 

[jeotures et dictées d'agriculture, par G. Heuzé. In-12, 

128 pages. D.75 

Leotures choisies pour la campagne, par Halphen. In-18, 
106 pages • • d.50 

Lioisirs d'un instituteur, par Yidal. In-12, 128 pages. ... D.75 

Petit Questionnaire agricole à Tusage des écoles primaires 
des pays de pâturage, par Ed. ^eisserenc de Bort. 1 vol. in-18 de 
192 pages et 16 gravures , 1.25 

Petits Entretiens sur la vie des champs, par P. Joigneaux. 

In-18 de 112 pages avec grav., cartonné 2>.60 

Vocabulaire agricole et horticole à l'usage des élèves des 

collèges et des écoles primaires, par A. Richard (du Cantal), 2^ édi- 
tion. 1 vol. in-18 de 466 pages avec gravures 3 . 50 
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BIBLIOTHÈQUE AGRICOLE ET HORTICOLE 

49 VOLUMES À 3 FB. 50 

Ag^rlonlture de la France méridionale, par Biondet. 484 pag. 

Blé (Le), ea cnltnie, commerce, prix de revlentl, tarifs et législatioD, 
par Ed. Lea>atenx. 1 vol. in-18 de 422 pages et 60 fig. 

Castration et le bistournage ( Guide pour la), par M. E. Ser- 

re«. 1 vol. in-18 de 560 pages et 20 figures. 

Chevaux de trait français (les), par Gayot. In-18 de 360 pages 
et 2 fig. 

Chimie ag^COle, ou ragricultiire considérée dans ses rapports 
principaux avec la chimie, par Isidore Pierre. 6* édit. 2 voL 
in-18 de 778 pages et 26 fignres. 

Tome I*'. L'atmosphère , l'eau, le sol et les plantes. { Cm deux toi. ge 

— n. Les engrais. \ Tendent aépsteHut. 

Cidre ( Culture du pommier à ) , fabrication du cidre et utilisation 
des pommes et marcs, par J. Nanot. In-18 de 324 pages et 50 fig. 

Connaissance pratique du cheval, traité dldppologie, par 

A. A. Vial. 1 vol. in-18 de 372 pages et 72 figures. 

Culture améliorante (Principes de la], par Ed. Leoonteoz. 
In- 18 de 432 pages. 

Économie rurale (Cours d*), par Ed. Leconteuz, 2 toL de 1060 pag. 

Tome I*'. Les milieux économiques. | 

-V -r ( Ces S ToL ne ae Tendent 

— II. Les entreprises agricoles et les systèmes ) pas séparément. 

de culture. ] 

Économie rurale de la France depuis 1789, par L. de Ia- 

vergne. 490 pages. 

Encyclopédie horticole , par Carrière. 550 pages. 

Engrais chimiques (Guide pour rachat et remploi des), par H. 
Joulie. In-8o ^q 433 p q^ tableaux (nowre/^c édition en préparation^. 

Entretiens familiers sur Thorticulture, par Carrière. 
In- 18 de 384 pages. 

Hygiène rurale (Traité d') suivi des premiers secours en cas d'ac- 
cidents, par le D"* H. George, 1 voL in-18 de 432 pages et 12 fig^ures. 

Irrigations (Manuel des), par Yillerôy et Huiler. 268 p. et 128 grav. 

Leçons élémentaires d'ag^culture, par Masure. 2 toL 

Tome I*'. Les plantes de grande onltiiTe, leur organisation et leur aUmen- 
tation. (flpuUé.) 

— n. Vie aérienne et vie souterraine des plantes de grande onltare, 

477 pages, 20 grav. 

Maïs (le) et les autres fourrages verts, culture et ensilage, 
par Ed. Lecouteux, in-18 de 320 pages et 15 figures. 

Maladies du cheval (Traité des) , par Bénlon. In-18 de 840 pa- 
ges et 25 fi^ 

Manuel ^ 'acheteur et du marchand d'en- 

grais nta , \>ai Ct. C^?àx^ \ \tv-V1 ô>a ^"^^l ^^>j,^'e.. 
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Métayage (Traité pratique du), par le Oomte de Tonrdonnet. 1 vol. 
in-18 de 872 pages. 

Météorologie et physique agricoles, par Marié-Davy. 400 pag., 
58 gray. 

Mildiou (le), suivi d'une description de l'Érinose, par Patrigeon, 216 
pages, 4 pi. col. et 38 fig. 

MonolieB et Vers, par Bug. Gayot. 248 pages, 83 grav. 

Monton (le), par Lefour. 892 pages, 76 gray. 

Ostréiculture (Traité d'), par P. Brocchi. In -18 de 300 pages. 

Pâturages, prairies naturelles et herbages, par G. Heuzé, 

1 YoL in- 18 de 372 pages et 47 figures. 

Plantations d'alignement (Établissement et entretien des), 
par Jules Kanot. In-18 de 350 pages et 82 fig. 

Plantes fourragères, par Gustave Heuzé. 2 vol. in-18. 

Tome I*'. Les plantes & racines et à tubercules, et les plantes \ Oes 2 vol. 
cultivées pour leurs feuilles, in-18 de R24 pages et 89 flg. j go vendent 
Tome n. Les prairies artifidelleB, in-18, 896 pages et 52 fig. ) séparément. 

Porc (le), par GhistsTO Heiué. 2* éd. 822 pages et 50 grav. 

Poulailler (le), par Oh, Jacque. 860 pages et 117 grav. 

Pratique de Tagriculture 0»-) pa^^ ^- Heuzé, 2. vol. 

Tome I*'. — Agents de la production , labours , hersages, rou- \ p „ 
lages, application des engrais , semailles. r ^^ " ^®^' 

Tome II. — Cultures d'aitretien, fenaison, moisson, nettoyage ( cA?)arément 
et conservation des produits, direction du domaine. / ^^ e it. 

Production fourragère par les engrais (la), prairies et 

herbages, par H. Joulie, in 8° de 320 pages ou tableaux. 

Taille des arbres fruitiers, par Fomey, 2 vol. 

Tome !•'. — Principes généraux ; le poirier et le pommier î 1<?8 J 
arbres de verger, 320 pages, 169 flg. | ^^ ^ vol. 

Tome II. — Pêcher, prunier et autres fruits à noyau; vignes, j oI^q^aII,^^** 
figuier et petits fruits, 360 pages, 183 fig. | séparément;. 

Traité forestier pratique, par Gumaud, 3« éd.,. in-18de 2G0 p. 

Vers à soie (Oonseils aux nouveaux éducateurs), par de Boullenois. 
3« é4it., in-8^ de 248 pages. 

Vices redliibitoires des animaux domestiques (Manuel 

des), par E. Le Pelletier. In -18 de 296 pages. 

Vigne rCnlture de la) et vinification, par J. Guyot. 2* éd. 426 pa- 
ges, 80 grav. 

Voyage agricole en Russie, par L. deFontenay. l vol. in-18 de 
670 pages. 

Zooteclinie (Traité de) ou économie du bétail, par A. Sanson. 2^ éd. 
6 V. ensemble de 2.016 pages et 236 gravures. 

ITome I*'. Organisation, fonctions physio- ^. 
logiques et hygiène des ani- j 
maux domestiques agricoles. | 
— II. Lois naturelles et méthodes \ Cob 5 vol. 
zootechniques. / "f ^^^^^^ 

1 Répaivment. 

S* partie. [ " m. Ghevauz, ftnes, mulets. \ 

Zoologie et JKwteohnJè } — lY. Bœufs et bot&ea. \ 

BpédaleB, ( — V. Moutons. dièneR e^i^tca, \ 
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BIBLIOTHÈQUE DU CULTIVATEUR 

41 VOLUMES m-18 À 1 FB. 25 

Agnrlonltear oommençant (Manuel de r)>par Schwers. 382 p. 

Alimentation raisonnée des animaux motenrs et co- 
mestibles, par Sanson. 180 pages et 3 fîg. 

Animaux domestiques, par Lefonr. 154 pages et 33 gravnies. 

Basse-conr, Pigeons et Lapins, par M^ Mmet-Bobinet. 

5* édition. 180 pages, 26 grav. 

Botes à cornes (Manuel de rélevenr de), par Yilleroy. 308 p. et 66 gr. 

Calendrier du bon cultivateur (abrégé), par Mathieu de 
Dombasle. 304 pages et 25 grav. 

Champs et les Prés (les), par Joigneauz. 154 pages. 

Cbeval (Achat du), par Gkiyot. 180 pages et 25 grav. 

Cheval, Ane et Mulet, par Lefour. 180 pages et 136 grav. 

Cheval percheron, par du Hays. 176 pages. 

Chèvre (la), par Huard du Flessis. 164 pages et 42 grav. 

Chimie du sol , par le D' Saoo. 148 pages. 

Chimie des végétaux , par le D' Sacc. 220 pages. 

Chimie des animaux , par le D' Saoc. 154 pages. 

Comptabilité et géométrie agriicoles, par Lefour. 214 pages 
et 104 grav. 

Comptabilité de la ferme, par Duboet et Pacout. 124 pages. 

Constructions rurales (Traité élémentaire des), par J.-A. 
Grandvoinnet. 2 vol. ensemble de 308 pages et 306 figures. 

Tome I«'. Principes généraux de construction. | Ces 2 voL ne se ren- 
Tome II*. Bâtiments ruraux. | dent -pas séparément. 

Culture générale et instruments aratoires, par Lefour. 174 

pages et 135 grav. 
Économie domestique , par M** Millet-Bobinet. 228 p. et 77 gr. 
Engrais chimiques ( Pratique des), par L Mufsa. 144 pages. 
Engraissement du bœuf, par Yial, 180 pages et 12 grav. 
Fermage (estimation, baux, etc.), par de Gasparin. 3* éd. 216 pages. 

Graines de la grande et de la petite culture (Traité des), 

par P. Joigneaux. 168 pages. 

Grêle. (Manuel de l'expert des dommages causés par la), par 
François. 108 pages. 

Incubation et élevage artificiels des volailles, instructions 

pratiques, par Roullier-Arnoult. 172 pages, et 49 figui'es. 
Irrigations (Pratique des), par Vidalin. 180 pages, 22 grav. 

Lapins, lièvres et léporides, par Eug. G^jot. 180 pages et 

15 gravures. 

iréohAlerie, ou ferrure des amTûa\)ûtâLOTûfta^à.^«^.,^w k«€»cL«Qu« 
«,34 figures. 
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Médecine Tétérinalre (IfotîonB osodles de), par SaBsoo. 174 pa^es 
et 13 gzaT. 

Xétayagei par de Osepsabu 2* ^iftftwfwi. 164 pagok 

Moutons ( Ies)y par A. Saziaan. IM pag«B «t M grar. 

Pigeons; DiBidcma, Oi68etOanaitla»parFieaetaii. lMp.afc 20 gr« 

Plantation et greSsige des Ti^nes axnéricainea (Pratique 

de), par le C" de La Laurencie. 18m pages et 31 grav. 
Poreheiia (Mmid de la), par L. Ltoacn. 168 pa^es ei 38 giar. 
PonlesetCBnfi^parK€hlJot 218 pages et 40 graT. 
Raees borlnes» pu Dampîezxc. 2* édît 192 pages et 28 graT. 
Sol et Engrais, par Lefouz; 176 pages et 54 gniT. 
Travaux des oliampSypar Yktor Borie. 188 pages et 121 grar. 
Vache (la) et ses produits, par Aajollet, 252 pages et 20 tig. 
Vaolies laitières (Choix des), par ICagne. 144 pages et 39 gray. 



BIBLIOTHÈQUE DU JABDIRIER 

19 YOLDiaS lN-18 A 1 FS. 25 

Arbres fimitiers. Taille et mise à frmt, par Payis. 167 pages. 
Arbres fruitiers. Semis et mise à fmit, par Carrière, 158 pages. 

Arbres d'ornement de pleine terre, par Dnpnis. 162 p., 40 gr. 
Arbrisseaux et Arbustes d'ornement de pleine terre, par 

Dnpids. 122 pages et 25 grav. 

Asperge. Caltme, par LoifleL 108 pages et 8 gray. 

Cactées, par Ch. Lemaire. 140 pages, 11 grav. 

Champignon de couche (lé)^ par J. Lachamne. 108 pages et 7 grav. 

Confi&rences snr le jardinage et la cnltiire des arbres fruitiers, par Joi- 
gnesiiz. 144 pages. 

Conif&res de pleine terre, par Dnpnis. 156 pages et 47 grav. 

Élagueur ( Gnîde de V ) dans les parcs et les forêts , par Morango. 
144 pages et 20 fi g. 

Maraîcher bourgeois (le), par P. Yialon. 128 pages. 

Melon , Nonvelle méthode de le cultiver, par LoiseL 108 pag. et 7 gr. 

OiX^ldééS '(les), par Delchevalerîe. 134 pages , 82 grav. 

Pépinières (les), par Carrière. 134 pagee et 29 grav. 

Plantes grasses antres qne Cactées, par Ch. Lemaire. 136 p., 18 gr. 

Plantes de serre chaude et tempérée, par Delchevalerie. 156 
pages, 9 grav. 

Pommiers d'ornements, par Carrière, 180 pag. 18 gr. 
Potager (le), jardin dn cnltivatenr, par Nandin. 180 pag. 34 grav. 
Rosier (le), par Lachanme. 180 pages et fA ^pxi- 
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55* ANNÉE. Ti^TTTkltTA T 55* ANNÉE. 

— JOURNAL — 

D'AGRICULTURE PRATIQUE 

MONITEUR DES CONICES, DES PROPRIÉTAIRES, ET DES FERNIERS 
Fondé en 1Ç37 par Alexandre Bizio 

PABAIT TOUS LES JEUDIS PAB UVBAISON GRAND rN-S" DB 48 PAGES 

IL PUBLIE UKE PLANCHE COLORIÉE PAR MOIS 

ET FORME CHAQUE ANN^E DEUX BEAUX VOLUMES IN-8« DB 1,900 PAGES 

AVEC 12 MAGNIFIQUES PLANCHES COLORIÉES 
ET DE NOMBREUSES GR A TUBES 



Bédacteur en chef : E. Lecouteuz 

Propriétaire- Agricnltenr 

Membre de la société nationale d'agricnltuxe 

Membre da conseil sapérieur de ragriculture 

Professeur d'agriculture au Conservatoire des arts et métiers 

Professeur d'économie rurale à l'Institut national agronomique 

Membre honoraire de la Société royale d'Agriculture d'Angleterre. 

Secrétaire de la rédaction : A. de CÉRIS. 

Administrateur : L. BOURGUIGNON. 

Principaux collaboratbubs : MM. Duchartre, Naudin, Pasteur membres de 
l'Institut ; 

MM. Gaston Bazille, de Dampierre, Gatellier, Gayot, Aimé Girard, Grand- 
voinnet, Heuzé, Eug. Marie, Lavallard, MUntz, Prillieux, Risler, membres de 
la Société nationale d'agriculture. 

MM. Bouscasse, de Brévans, Broochi, Chazely, Convert, Destremz, Victor 
Emion,Gaguairc,'D' George, A.-C. Girard, Grandeau, Grollier, P. Joigneanx, 
r. do Laffitte, Laverrièro, Léouzon, A. Lesne, Marchand, Marié-Davy, Mil- 
lardct, Mouillefert, J. Nanot, D^ Patrigeon, Poillon, Ringelmann, Sabatier, 
G. Ville, Zolla et \m nombre considérable d'agriculteurs, de savants, d'éco- 
nomiiftes et d'agronomes de toutes les parties de la France et de l'étranger. 



Fondé en 1837 par Alexandre Bixio, le Journal d'Agriculture pra- 
tique compte aujourdhni cinquante-quatre ans d'existencd 
et son succès n'a fait que croître chaque année. 11 a vu reconnaître tfes 
longs services par l'Académie des Sciences, qui lui a décerné le Prix 
Morogrnes, conime à Tourrage ayant fait faire le plus de progrès à 
ragriouliure. 

Siins rappeler toutes les importantes améliorations qui ont été suc- 
cessivement apportées au Journal d'agriculture pratique, comme une 
consév|uence naturelle de son succès croissant, nous ne parlerons ici que 
de hi plus recoure : depuis le l**" janvier 18S."». le Journal d'agriculture 
pmfi'iM^ donne en plancliea COVoxiëft^, ^xvu^ eTLfe«.w\\siT\. vrré^ro- 
t'/i* »■ nor t nii t.* de no* animtvTVS. \ea \»Va9> Tçm-scKvjaa^As^ ^^ ^<a»& \^t\b«^ 



^.* 



J/4'EiA 



1 ■«•- . .' 



■VMu •{•■ 



^'. »« f. 



i#f«* ''«ir f< i iiii* • .!■ 
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63« ANNÉE. T% T^ T7 TT T? Ô3« ANNÉE. 

HORTICOLE 

JOUENAL D'HOETICULTUBE PBATIQUB 

FONDÉ EN 1829 PAS LES AUTEUBS D0 BON JAlDINIEl 

PARAIBSAirr LB 1*' BT 16 DB OHAQUB MOIS 

PAB LIVRAISON GRAND IN -8** DB 32 PAGES 

AVEC UNS PLANCHE COLORIÉE BT DB NOMBREUSES FIGURSP 

ET FORMANT CHAQUE ANNBB UN BEAU VOLUME IN-80 DB 580 PAGES 

AVEC 24 MAGNIFIQX7ES PLANCHES COLORIÉES 

D'APRàs DES AQUARELLES DE MM. GODARD, P. DB LONGPR^ CLAMENT, ETC. 

ET DE NOMBREUSES GRAVURES 



MM. E.-A. Gabriâre, ancien chef des pépinières an Mnaémn 
Rédaeieurs ) d'histoire naturelle, 

m eh^: ) Ed. André, architecte-paysagiste ancien chef de service 
des plantations suburbaines delà Ville de Paris. 

Administrateur : L. BoURâniONGN. 



Principaux collaborateurs : MM. Aurange, D' Bâillon, Bailly, Baltet, Batise, 
Bergman, Bertbaud, Blanchard, Boisbunel, Boisselot, Bmno, Carrelet, 
C* de Castillon, Cat^ros-Gérand, Chargueraud, Chevallier (Charles), Christachi, 
Comuault, Courtois (Jules), Daveau (Jules), Delabarrière , Delaville, Del- 
chevalerie , De La Devansaye, Dubreuil, Dumas, Ermens, Franchet, Gagnaire, 
Giraud (Paul), Glady, Hardy, Hauguel, Heuzé (Gust.), Houllet, Jadoul, JoK- 
bois, Joly (Ch.), Joret, Lambin, D' Le Bêle, Lequet, Lesne, Maron, Martinet, 
]\[artins, Métaxas, Morel (Fr.), Nanot, Nardy, Naudin, Poisson, Pnlliat, Bi- 
dault, lUvière, Ilivoire, Eivoiron, Sahut, Sallier, Sisley, Thays, Thomayer, 
Truffault, Vallerand, Verlot, Vilmorin, Weber. 



La Revue horticole, fondée en 1829 par les antenrs du Bon 
Jardinier, et dont les soixante-deux ans d'existence suffisent 

à affirmer le succès, est aujourd'hui le journal indispensable pour la 

bonne tenue des jardins, des parcs et des serres. Soins à 

donner au jardin potager, culture et conservation des légumes, taille des 
arbres fruitiers, choix des meilleures variétés, jardin fleuriste, jardin 
paysager, marcottes, boutures, greffes, outils et appareils de jardinage, 
culture forcée, serres, orangeries, plantes nouvelles ; arbres et arbrisseaux 
d'utilité et d'agrément, toutes ces questions y sont traitées par les au- 
teurs les plus compétents et les praticiens les plus habiles. 

Des gravures de fleurs, fruits, outils, serres, etc., contribuent à la 
clarté des descriptions, et dea "plaTLCliô» GOloTiéea d'une exécution 
'nablOf d'après lea aqmwJÏLea âLèm\s3keufc& %x\às^«» IfiZHL. ^àc^ 
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dard, P. de Longpré, Clément y donnent la figure des plantes 
nonvelles et des fruits nouveaux les plus intéressants, des insectes nui- 
sibles, etc. 

Une chronique très complète tient le lecteur au courant de tous les 
faits qui peuvent intéresser l'horticulture : comptes rendus d'exposi- 
tions et de congrès, programmes des concours , listes des récompen- 
ses, séances de la société nationale d'horticulture de France, etc., etc. 

Depuis le l^r janvier 1882, M. Ed. André, l'architecte paysagiste si 
justement apprécié, remplit, conjointement avec M. Ïj.-A. Carrière, 
dont les longs services ont entouré le nom d'une juste popularité, les 
fonctions de rédacteur en chef de la Bévue horticole. Cette direction 
nouvelle, résultant de la collaboration étroite de deux hommes si 
connus et si'-appréciés du public horticole, ne pouvait manquer d'être 
féconde pour les intérêts de l'horticulture française, soutenus par la 
Mevtte horticole depuis plus d'un demi-siècle. 

A TExposltion universelle de Paris en 1889, le jury a 

reconnu l'importance des services rendus par la Revue horticole^ en lui 
décernant une médaille d'or. Déjà précédemment, en 1885, à l'Ex- 
position internationale d'horticulture, la Revue avait obtenu la g^rande 
médaille d'honneur, fondée par le maréchal YaiUant, ancien pré- 
sident de la Société d'horticulture. 

La Revue horticole continue donc son œuvre, dans des conditions 
qui sont de nature à en étendre la légitime influence. La plus gi-ande 
partie de ce résultat est due d^ailleurs à la fidélité bienveillante de ses 
abonnés, fortifiés dans cette opinion que tous les efforts de la Revue 
ont pour but le progrès constant de l'horticulture française. 



PRIX DE l'abonnement : 

UN AN : aO fr. — SIX MOIS : 10 fr. »0 

Les àbonnementa jpartent du l^jamoier ou du V juillet 

ABONNEMENT D'ESSAI D*UN MOIS : 2 FR. 
ABONNEMENT D'UN AN j ^^«» P^StalO 22 fr. 

POUR L'ÉTRANGER, j Tous los autros pays 25fr. 

Prix du numéro : Un frano. 



La Librairie agricole ne possède pas de collection complète 
(1829 à 1890) de la Revue horticole; mais elle possède encore un 
très petit nombre de collections depuis 1861, c'est-à-dire depuis que 
la Revue est publiée dans le format actuel, avec planches colo- 
riées, et quelques collections de 1882 à 1890, c'est-à-dire depuis la 
direction de MM. E. A. Carrière et Ed. André. 

Prix de la collection de 1861 à 1890 : 29 vol , , 680 francs. 

Prix de la collection de 1882 à 1890 : 9 vol. . . 180 francs. 



C^* Un numéro spécimen est adressé à toute personne qui en lait la demande 
accompagnée de 30 centimes en timbres-poste. 

Bureaux do journal : 26» ru« la^o\i^k^«tV%« 
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